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Le journal de M. Anderson L'école Londres Le Concours de français 


———_—— 


Notre journal ne paraissant qu'une fois par semaine, nous ne! M. ANDERSON MENACE 
pouvons .pas relever toutes Jes ‘injustices qu'adresse aux Canadiens! — 
français ct aux Catholiques en général le journal de M. Anderson. |. S'adressant aux délégués de ln 
Nous ne croyons pas, cependant, devoir permettre an joli mois de Sashatchewan Educational Associa- 
mai de s’introduire, sans rappeler le poisson d'avril que nous servit, [10% €e même 23 avril, M. Ander- 
le premier courant, le Regina Daily Star, sous forme d'article de fond foretenera qe assimilation des 
intitulé “A Vicious Quebec Campaign”. retgners, dit que pour ateindre 

! À | Plus vite ce but, on enverrait des 

Cet article nous semble vraiment mériter l'épithète “vicions”, Hinstiluieurs de langue anglaise 
que son auteur veut appliquer à certaines gens du Québec, Ainsi qu'il}dans les groupements purement 
en a coutume, le Star tend à dénaturer les faits relativement à la nou- |"°n-anglais, que l'on ne tolérerait 
velle lègislation scolaire, couvrir M. Anderson et son parti du man-|PluS que pour faire enseigner une 
ten de l'innocence et de la scrnpuleuse justice, faire croire aux ba j'n sr érangère les commissaires 
dauds que os droits ne sont pas lésés, que le malaise et le désordre où “280 de lus. LU 20 
créés par le nouveau gouvernement et ses agents sont le fait des per- ‘sur les taxes, ml dit ses. sup cons 
stcutés eux-mêmes, que dans le Québec les amendements scolaires que dans cérlains non-English set. 
de la Saskatchewan sont faussement représentés, ° liements, la plupart des conven- 

Du haut de-son érudition, le Star lance à tout. Canadien qui voe-|tions se tiennenl en une langne 
dra l’attraper cette boutade, dont chacun peut apprécier le goût: |é'angére, que cela n'est pas ce 

Any ignorant French person in Queber, nnable to read the départe nent S'UO url “ Un À 
truth in the English papers”, Avocons que ca n’est pas flatteur pour itre fin, | Ds 
auy ignorant English-speaking person anywhere, unabie Lo read the: La premier ministre parla de la 
rule in ie French papers. Evidemment, Le Star ne dit pas explici- [nouvelle législation relative à l'ha- 
tement que tput Québecois ne shchant pas l'anglais est un ignorant: [Pit et aux emblèmes religieux, La 
au lecteur de comprendre! | PP ee die que Lon y fera 

Mais sie réductenr du Star est intelligent et sait le français, il est. prêt à li mettre ch vigueur 
ne lui a pas été difficile de lire dans la presse canadienne-francnise NE 
de toutes couleurs le texte très exact des amendements scolaires dont 
s'est retidue coupable la dernière session. 

Et il ose dire ane les French catholie schools are not being inter- 
fored agit in Uie slightert regard, either in the use (sie) of nuns as 
priests and erurifites. | 


Le nord de l'Irlande et l’école 
catholique 


Persundés que les catholiques ir- 
Cet h ….. | .. andais sont iermes dans leur foi, 
Le Slar dit cela, tout en sachant. fort bien qu'il n'v a pas ici dé {nous avons déjà protesté contre 


french eakolie schools, mais seulement un certain nombre d'écoles .Paceusation qu'ils ‘acceptent de 
(publiques ou séparées) où l'on est soumis au cours ordinaire, avec, | gaiclé de coenr l’école sans Dieu 
cependant, la concession de quelques minutes de frinçais: et que c’est {! que, sur celle question, lis l'aus- 
précisément cantre ces écoles-li que sont dirigées les attaques des [SC Compagnie, en Saskalehewos, 
forces Anderson. Cest contre elles que l’on vient. de légilérer, c’est er janauiens français et autres 
d'elles que parlait M Anderson à Toronto, il n'y a pas encore très | parlé ADR ae oressenger N 
longtemps, quand il disait, que le sectarienism, is dead in Saslatehe- lna de langue anglaise lu el apprée 
an, c'est atsai -ees-ceoles qu’il faisait -allusion tout dernièrement, {éié par tes Irlandais ‘eatholiques. 

quand il affirmait dans un village de notre province que la légis- | Or, voici que les journaux d'Ir: 
ltion nouvulle a porté un coup mortel au sectarinnism. L 

L'étoile de Régina a déux elasses de gens à éblouir:-les fanati- 
ques anticatholiques et antifrançais, dont il faut s'assurer les bonnes 
graces en nous-opprimant; ct les citoyens de PEst (anglais, cuma- 
diens français, où autres, mais honuêtes), anxquels il s'agit de cacher 
combien grave est l'état de choses, sous peine dé perdre leur sympathie. 

Dans son même article du premier avril, le Star parle encore de 
ceux qui sont disappointed at having to cease proselytisution work 
in the publie schools of the province, et aussiide la mischievous and 
infiammatory press campaign directed against the publie kehool sys- 
tem and {hé evil government of Saskatchewan by the clerical press 
of Quebec, . . 

Certes, ce n'est pas la première fois que le journal de M. Ander- 
son, (et contre les invectives injustes et indignes duquel M. Bennett 
n'a jamais élevé la voix), nous accuse d’avoir converti l’école publi- 
que en établissement de prosélytisme, Pourquoi toujours revenir sur 
cette fansseté? C’est que le persécuteur se rend marfaitement compte | nent plus serrées, la situation est 
que lirruption sacrilège faite dans nos écoles catholiques par la force | déplorable, Dans la ville d'Armagh 
ef la violence haineuses et aïnbitieuses, ne serait pas acceptée du pdu-' où la population ‘catholique excèile 
ple canadien (peu importe la provinee, le parti on la religion), si no Ron an iesIanlee ub ide 
elle se présentait sous son vrai QU L pour de nouvehes écoles el où nous 

Quant aux autres, coups de massne: mis ievous-and'inflamma- lforce à contribuer aus écoles pro- 
tory press campaign...... clerical press of Quebec, le rédacteur du }testantes. 

Slar n’a certainement pas dû retenir son sourire en traçant ces mots, 


que Île gouvernement de PUlster 
{vient de présenter à son parlement 
un bill de 3 Oclauses adoptant le 
système scolaire aux vues protes- 
lanles et négligeant l'idéal catholi- 
que. Que font les Irlandais de no- 
tre foi? Comme nous ici, ils protes- 
tent contre l'injustice. dont ils sont 
menacés, Comme S. G. Mgr Prud'- 
homme, les évêques du nord de 
klrlande élèvent la voix. $. Em. le 
cardinal MacRory dit: 

“Ce bill laisse dans le: système 
Scolaire tout ce que les catholiques 


ce qui était inacceptable aux pro- 
testants, En ee qui touche les ca. 
tholiques, les restrictions devicen- 


Mgr Magecan, de Down et Con- 
car, il sait le nom du journal fui à inauguré la mischievous and in- or, dans le diocèse duquel .se 
f'anmatory campaign. , trouve Belfast, a écrit une lettre 
pren? CU pastorale dans laquefle -— ainsi que 
nn Mgr Prud'homme iei — il demande 
les prières du clergé et:des fidèles, 
en cette heure de danger, 
{ Lord Charlemont, ministre de 
. : = | llnstruction ‘dans le nord de l’Ir- 
Le Bishop Lloyd, de l'Eglise an- vent être imbus ceux qui fort pro- lande, a dit en publie qu'il ne com- 
glicane, a de nouveau exprinié sa fession de l’enseigner. prend pas pourquoi lés évêques ca- 
théorie sur la nationalité d'origine. je Star-Phoenix n'est pas plus |tholiques s'opposent à ce système. 
el le nombre des immigrants que Qouix, 11 reproche au Bishop EloyA1 ]d'éducation, Et Sir Edward Arch- 
Von devrait admettre en Canada, I pioousation que les foreigners ont [dale, ministre de l'Agriculture, 
fixe %e ciffre à 100,790 par an, augmenté la criminalité au Cana- {trouve que Lord Charlemont:a bien 
dont 75,000 britanniques, 10,000 4° et réfute l'assertion par Je ta- fdes difficultés avec les évêques ca- 
Srandinaves, les autres — 1e moins jeun sui ant, rej#oduit des statis- F'holiques, dant Pattitude na pas ‘€ 
possible -— d'autres provenances. tiques. Le 31 maïs 19929, il y avait fsèns: mais que son avis à Ini -— 
Le Bishop. Llovd voil dan mau- 9 769 prisonniers dansiles péniten- [Sir Edward - est de ne leur céder 
dais oeil Pimmigrant din rentre où Gers canadiens, se répartissant [en rien, sous anenne forme, 
du sud de Europe: il lui attribue ins; d’après le lieu de -naissance: ? Au nord de l'Irlande, c’est donc 
l'augmentation de li eriminalité et Nés en Canada, 1,747; Royaume- comme ici,.et l-bas les eveques 
peuse qu'il faut tenir le pourcen- Uni, 326; autres pays britanniques, parlent et agissent conne les nô- 


ere hetqnqe tamngee mn 
eme ghnnee 


L'immigration 


tage de te gens à un bas MVC 36, Etats-Unis, 223, Russie, 75;[1res, parce qu'ils professent Ja mé- 
pour que Île Doininjon ne Soit pas Jialie, Gé: Aulriche-Mongrie, 78;|[me foi et ont le même souci des 


en danger, 

Mais lout le monde west pas de 
l'avis de l'évêque” anglican, Cer- 
tains disent ane si les colons de ln 
Nouvelle Angleterre avaient été en ! ( r Pt 
majorité foreigners, les Etats-Unis fres, mais que c'est le seul moyen 
seraicit encore sous le drapeau de rectifier les affirmations du 
britannique; ‘ils ajoutent que te Bishop Lloyd, 1l trouve que ce der- 
Canada est resté à l'Angleterre pré- nier est impertinent d'aceuser le. 
cisément à cause de li majorité Canada d'imperlinence pour avoir 
d'alers; “ils prétendent envoyé un délégié à la conférence 
même que les Indes othiendraient , navale de Tondres, Lè Canada a 
leur indépendance en 24 heures, si [envoyé 500,000 hommes à da 
les habitants de ces territoires &rande guerres il paie $150,000,000 
étaient britanniques. -.  : fennuellement en pensions aux vé- 

Le Leader-Post ne mâche pas le térans et en intérêt sur dette con- 
morceau au Bishop Lioyd. I} luiltractée par la guerre: ce qui de- 
rappelle qu'il y à de bons ct de }v ait lui donner voix au chapitre 
maavais foreigners, comme il v a le la conférence sur les problèmes 
de bons et de matæuis ’Anglo- de la paix du monde, Le Bishop 
Saxons; qu'en fait, ee sont les An- Llovd, dit touioufs le Star-Phoenix, 
glo-Saxons qui gouvernent ici, que ;Stmble considérer le Canada com- 


Chine, 62; Roumanie, 163; autres! âmes. 


pays étrangers, 140.7 
Et le Slar-Phoenix avoue qu'il 
lui est pénible de publier ces ehif- 


es W A ee eme 


Mgr Gonon et l’école laïque 


Paris, — Myr Gonon, évêque des 
Moulins, a décrit l'école Hique, l'é- 
cale nnique, dans une lettre‘ pasto- 
ale aux fidèles de son diocèse, 
comme une “désastreuse. utopie et 
un pernicieux mensonge,” 

“En principe, ajoute l'évêqne, le 
maître ne doit parler ni de Dieu ni 
de religion, Cette laïcisation n'est 
jrien autre chose que l'introduction 
subreptice de Pirréligion dans 
l'enseignement aux jeunes. 

“La laïcisalion, la neutralité de 
l’enseignement et Félimination de 
Dieu dans lenseignement, . c’est 
une seule et même chose, On nous 
prépare de la sorte uñe France 
t ( 1e | sans idéal, sans Christ. sans 
citoyens et feront honneur qu Ca-'mèré patrie, Il n'a pas saisi L'idée, Dieu” Fr NURS Christ et sans 
nada, même s'ils ue sont pas une ue nous sommes une nation auto-[ My Gonon rend: hommage aux 
réplique parfaite de là sonche an- nome, ayant à faire notre: propre | instituteurs qui, saisissant l'impor- 
glo-saxonne, Et ‘le Lender-Post ter. Chemin. Ses’ vues et préjugés sontlhnce d'un ‘conseil discret au mo- 
mine par un coup d'épingle; ‘! rap! dangereux chez un homme de son of 
pelle la charité du Christ dont doi- éminence parmi la communauté, Suite à la page 2 
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ne peuvent accepter, et en enlève 


| Signature 


[La cérémonie de la signature n’a duré que douze minutes— 


La prochaine conférence 


ms 7 


le départ. 


Londres, —— Les représentants 
auglais, japonais, américains, fran- 
gais el italiens ont signé un pr 
après midi, le 22 avril, au palais de 
Si-James, le traité naval par lequel 
la Grande-Bretagne, le Japon et Les 
Etats-Unis s'engagent à limiter et à 
réduire leurs marines et par lequel 
la Erance et litalie.consentent à 
restreindre leurs forces maritimes, 

La cérémonie de la signatnre 4 
duré douze minutes, À ! heure L8&, 
la conférence navale de Londres 
s'ajouruait, . 

Celte conférence a siégë pendant 
rois mois et un jour, On a craint 
à certains moments "que les délé- 
gués ne pour raient'{s'entendre, 

Voici l'ordre des; signulures: les 
Etats-Unis, la France, la Grande- 
Brelagne, Paie, les  Dominions 
britanniques, linde, le Japon, 

SEANCE DE TROIS HEURES 

La dernière séanee plénière a 
- duré uis heures, Les chefs de-dé- 


dégalion ont prononcé des allocu-" 
lions dans lesquelles > se sont lé” 


Micités les uns les autres du travail 
accompli tout un exprimant le re. 
gret de n'avoir pu aller aussi loin 
qu'ils Fauraient désiré, 11 ont ex- 
primé l'espeir que d'uiutres négocia 
dions - permetlront, de 
lraité complet de Timilation cl de 
réduction navale, 


de 


. . ie ve dt 
M. MacDonaid, péemier minlr , 


de Grande-Brelagne, dans son allo- 


lande nous apportent la nouvelle) Cution, a .déelaré que Ia conférence 


de 1931, prévue par le traité de 


] Washingten, n'aura,pas lica et que. 


a prochaine conférence navale se 
tiendra en 1935, à moins que des 
événements heureux ne se predui- 
sent dans Pintervalle qui rendent 


TT 


 Exclusivisme 


M. Anderson ne veut que des 
immigrants britanniques 


Parlant au club Kiwanis, à Sas- 
kalcon, Le mardi 22 avril, M. An- 
derson, nelre premier ministre, 
appela que d'après Ia nouvelle at- 
litude du gouvernement fédéral, à 
partir da SE mai prochain, les pro- 

“vinces auront le contrôle de l'im- 
migration. Ainsi, dans Je cas où la 

Saskatchewan décirerait 500 immi- 
grants, elle n'aurait qu'A faire su- 
voir aux autorités fédérales quels 
types d’immigrants elle veut el 
quand elle les veut; ét ee sera #iors 
le devoir des autorités fédérales de 
mettre leurs machineries en mou- 
vement pour les faire venir. Au 
moven de cartes d'identification on 
“empécherait les Tumigranÿs d'une 
province «le se glisser dans une au- 
tre. Les autorités veulent être jus- 
tes à l'égard de tous les intéressés, 
continua le premier ministre, mais 
lui ne pense pas que Pon pufsse 
leur dénier de groit de dire qu'à 
Pavenir, du moins durant p'asieurs 
années,’ la prépondérance de Tim 
migration devra ire britannique. 
On les obtiendra des vieux pays. 
ët il s'agit de les ftire venir quand 
on en auva besoin. 

Le lendemain, fête de sain! 
Georges, palron de l'Angleterre, Ie 
premier ministre, avant à ses cû 
tés le Right Reverend Bishop G. 
Exton Lloyd, parka au banquet 
donné seus les auspices des Sons 
of England et des Daushlers of 
Pagland I dit son’ admiration 
pour La justice, lolérance cet fair- 
play britanniques, répéta son api- 
Inion que La prépondérance de 
litumigration doit &re britanni- 
ie et que, si l'on remarquait en ce 
moment Flarrivée d'étrangers, la 
raison en est que les! eonventions 
faites avee les eomnagnies de che- 
min de fer n'expirent que le 31 
mai, (| parla des jeunes garcons 
britanniques que lon amène pour 
les fermes et des servantes pour 
travaux domestiques, 

Le Rt, Rev. Bishen Liovd, évé- 
que anghiean de la Snekalchewan, 
parka du ronfrat oui existe — mais 
va hiemtôt se lorminer -— pntre le 
._Souvernement canadien ot les com- 
pagnies. de ehamin.'dr ‘fer, velati. 
vément à introduction d'immi- 
grants même nonbr'fahniques. I 
ralifis re contrat d'iniouitons ot 
abominable, dit qu'u faudra 20 ans 
à res enmpagnies hour survivre an 
tort qu'elles ont fait au pays, ajoute 
que si le Canada reçoit annueile- 


{ 


la plume à M. MacDonald-—Dernières allocutions avant 


signer un. 


a 2 ue pere ermnenne 


du Traité 


INSTTPUTEURS 

IT y à quelques jours, nous avons adressé un petit questionnaire 
aux instituteurs ot instiutriees de toutes nos écoles bilingues. 

Déjà on commence à nous les retourner dfiment complétés, 

On aura retuarqué que certains renseivnoments demandés n'ont 
pas de rapport direët avec le concours de français Hs nous sont très 
utiles cependant. Ts nous permettent par exemple d'établir certaihes 
statistiques tudispensnbles si nous voulons suivre les progrès de nos 
écoles et savoir exactement où nous en sommes, 

Nous espérons done que fous nos instituteurs et instituiriees se 

ONBERENCR feront un devoir de nons retourner promptenent eus cartes après y 
Londres NE A nsny ame. avoir inserit foufes les informations demandées, 

Donald à présidé bu dernière réue EX AATENS DES GRADES 9, 10, LEet P2, 

nion de la conférence navale de Le progranmme d'études des grades supérieurs étant lesmême pour 
Londres, ce malin, Elle s'est où Los orndos LE et 12, 06 aussi pour certfines matières des grades 9 et 10, 
verte à 10 heures 30, Le 22 avril Tous à demandé quelques précisions sur les questions d'exumen 
proposé que celle conférence du prochain convours. Nous sommes hâuveux aujourd'hui de faire 
\ 


est fixée à 1935-Cadeau de! 


celte autre conférence inutile. 
LE NOM OFFICIEL DE LA 


porte le nom de “Conférence na- » dr no oupe proies Ne 
vale de Londres de 1930. part au Personnel usoignant de ce qui a été déeilé 4 ee sujet. 
GRADES 9 of 10, 


M. Briand, au nou des délégués, 
a présenté la plume nee Rdielle Les examens de ces deux grades en dictée, granimaire, analyse 
al. HOCRECRRIRNOl ‘ pet composition seront absolument différents lun de Pautre, 

‘ NL MaeDONALD Eu fitévaturme, l'exninen du grade 10 contiendra toutes les ques 

A l'appel du prési- ons du grade 9, plus deux où trois questions srpplémentaires 
GKRADES LE et 12 
En dictée, emunmute, analvse el eonposition, l'examen du 
grade F2 sera un peu plus difficile que celui du grade TE, soit que 
Anne, au palais de Siames, vers les questions nostos différent bsolument, soit que vel examen (du 
10 heures 40; c'est à qu'ils se réue grade 12) eontienne toutes les questions du grade FE, plus deux on: 
nissaient pour Hi première futé il rois questions supplémentaires pour chaque matière, 
y a frois mois e[ un jour, En littérature, l'examen du grade 12, sen le même que eelni 
ee pquent qe en ra du grue LL, mis contiendrn au mioits deux questions de plus, 
avail pris la place de fa conférence "ANALYSE . 
prévüc pour 1031 par Le traité de Pour Panalvse prammatiente ol logique soix grades 9, 0 FT ot 
Washinglon: my aura donc pas 19, 1 sera permis aux concurrents d'emplover indifféremment l'an 
de conférence en (9415 pro ane méthode on usage dans Les granmaires des Frères des ecoles 
HF Mois que es PANNES Chrétionnes et la nouvelle méthode ep usage duns les imnbuels Br 
heureux ne viepenné {à rendre inue 19t-Bony. 
PIUESSA NT A PPT 


tie, IE présenta ensuite une motion 
à leffel que te nom officiel de ces Nous contncticons celte somiine une forte enipagne de por 
en eo CpnTénenEe ni ecption en faveur de l'oeuvre de-notre concours, | 
qui fut adoplée à l'unanimité. Les On sait Piportunce de ces concours de françnis, Jl nous, fut 
délémmés ont aussi consenti par un done de loute nécessité les continuer, Madheureusentent ils entrninent 
vole unanime à ec que soit trans. chaque anne des fus considérables que Tes 'ESSOUPCOS ordinuires de 
mis à la Société des Nations l'ae- notre Association sont inipuissantes à convrir, Cest pourquoi nous 
cord de Londres sur les méthodes faut ehnque année tendre li pin à notre population et solliciter 
Suite à la page 2 des sveours en argent, 

| Un appel personnel par cireulaire sera fait dans tous les cas où 
li chose est possible, Malheureusement ces cirenlaires ne penvent nt- 
reindre tous ceux qui sernient disposés à nous venir en aide. Etquis, 
cles ocensiontent des frais, tiiubres, papeterie, el nous prennent 
un tenips considérable que nous pourrions fort utilement emplover 
à autre chose pour Je plus grand bien du concours Fni-méme, 

I y a cependant un moyen d'atteindre out Je monde, moyen 
rapide et peu coûteux... c'est... devinez... dus vous Pavez 
entre los maine... est... le “Patriote”. 

Nous faisons done ici-même aujourd'hui un pressant appel en. 
faveur du Concours à fous les PFranco-Canadiens de ht Provinec et 
Company, dit le Bishop Lloyd, Et spécialement HU merbres du “Clersé, du Personnel Lascienant el 
il parle de linsignifiance de Ja ma- des Communautés Religieuses, aux Professionnels aux honimes dl uf- 
rite canadienne: d'où il fil ressor. “aires, aux Comités Paroissiaux de PAC ot aux Commissions 
Lie que c’élail une impertinence de Roolaires. 
la part du Canada d'envoyer un} On nous aidernit doublement en nons faisant parvenir sans délai 
délégué à la Conférence navale SU 4 ans attendre notre cireulaire l'offrande oavon destine au conrours, 
Sjstenement à Loncress P ent si petite qu'elle soit, Les petits ruisseaux lont les grandes rivières”, 
le ta férce de ln marine anglaise | 7 Et surtout qu'on ne remettre pas à demain. Chose remise est 
+ devrait done lui aider. souvent COHYproMmIse, - 

DE tt au'on intéresse ses amis, Ses Voisins, ses conhaissunees À cette 


M k ouvre vitale. 
. Houde 


“Londres. - 
dent de ir conférence, M, Ramsay 
MacDonald, ‘les délégués” prirent 
place autour de la fable en fer à 
cheval dans le salon de a reine 


séances 


TE, 


; ; 
ment, durant 24 ans, (,000 immi- 
grants brilanniques el qpras de for- 
cigners, F'élat de choses sera toul 
juste rament à ee quil dluit çu 
1921, alors que les brilunniques é- 
tient en majorité, L'erateur pense, 
que fe recensement de 1931 donne- 
ra les brifanniques comme élant de 
40 à 45 pour cent, 

Le Canada est encore partenaire 
de eette vicille firme John Hull and 


‘ x , ‘ Te AC 4 
Les remises pourront (tre adresetoes mue Secrétariat de PACE, 
Vondu, Sask. 
CT ii Ja Hi bienfui 
: UE: de chaque semaine publier Ja iste Ges bienfui. 
M. Ioude, maire de Montréal 6 ‘ 


hef du parti conservateur dans je 


es minorités. - 


‘ 


| Le "Patriote 
teurs du Concours. 
Québee, proleste contre le cri de. LE TERRES p 5 
“ace et de religion, T. , du Patriote 
campagne antisémite du Goglu de , 
Montréal et blûmer le Star de Régi- 
ue en Sa-katchewan, Tous deux: il égle : ‘en 1931-—Nous don- 
outre de Votre abonnement est-il en règle jusqu’en 
ont condamnabies de soulever de, T's . . 
nerons plus de détails la semaine prochaine. 
ays dibre, dont des D mme Loue ee desc ue - 
luivent protéger les citoyens de: L 1l 
“Si me Faut soulever les races” 
lee . 16 DU , : ac un . . « i Phivne nur on 1: : 
es -unes eontre es autres pour L'Alberta moins charitable à ubie l'hiver dernier, el qui com 


“Je ne puis, dit-il, favoriser la 
, peur Sa campagne anticatholi-” La Deuxième Tournée du “Patriote” commencera le 2 juin. 
cri-de race ct de religion dans su 
NS Os Le ne nn mens ce 
cules origines el parlieutiérement! 
ouir du-pouvoir, j'v reponce, Je ne mence à peine à diminuer, 


“eux pas plus du rôle le M. Ander- 
oh de la Saskatchewan que de ce- 
“ai de M Norris du Maniloba, AT Afin d'obvier à la crise de chô- 
mon point de vue, Pintérèt bien lue qui est particuliérement in- 
compris des miens à lavers tout le lense en cette province, on refuse: 
pays exige de moi celle attitude" li 6 recevoir des inunigrants sans 
A ce propos, M Omer Héroux,|j sou, L'Alberta acceplera cepen- 
dans Le Devoir, Fait, entre tres, Quant les eultivateurs de benne foi, 
uns restera dns l'histoire yat iles? Capitaux, les donestie Saint-André, que le grande maio- 
; ques pour Ha maison OÙ DOUTE IS anglaise, à Westminster, pat 

comme une Jamalable figure de ferme ef les parents de ‘ceux Qi son refus à accorder libeflé et op- 
PRE MEET mais, politiquement, il sont déjà en Alberta. Pportunités dans leur propre pays, 
Son vert ‘e de pe Des groupes de garçons amenés es cause que les Ecossais s'en vont 
que Ses premiers actes de perséeic | Angleterre et destinés aux agri- chercher ses choses ailleurs, JT 
tion sont tout frais, qu'ils commen- culleurs, iront en Saskatchewan et cosse, dit M. Thompson, camime na- 
eu au Manitoba, mais l'Alberta ne peut tion socur du groupe de l'Empire, 


cent à porter leurs fruits Si M.:° , : Ne 
1 à porler leurs fruits M ‘on accepter un seul, a déclare devrait iouir du self gopernment, 


l'Angleterre Line ce tou 
TT EXODE D'ECOSSAIS 
Qiawa, = M Willinn Thompson 
de Glasgow, faisant de tour du 
moude dans l'intérêt du parti na. 
ticnal d'Écosse, : dit à Ottawa, où 
ia pris la parole devant la Société 


: 
; 


en don ee 


Houde colle lun à l'autre tes denx $ Se l , DRE: 
ue Se ° ° icorge Hoadley istre def Après 9200 à d'union parfemen- 
noms, c’est très probablement pour || hon, George Hoadiey, minist Après 200 sv L 


ve dan À anne canon nt Agriculture, à cause de la situa- faire avec l'Angleterre, l'Ecosse est 
de oublier que deux partis cat FOn anormale que nous traversons, {sur le point de perdre san carnet 
lcurs mauvais sujets comme leurs, Quinze jeunes garçons amenés ‘fère national, Ses industries s'étio- 
tristes souvenirs, et pour empécher | d'Angleterre et qui terminent un lent et son peuple émigt 6 en raison 
qu'on ne lire de ses paroles un pare cours d agriculture ñ Vermiflon, | de 500,000 par an. Le parti natio- 
ti qui dépasserait $es intentions: | ConStitueront tout l'appoint de ce {nal d'Ecasse essaie d'arrêter un dé- 
mais il est clair que l'homme que genre pour la province cette année: ;sastre, et de construire une Jéru- 

‘ Ou veut prévenir, par ce: frein à fsalem moderne dans les limites de 

(Suite à la page 2.) l'immigration, Ja crise de chômage Îses propres ferres. 


9 


SIGNATURE.. 


Wune ue lu première page.) 
de Jimitation, c'est-à-dire je eom- 
promis entre les deux eomproimis 
de limitation pas tonnage ghbal el 
de limitation selon les emeguries, 

Puis M. MacDonal du commence 
son discours, ‘Tous ceux qui on! 
participé à la conterence ont réa 
usé les. dangers qui mconacuient les, 
nations alors qu'une seule pi wole 
maladroite aurait pu réduire à 
néant Loat Je travail accompli. 
Mais ils se séparent dans u nespril 
de bonne volonté aclive avec l'in- 
tention de faire de ce traite le com 
muencement d'un acecrd plus entier 
entre les cinq puissasves. Compa- 
rée à celles de Washinelun el de 
Genève, la conférence 4 accompli 
beaucoup, même si Les délégués 
sont conscients du fait que le sré- 
sullats n'ont pas complétement ré- 
pondu-aux espoirs, 

Nous avons mis fin au rempla- 
cement des euirassés el même ré- 
duit Jeur neimbre, dit M. Muc- 
Donald: nous avons montré au 
monde comment ccnjiurer Br ne 
nace des armes, [PF faut appuver 
sur la imitation de lt construction 
na aleÿ qui est presque aussi effec- 
tive que la démolilion d'unités, 

M. MacDonald à ensuite fait ap- 
pel à Fcpinion européenne, lui de- 
mandant de scatenir ceux qui s'ef- 
forcent- de. conduire à bonne fin le 
travail de Hi conférence, La gran 
de réalisation de Er conférence est 
Faccord lripartite, La situation enu- 
ropéenne sera plus difficile & dé. 
nouer, mais il est convaineu qu'une 
soluticn est possible. . 

Lorsqu'il à fait idlusion à a 
clause de sauvegarte, le parlomen- 
aire anglais à regaräé dun les 
Yeux du sénateur Récd et le séna- 
teur Robinson qui se trouvaient en 
face de lui, en disant: “J'espère 
qu'elle ne servira jamais, Le gou- 
vernement briflannique dal et veut 
faire fous ses efforts pour en ren 
dre H'usage absolmbent inutile, Je 
fais appel à l'épinicn en Europe 
pour qu'il soit possible d'avancer 
de plus en plus dans la voie du 
désarmement.” 

M. MacDonal à conclu son dis- 
GOUFS par une vibrante pérorai- 
son: “Je crois que nous avens ne. 
éompli une ocavre qui nous survi- 
vra, Nous avons posé les foncla- ! 
tions sur lesquelles d'autres cons 
truiront, Non seulement nous avons 
signé un raité, mais nous nous 
quitfons dans un sentiment de 
franche benne volonté, de compré- 
hensien et de respect. 


avec attention, mais tous le monde 


attendait l'événement qui devait 
couronner trois mois de fabeurs ar- 
‘dus, la signature mème du trailé. 


{1 y eut an silence lorsque le prt- 
mier ministre annonça d'une voix 
mesurée que le lemps était venti 
pour les delégués d'apposer leur si 
gnature au traité, C'est le colonel 
Stimson qui prit le prethier fa plu- 
me d'or, la irempa dans lencrier 
d'argent qui avait appartenu à la 
reine Anne, ot inserivit dance geste 
énergique Son nom en souriant 
dans Ja direction de M. MacDonalu. 


ichewan, où la tempêle sévissait a- 


son récent passage à Ottawa, il à 
élé fêté par M. Bennet, Celui-ci, 
bien qu'il ait cru jadis à propos de 
faire dans nos eantons de l'est 


nement de notre, provinee, 
L'avenir décèlera les 
conséquences 


le meins besoin -- un appel à lt.idéal, 
conciliation el à fai paix nationale, 
n'a pas trouvé opportun de dire 
une phrase de ec genre en Saskat- 


EL CES 


Congres 


vec rage. | 
UEst-il excessif, dans ces condi- 
tions, de supposer que si le chef dû 
parti vonservaleur québécois a eru 
devoir prendre nommément à pur- 


S:ts- catholique en Belgique 


de Presse 


publique a été votée par le souvere 


funestes 

d'une Saskatchewan a x 
i Hi tail sans éducati “ivune el sans “Chaque énératio ion 

l'endroit du monde où il en était sûns éducation chrétienne el sans |“Chaq £ ë 


‘Congrès universe! de la presse 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 30 avril, 


| 


1930 


CARNET T D'UNE MENA- 
GERE 


4 


aresse les- 

poir de mieux assurer les destinées 

de la suivante." — Lordeaux. 
CCE: 

Consomimons plus de poisson. 
Non soulement en carème, mais en 
tout temps de l'année. 

Aux raisons de prospérité d'un 
commerce qui pefit valoir à notre 
pays — si abontiamment pourvu — 
de sérieux bénéfices, s'ajoutent des 
raisons d'hygiène cet des 


4t 


t 


bord ,et lorsqu'il y à dieu, comme 
restes du repas précédent. 
# 


€ 


D 
naniès 1 automobile a parcouru une îlis. 
de trois kilomètres, ce qui 
est un record pour, les autos à fu- 
gées, On pouvait entendre, à un 
mille de distance Île bruit des 'ex- 


+ 
plosions. 


angée de. manières différen- 


re air ’ 
première préparation d'a 


es en 


tance 


CE 0 
“Qui travaille à contre- -coeur fait 


. 


mauvaise besognes" : UN MINISTRE, 
“I est difficile de se dérober alt 
une insistance dont ai cordialité dent la santé était épui- 
fait la force.” 
Soignez bien ja Drépar ration, la sée, "engraisse de fl 1bs. 


1e 


: 1 
‘aisons jées surtout, el vous n 


uisson; variez l'assaisonnement, Et 
garniture, la confection des sau- 
e direz si le 


en 3 semaines 


Le Rév. W, H Taylor écrit: 


| 


| Lorsque tous les délégués eurent {tie le premier ministre de Ha , d'économie domestique. | poisson n'est pas un mel délicat “Après une tournée qui dura 7 se- 
passé, M, Briand, qui à assisté à kalchewan, le dénoncer-comme lun | Le LR. ln cenle- ER . LES leur Inrunes, j'étais cempiètement épui- 
plus de eunléréaces internationa- Êdes epnemis de Et paix nationale, Paris. — A OUUHNI m queen “L. et est le gran: nel “Les arts, quelle que ste sé et je maigrissais à ve AL oeil. Je 
les que tous les autres délégués RL ‘élait pas simplement pour exer naive de L Pdépeninee. lt lis n ent verse uel s'acheminent formeTont entre eux une o Font écidai d'essayer ln Levure Ferru- 
présents, prit lt parole el fit de: cer un acte de juste vindiete publi- association les Journal sus es ER idrrestres » parenté, Ceux qui S'Y vouen fa gineuse pendant 3 semaines, Au 
plus spirituel :lus dise urs. Ja fé. qaue, peur soulager Sa COnse ience de liques de Be gique a or Des nos existences s chou | | donc partie comme d'une même out de 2 semaines je sentis mes 
lieilé M. MacDonald, “le bon génie patriole ef de “cituye n, mais qu'il jet de réunir à Brusellt Sun il | - Lex CRC initte.” lorces revenir et conslatai que celle 
de la conférence.” Ha proposé aux entendail par la mème occasion dé-.urès universel de 1a Presse ealho- FOX + CRE URES d'un sensation de faligue était disparue. 
délégués de “transformer une pro: montrer que les couleurs el les éti- lique. | national, réuni. à Le poisson 4s{ non seulement En empaquetant les poissouts di- l'avais engraissé de 7 livres én:3 
priëlé privée en une propriété cok quettes de parti ne Fentraventi Le Burei inter mationit seu À [1 An prix relativement peu élevé, pique-nique, d'un voyage, d un les | semaines ct je me sentais. de hau- 
leetfve" en offrant à M. MacDenald point, qu'il n'est pas une simple Ronie, le 20 décembre 1929, 2 LCR simais 1] présente au point de vue Iner d'école, glissez les jarres e vi eau Lout à fait bien. 

pla plume qui a servi à signer "fe annexe de In grande machine con- eidé dl organiser ee Congres SA amentaire. de nombreux avanti- ustensiles dans des bouts de ut nl £ 2 done qu'il suffit d'un 
trailé en témoignage d'admiralion servatrice? Le fait, en tout cela, Sainteté Pie XI «a signé déclarer |ues, I est nourrissant,.reconsli- let vous ne courrez pis le risqut ‘| Songez le 3 semaines ‘pour 
et de reconnaissance. est Ha Et H est de nature à faire que parcille assemblée réponitrail à [luant et d'une digestibilité supé- |dégäts en chemin. {raitunent de È ï conne léchar 

neDonall était très ému songer.” jun de ses plus chers désirs. L’ AU- irieure à celle de a viande, Les sur- + & transformer une pe ce 

M. Muel DIU lee US ne © lus menneee à N ee cames ee gusie Pontife à chalcureusement ap- linenés intellectuels le consomment “Une âme tumullueuse est COM 6e el déprimée el in NCMMe où 
Ier qu il à est re exe peu Feet prouvé l'idée el a accordé aux pro- avec profil, à cause de sa richesse line un vent d'or age qui trouve brus je lemme vigoureux ct bien cons- 
cier. Il espère se trouves à le enr, Lett re ouverte moieurs l'appui de ses vifs encou | , } hore \ »s déli n apprécin- f Les creux disgracieux'dispa- 
lérence de 1935. La rontérenee ne: ° Cappui des ° en phosphore. Les eslomacs déli- Iquement, sans raisons af} titué. : cs embres.du genre “ha- 
fait que s'ajourner et il espère | —— | | Migements, _—. ju lie ‘als le supportent facilement Les bles. — Lekenr. KAGERE. re Sn Ï Sensation de 
qd'ils seront tous réunis de nou-! Le 6 avril 1940. | Le congrès universe aura bre | anémiés ont intérèt à en faire leur | VIEILLE MENAGE lai” S'arront ML et le deint pâle 

” eus peu pour signer une fois Monsieur le Rédacteur, les, EL ncût, er, 2, 4 ct septembre, ordinaire quotidien, Willow-Bunch, Susk. fatigue S'éVANOUl : PEUR 
de plus PEUT Fe i Je vous adresse cette lettre ou-! Em, le cardinal Van Roev, ar- re & % Ne Lé'éclaireil, . » 

“5 cérémonie de In Signature du verte. afin qu'elle soit publiée le cheque eine nue na “Rien n'affine autant une femme Expérience d'un Ce n'est que quand elle est fer- 
irailé n'a duré que 12 minutes. “plus tôt possible dans voire estimé Le Sd i . l'E Re Pier lou un amour malheureux et rien ne d’ oteur à fusées | ruginée que la levure est là plus 
CE QUE COMPORTE LE TRAITÉE journal. (li presence | JOnREUr. a dispose autant à la bonté | . un. m efficace, car Je fer st indispensa- 
Londres, Le at décembre J'aimerais demander aux come | La soon dination de qAcRon je | /orjon e marie”, Dyvonne. ï TT " . {ble pour faire valoir les’ proprié- 
Res ce ‘1 Lruile” . missaires d'école ces divers arron- thutique par Fa presse, : ans les i- | 4 . | l. Berlin. — Le nouveau moteur à lès engraissantes et renforcissantes 
1936, à l'expiration shui MC UC Gissements scolaires qui désirent verses nalions, appar ail d'une né- n'y a pas que les piéces très fusées, inventé par le Dr Paul Hey- le Jevare, Pastilles agréables au. 
les délégués des cinq grandes puis- de nouvelles instiluirices pour sep- Cessié primordiale, à notre époque lecüteuses dont la chair ‘sdil déli- landt,° célèbre savani allemand, |, e "h Sans danger pour qui que ce 
sances navales ent signé à Lon- lembre, de faire connaitre leur be- et il est indispensable d'y colfabo- œale; Îles poissons les plus com- vient de subir avec succès unnou- ont "Xe causent jamais de gaz ni 
dres. les Eluls-Unis auront oblenn soin, dès les premiers jours de jnin rer activement, Tu, uns, S'ils Sont bien apprètés, [vel essai à l'aérodreme de Temple- sui : llonnements. 
la, parité avec Ta Grande-Bretagne. de serte que tout soil décidé et ré] Toutes les mesures sont prises constituent des plats savoureux.  |hof. Monté sur une automobile de de ba ‘ pre he; 
Le Japon, à celle même date, aura lé avant le départ de l'instiutrice. pour faciliter en Belgique le voyage | CR RE © | grosseur ordinaire, ee moteur que Procurez-vous aujourd'hui - chez 
une fictte d'une puissance Movenne peur SOS VICAnres. aux adhérents et peut leur assurer, “La bienf: sante pluie des. larmes ne pèse que 7 livres, à fait attein- .t ‘impor te quel pharmacien un 
CnIre lt proportion cinq tre, Souvent on acceple une classe en pendant Jeur séjour, dans ttes con: | avait fait sermer tous les bons Fdre à lx voiture ‘une vitesse de 50 traitement complet de Levure Fer- 
Ireis, en, CuirAssÈs, fixés par lt con in, et vers a fin d'août il nous: lc ons peu onéreuses, le maximum ‘sentiments, — Dyuonte. milles à Fheure sur une piste d'un Arugineuse, Si, après ce généreux 
itrence de W ashinglon de 1922, el arrive des offres braucoup plus a de confort el d'inté: essantes excur- | Û Y + + - ‘demi- kilomètifs: L'inventeur de da essti, veus n ‘êtes pas enchanté des. 
la proportion dix, dix, sept, en léchantes. Alors si messieurs les L sions, | [n'y a pas de viande qui, com- voiture, Max Valier, était au vo- jrésullals, votre argent: Vous 7 sera 
vaisseaux auxiliaires, que Le Japon connnissaires faisaient ‘teirs de-! L'inscription assure la precicine ie de poisson, est susceptible J'é. ?Jant. | réull par le fabricant. 


exigeail au début de la conférence 
qui vient de se terminer: 


Le traité onlraunera In Gémote! 
Hion de negf cuirassés, cu a con- 
version en vaisserux-6coles le trois 


de ceux-ci, et ln suspension 4e la, 
construction de cnirassés pendant 
cinq ans, Les euirassés américains | 
veués à la démolition sont le flot 
‘rida, l'Uluh cl soil l'irkensuxs, Soit 
le Wyoming;: les cuirassés anglris 
destinés au mème sort sont le Pen- 


baotw, Viron Duke, le Mar lberonqh, 
lEmperor of India el le Pinger, Le 
Japon devra démolir Je cuirassé 
Hisyei, | 
L'entente tripartite arsorde 


tonnages suivants: 


| 


M. STIMSON non tonnese Grande nr" TO 
Le colonel Stimson, qui le guivit, NT tonnes: rie RER e . 
Se dit convaincu que le nisnde! C ns légers: 
avance vers une ére de ‘sééurite discute légers: Etats-Unis, 


loujours croissante el d'avmement 
toujours décroissant.” fl 
sur le fait que Le lraité “établit les 
relations navales entre les Elats- 

Unis et le Commonwealth des 


na- 
tions britanniques sur une base 
équitable el durable, qu'il était 


en même fers leurs relations na- 

ules avec Icurs bons voisins d'au 
delà du Pacifique. " Et il lermine! 
en disant que c'est l'esprit de fran- 
chise et de bonne volonté qui s’est 
uianitesté pendant les négociations 
qui rendent possibles de nouveaux 


Progrès dans celle voie du désar- 
mement. 

' M. BRIAND 

M. Aristide Briand a exprimé 


une fois de plus l'attitude de Ia 
France qui veut que toul pro- 
srannne de,paix se base sur le pac- 
te de la Société des Nations, le 
pacte de Locarno et le lrailé de Pa- 
ris, Des difficullés lemporaires ont 
empêché la France d'atteindre au 


succès qu'elle aurait désiré, mais 
elle x collaboré loyalement à un 


nouvel accord partiel dont il ne 
faudrait pas sous-estimer l'impor- 
t te 
Briand à fait l'éloge de l'ac- 

cor du traité tripartite, en expri- 
mant les regrets de la France de 
ce que l'accord ne soit pas plus gé- 
néral, I] s’est engagé au nom de la 
France à faire tous les efforts pour 
que le trailé de Londres produise 
tous ses effets, “Jamais un paelt 

n'a été signé plus librement ni ,plus 
sincèrement, conelut-il puisqu'il 
conduit à la ré éalisalion, sous les 
veux des nations attentives, de l'en 
treprise la plus sacrée de toutes: 
un effort commun pour le maintien 
de la paix pér tous les efforts com- 
patibles avec Je devoir politique de 
chacun d’entre nous.” 


M. WAKATSUKRI 

. Wakatsuki 4 exprimé la joie 
de. Son pays de pouvoir contribuer 
aux efforts accomplis dans Pesprit 
‘du pacte Briand-Kellogg, Le Japon 
a pour politique de maintenir ne 
force navale minimum dans P£Est 
et pour des motifs de défense scu- 
lement. C’est joyeusement que le 
Japon signe le présent traité, Le 
japonais sonore de M, Wakalsuki a 
dû être traduit et: en français et en 
anglais; Vinterprète s’est cepen. | 
dant départi du ton hâbituel des 
orateurs de Son pays en donnant 
une interprét ation éloquente et ex-! 
pressive du discours de son chef, 


LES DOMINIONS 

Les représentants des Dominions 
sont venus ensuite. M. Philippe 
Roy a parlé au nom du Canada. 
MM. Charles de Water, pour lAfri- 
que-Sud; et T.-X4, Wilford, pour la: 
Nouvelle-Zélande, onl signifié l’ap- 
probation de Jeurs pays respectifs 
au traité de Londres et ont promis, 
au nom de leurs compatriotes, de 
faire tous les efforts possibles pour 
qu'il produise tous ses fruits. 

Les discours avaient été écoutés n 


appuie : 


509 tonnes: 
200 tonnes; 
|. Destrovers: 
onnes: Grande-Bretagne, 
ltonnes: lapen, 105,500 tonnes, 
Chacune de ces {rois puissances 
s'engage À lenir son tonnage ‘de 
submersibtes en deca de 52,700 
jtonnes. 
à Comme ni Ja France ni l'Halie 
ne ralifient Pentente limitant les 
lonnages de croiseurs, de croiseurs 
légers” ct de destroyers, uñe clause 
permeilra aux rois puissanres si- 
sniutaires de celte partie du traité | 
d'accroître leurs lonnuges respec- 
Lifs si les puissances navales du 
cGntinent européen commencent 
June course aux armements navals. 
La France el llalie ont signé Les 
parlies du lailé qui décrétent la 
suspension de la construction «des 
croiseurs, qui règlent l'usage des 
submersibles et divers points se 
condaires du désarmement, 


Nue me 


| M. HOUDE 


{Suile de la première page) 


Grande-Bretagne, 199, 
Japon, 190,450 tonnes: 
Etatsd'nis, 


è 
! 
0 


} 


vise d'ubord, en fait, sa déclaration, 
celui qu'elle alteint en plein front 
parce qu'il est en pleine activité 
politique, en pleine action nocive, 
c'est A. Anderson, Et il suffirait de 
relire Ja lettre, irès réservée dans 
[ies termes, cela va de soi, où Ie 
iimaitre adressait récemment sa sous 
cription à la campagne de L'Evan- 
géline, pour y découvrir le germe 
de la catégorique dénonci ation de 
samedi. 

Celle dénonciation, il est impos- 
sible de ne pas lui supposer d’as- 
sez lointaines intentions. 

M. Anderson est le chef d'un gou- 


vernement coopératif, mais il est 
lui-même un eonservateur et les 


| 


trois quarts de ses unes se con- 
posent de conservateurs, Lors de 


! 


Le Martyre d’une femme 


“Je souffrais de 
d élourdissement, 
[dl insomnie”, écrit Mme Anna Bo- 
da, de Chicago” I, “J'étais inca- 
pable de m'occuper de ma maison 
el, étant à l'époque de mon retour 
d'âge, je me désespérais de ma con- 
| dition. Je fis Et commande du No- 
ivoro du docteur Pierre el, en rela- 
tivement peu de témps, j'étais en 
bonne ‘voie de guérison, Je jouis 
jmaintenant d'une bonne santé.” En 
‘aison de son action particulière 
sur les fonctions de Porganisme, 
cet incomparable remède végétal a 
prouvé étre d'un grand secours 
aux.femmes souffrantes car il n- 
méliore la condition du sang et for- 
fie le système nerveux. 1 est 
fourni directement mais pas duns 
le commerce de droguerie, 
au docteur Peter Fahrney and 
Sons Co., 2501 Washington Blvd, 
Chicago, Il. 

Livré exempt de douane au Ca-, 
nada, 


constipation, 
de fatigue el 


Ecrire. 


watiides 
serait à l'avantage 


ment 6e! 
mais 
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moins ardtue, 


‘pour valre bienveillance. 


les y ment upporlun el Ja puissance de 
l'exemple. 
jinent 
ILeur auction 
Japon, EUS, 100 tonnes: | manuels qu'ils doivent mettre en- 
143,1tre tes niarns 
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150,000  œulour d'eux. 


ques, En seplembre prochain, 
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liennen! de leur argent. 
Ge n'était point pour parer à 
certains maletenlus. mais pour 


i 
Il 


nipolentinires ont 
les malheureuses lois, 


sé, dune conception bien mûrie. 
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ant fa Fin de Fannée, ce lie n à toutes fes 'Sséaners ot 
‘le tous, lions, 
L'A, OC ES GC a travaillé fidèle: des deux grandes E: 
efficacement dans Le passé naticnules d'Anvers ct de 
suis persuadée que cette; che ‘donne droit égricment 
lui rendrait la tâche 


it 
‘ 


ie 
ugsestion 
ERes ports. 


Merci, monsieur le rédacteur, ee Ne 


récep- 
aux banquets el unux visites 
peutions inter 
Liège: 
à l’eu- 
voi de tous les documents el rap- 


Journalistes de La Nouvelle 


UNE IXSTITUTRICE, Zélande 
EL —_——— 
Vicloria, — Une douzaine de dé-| 
Ecole légués de presse zéliidaise sont nc | 
ee lucllement en vote vers Londres, 
(Suite de lu premiere page) Angleterre, où se tiendra en juin 


remplissent magnifique: . 
devoirs  d'éducaleurs. : 


west pas libre, Les 


de Presse. 
À Foceasion d'un diner 
Licur honneur, M. Folie, 
| ministre de ai Colombie, 
de leurs élèves sont | 
souvent perfides et :H6- 


leurs 


laingeretix, 
OVaUx. 


| conférence qui à son dire, créer 


150 og Lire leur volunté, le mal qui se fail fcommereiales entre les. Jominions 
du sud et le Canula, 
Nous mettons sous les veux de De Dies Kms mue 
57108 lecteurs les graves ef justes pue a ne . 


Gonon, 

Les lois iniques dent ils sont vic- 
imes luïcisent Icurs écoles publi 
s'il 
Vv a point de modificalion, il sera 
légal d'exposer iles emblèines re- 
igieux el de porter le cestume re- 
igieux dans ces écoles qu'ils sou- 


soulage Z 


bien Pirrélivion, 
l'écêle,” que nos plé- 
édicté ct passé 


niroduire bel 
e laïcisime à 
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F'état de choses actuel est la réa- 
Hisation d’un rêve longtemps eares 


L'élimination de Dieu à l'école 


Lommensis 


sur importance de Ha prochaine 


Fel est, à leur insu et con- ‘de nouvelles cl'iueitleures relations: 


_Dodd Doddpour leReïin leRein 


la quatrième conférence impériale 


servi en 
premicr | 
insista 
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SERVEZ VOUS DU “PATRIOTE” POUR ANNONCER. 
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La Véritable Plaquette 


de St-Christophe pour automobiles, avions, véhicules et pour Fex- 


téricur et Fintérieur des demeures familiales. 
La seule authentique, Agréée par S$S. Pie K, 
FOND EN COULEURS DIVERSES: 
Rouge Mauve Mauve pâle 
Brun Violet lFoncé Orange 
Vert Rose . Blune ? 
Bleu { Bleu pâle Noir 


PAÏTES-LA BENIR 


(Une bénédiction spéciale applicable à cette. frappe de l'Archiconfré- 
rie Universelle a été octroyée par un Resvrit de la Sucrée Congrégn- 
tion des Rites, Rome, 8 mai, 1912.) 


PRIX: $1.25 chacune 
En vente au Patriote de l'Ouest, Prince- “Albert, Sask. 
VA VA VA VA VA YA WA VA VA VA SA WA UR WA WA GA CA VA VA 
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La boisson la se saine 


Fabriqué à Berthierville, Qué., sous la 
surveillance du Gouvernement fédéral, 
rectifié quatre fois et vieilli en entre. 
pôt pendant des années, 


Trois grandeurs de fla- 
cons ‘ 


GROS, MOYEN ct PETIT 


Distillerior Bureau chef: 
Borthierville, Qué. ‘Montréal 
An 


DISTILLATEURS DEPUIS 1898 
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Docteur J. B. TRUDELLE 


DIPLOME EN CHRURGIR DE 
L'INSTITUT CLAMART DE PARIS 
Ancien élève de l'Hôpital Nekér et 
Breca, Paris 
- EX-Interne en Chir urgie à l'Hôtel- 
Dieu de Québec, 1912-14 
Ex-Assistant À la Clinique Chirur- 
gicale de l'Université Laval 
Chirurgien de l'Hôüpitn] Cénéral 
No 6 pendant ln Guerre, 1915-1919 
Ex-Chirurgien Spécialiste pour ma- 
ladiès de li femme, Hôtel- -Dieu, 
Université Laval.° 
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Chirureinn décoré par le Gouverne- 
ment français pendant la guerre 


ADRESSE DU BUREAU 
2031—12ime Avenue 


REGINA, SASK, 
‘Téléphone—2702 et 274 


UE 27 “AR OU 7 CU NS 2 20 5 11 10 1 
Success Business College 
PRINCE-ALBERT, SASK,. 
Écrivez «1 téléphonez pour toute 


information 
Téléphone Adresse 
2825 HARPHIET BLOCK 
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BALDWIN HOTEL 


2ème avenue sud, Saskatoon, Sask, 
Central, Propre Confortable, servi- 
ce courtois ; 
Plan américain—#flan européen 
$23.600 en montant $1.60 par jour 
Chambres avec douches 
20 Salles de bain 
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L'Assurance-Vie GREAL WEST 
émet tous les genres de polices aux 
taux les plus bas, 

Polices sur revenus Polices 
pour enfants - Bons pour familles 
ou suhordonnés - Annuités - Dota- 
tions, 2 à 40 ans, 


Représentants 


C. J. BROSTROM, C.L.U. 


Domreémy “Hoey 
J.-A, RRODEUR FA. BOILEAU 


MONUMENTS 


TED._ MATHESON, LTD. 
QUALITE A PRIX MODERES 
VETEMENTS D'HOMMES 
Près de la Banque Royale 
PRINCE-ALBER‘T, SASKR 
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Modern Bread Co., Limitée 
PAIN SOM-MOR 


Chez tous les épiciers. Envoyez vo” 
tre commande 


DEVENEZ NOTRE AGENT 
Tél: 2838. Prince-Aïbert, Sask, 
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. Tél: 3186 ré. Késidence: 2053 
À. C. HOWARD 
Représentant de la 
: “MONARCH IIFE ASSURANCE 
Compauy’? : 
"Chambre 4 Masonle Temple 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


Gants. Cr. name on DD Dan ep mare 
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Cartés Professionnelles et Cartes d'Affaires 
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POUR VOS TRAVAUX DE NET- 
TOYAGE ET DE AEINFTURE 


adressez-vous à 


HENRI MELIS : 


48, 14ème RUE "OUEST 
Téléphone 2821 


NETTOYAGE A SEC D'HABITS 
POUR HOMMES 


$1.00 
MAISON BELGE 


TRAVAIL SOIGNE 

LAVAGE À SEC 

PRIX MODERES 
PRINCE-ALBERT, 


THE 
Prince Albert Mfg | 


Company, Limited 


Faites poser des fenêtres À votre 
verandah, nous ferons, ce travail 
pour vous, 


Ameublement d'Eglise, de maga. 
sins et de bureaux, 


Nous rrfaisons les planchers et 
toutes espèces de travaux de me-: 
uuiserie ou d'ébénisterlte. 


des 


V2 PO CR RE | 


_ 


TELEPHONES 
Jour, 3275 Nuit, 2813 ; 
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J. P. DESROCHERS 


Entrepreneur en Construction 
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SASK. | 


“Hamilton Funeral Home” 


M. C. HAMITITON & FILS 
Entrepreneurs de pompes funèbres 
Tél: 3065—3223 
* SASK,. 


Plans ot devis fournis sur demande: 
Soumissions gratis, 
-Bureau-chef: 10747—93ème ‘rue, 
EDMONTON, ALTA, 
ES D 1 1 0 1 7 
i POURQUOI OPERER? pour ma- 
laiscs de l'estomac, ei du fot, ser- 


25 11ème rue FE. 
PRINCE-ALBERT, 


i 


er mu 


Prince Albert Laundry 


L'HABIT NEUF ET L'HABIT RETTOYE 


; Y vez-vous du ‘‘Hepatola” un bon 
ct différence chez nous: rien com- ÿ moyen de nettoyage, Prix $6. 75 
aré au prix d'achat, mais une ap- i par la Poste, 


parence tout aussi belle. 
LAVAGE ET NETrFOYAGE 
SERVICE 2+ HEURES” 


“On OR 0-4 —mcæ.-œtmren cn 


|. Mrs. Geo. S. ALMAS 


TEL: 2208 1782 1à ave Î 
PRINCE-ALBERT, re Se are ] Dépt. PF. A. SASKATOON, SASK. 
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LOTS DE VITLE JOHN DAISLEY 


Fermes dans districts de Prince-Al- D . 
Plombier Expert en Chunffage 
bert, Albertville, D - 
ville vbden et Dom Réparations faites promptement 


rémy 
Nous sommes heureux de donner 
ASSURANCE de TOUT GENRE estimés pour ouvrages neufs 


Ecrivez ou téléphonez pour rensei. 
gnementsg 


Bradshaw-Holroyde Agencies, Ltd: 


Le meilleur matériel, le metlleur 


ouvrage , 
Chambre 4-5-6-7 Banque de 111, 1idme Rue Ouest 
Commerce 
PRINCE-ALBERT, gsAgK. À Téléphone 2201, Prince-Albert À, 
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| Monuments 


Fondée en 1891 


Tannerie: 1794 rue Iberville . 
à In portée de votee ? D L 
bourse | Daoust, Lalonde & Co., us 
Croix en pierre, ins- , 
cripuion Rampe E LLRED N. PIROTTON 
: fret payé — 2 MANUF 5 
Demuudez notre ca- i D "ACTURIERS DE me 85-801 rue Dubuc ‘ N 
de talogue et comparez ? s” CHAUSSURES ST-BONIFACE  . - . MAN. 
Se | nos prix | oc 
5 Saskalchowan Tanneurs et Corroyeurs Monument cn picrre, 8 pieds 8 À, 
F as Î l , . pouces de hauteur; poids 3930 À: 
Marble and Construction } BUREAU ET l'ABRIQUE : livres, Prix LU $20.00 
: Re rue Est i 45 à 49 Carré Victoria * Phoi ————— “, 
PRINCE - ALBERT MON! … 10 os scront envoyées sur do 
| ONTREAI, QUEBEC mande 
ES 0 
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REGARDEZ VOS 
CHAUSSURES: 


Considérez-vousg due vos chaus- 
sures, Delvent encore vous du- 
rer l'hiver, ne pensez- -vaus pas 


BELL'S LTD, 


Manufacturiers de “Bel! 
Mash” 
: Fleur, 


LP 
sg Laying 
Pour poules cauveuses. : 
grains de semence, etc. 


de nan À PRENeR ADD À ru Est 
semelles, pas nécessairement é- l SASK. 
Re Ce da NE | Got pre 
ne BR ou. | Prat ras aan 

vertes, vos patins sont-ils enbon À colats. crème + Patisseries et Cho- Î 


état pour 11 saison ême à la glace et liqueurs 


? Si non, ap- 
portez-les chez HOUNSELL et “ douces 
faites les réparer et affiler. Service et qualité sans, pareil” 
y Nous avons des fausses-semelles PRINCE-ALRERT, SAS, À, 


en feutre, en liège et en poil de 


ace en Lan ve ED CERN ED 


renne à 26e Ia paire, Nous a- 

jons Aussi des lacets, courroies Monuments funéraires 
, supports , 
= chaussures A patins. “ER pour de toutes descriptions 


W. G. HAUNS: ET: 

MITCHEEL BLOCK 
Avenue Centrale: et iième 
PRINCE-ATBERT, 


J. ©. BRUNET 


414 rue Taché, St-Bonifacb, Plan, 
Demandez notre catalogue 
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LE PATRIOTE, 
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L'influence de l’école sur la mentalité de l'enfant 
‘© © !  !  d'instituteurs NN 


ds 


Mesdames, Messieurs: 
Votre présence, vêtre enthou- 
siasme proclament l'Énportance et 


à ° à 


# 


les tyrans d'autrefois ne conuais- 
suient que celle du. sabre, | 
Au point de vue moral, l’école a 


— Pénurie 


ont au montant de 3,470.1 millionsgne e 


et les autres pays, au.montant de 
236.4 millions de dollars. 

Comme à la même date, premier 
janvier, là richesse canadienne était 


gers chez nous n'étaient que de 2Ù 

pour cent environ de cette richesse 
totale. 

Le Canada place à l'étranger eu- 


H 7e ( Le ai A A , , 
l'influence . de d'école ainsi que le une extrême importance, La' mo-!viron 30 pour cent de ses qlace- 
rôle éminent de notre personnel rale ne vient que.de la réligion, si ments, soit un montant de 1,745,8 


enséignant, 


de mots, L : 

Autrefaïs, l'influence. de la fa- 
mille. était toute. puissinte;. c'état 
une école. que cette famille de nos. 
ancètres o üle.père commandait, où, 
Ja mère. enseignait et où tous édi: 


fiaient. Les: conditions sont chans Ceux qui n’ont pas encore entendu . 


gées. ot bien que le rôle de la fa- 
mille soit en Hire et toujours capi- 
tal et irrempluçable;, la division du 
travail et la spécialisation moder- 
nes donnent-'à l’école une influence 
presque, aussi grande qu'à Ja fa- 
mille, , Lo 
C’est pourquoi les catholiques ne 
‘ peuvent s’en: désintéresser, eux qui. 
tcujours ont été. à Pavant-garde du 


progrès dans le domaine scolaire, ‘ser comme Pindividu, à à suite dv; ! 


Comme la plupart de nos contem-, 
porains attribuent à lécole une in-1 
fluence purement intellectuelle, so- 
ciale, civique et maternelle, nous 
admettons que ces influences sont, 
réelles, mais que l'école a, aussi uné 
_influence, veligieuse,.et, mprale, mê- 
me quand elle prétend ne pas en 
avoir, Ne serait-ce qu’en omettant 
de parler de religion, elle créera le 
préjugé que la religion n'a pas 
d'importance, car pour l'enfant l'é- 
cole est l'endroit où on’ apprend’ 
tout ce qu'il faut pour bien vivre, 
ce n'est pas une universilé qüi ne 
donne que certains cours. 

Et. dans la. pratique, l’histoire, X: 
psycholcgie sont souvant enseignées ! 
de façon à eontrecarrer les reli: 
gions: on enscigne dans nos écoles. 
jusqu'à ane évolution fausse et dé- 
modée à laquelle:ne croient plus. 
que des primaires. 

L'influence de l'école est attes- 
tée par ces. milliers d’églises vides 
qu'on déplore aux Etats-Urés, ,et 
dans la vague de: paganisme. qui 
ncus, inonde. Les, enfants éievés 
dans: nos écoles ne vident pas les 
églises, ni ceux qui ne subissent, 
que Pinfluence de la famille non 
p'as, Et non seulement nous ne 


{ 


Î 


voulons pas que: nos enfants per- 
dent leur religion, mais nous vo 
lons aussi qu'ils la fortifient d’au- 
tant plus que le paganisme devient : 
plus envahissant, | 

La religion est fortifiée. à l'école | 
par l’enseignement religieux qu'il 
est pratiquement impossible de 
donner. ailleurs de manière suffi- | 
sante, Les âneries qu'on lit duns les 
journaux qui se. mêlent &e religion; 
sont: la. meilleure preuve- que l'igno- 
rance religieuse dépasse toute ine- | 
sure, elle ne peut disparaitre que 
par l’enseignement religieux à lé- 
cole; complément nécessaire de la 
maison et de léglise Car l'école 
est la chose des parents, et non seu 
lement d'un Etat qui ne connait 
que la force des majorités comme 


et 


| 


[aurons passé. 


Le Français 


jcitoyen, bon enfant, bon époux et 
bou père que si on craint et aime 
Dieu. Pendant des milliers d'années 
le monde a été un repaire de sau- 
vages dégradés, il est devenu mo- 
ral dès qu'il a conna le vrai Pieu. 


l'Evangile montrent ce que sérait 
le monde sans lui. Ceux qui, à. Pé- 
cole, cnt perdu. toute croyance, 
montrent par leur vie combien il 
est nécessaire aux bonnes moeurs 
à la civilisation. Dés. centaines 
de juges ont déclaré que la vabue 
de criminalité javénile ‘qui menace 
de tout submerger est due au man- 
que: de religion, L’Etat'est en dan- 


idées bolchévistes résultant de’ 
l’immoralité et de l'irréligion, Le 


bon. citcyen doit être formé. 4 
l’école chrétienne. 

C’est encore pourquoi nous vau- 
lons cette école. La dernière ct ma- 
gnifique encyclique affirme solen- 
hellement la nécessité de l'éduca- 
tion: chrétienne et répond, à la per- 


ans 


fection, æax aspirations de ceuxita métropele dimanche le 4 mai | président temporaire de Haïti par 


Permettez-moi cepen- celle-ci manque, celle-là s’effonare.. ‘millions de dollars, dont 95,9 niil- 
dant de vous les rappeler en peu On ne peut être bon.sujet et bon {lions en 


Grande-Brelagne, 991.6 
millions aux Etats-Unis et 658,2 
ailleurs. 
Au cours 
dettes avec les Etats-Unis ont aug- 
menté de 166 millions; avec la 
Grande-Bretagne elles ont diminué 
de 17 millions, ce qui fait une aug- 
mentation nette d'environ 150 mil- 
lions. de dollars, Le Canada à émis 
pcar 720,000,000 de dollars d’obli- 
gations, .qui ont élé distribuées 
comme suit: 414 millions aux Ca- 
nadiens; 241 millions aux Etats- 
Unis, 62 millions en Grande-Breta- 


Le chanoïne Emile Chartier in- 
vité par l’Université de Van- 
couver. 


E 


Meniréal. -— M. le chanoine 
A « CEE . 4 
Emile Chaïrlier, vice-reclteur de 


PUmiwversité de Montréal, quittera 


évaluée à 28,000 ou 30,000 ntillions 
de dollars, les. placements étran- 


de l'année 1928, nos : 


N uvelles 


EEE een) 


1 3 millions ailleurs. 

autre part, le Canada a payé, 
durant l'année 1928, par diverses 
sortes de transstions financières, 
‘la somme de- 253 millions de “lol. 
lars, dont 155 millions aux :Etats- 
Unis, 95 millions en Grande-Breta- 
gne-et 2 millions ailleurs, 

Depuis quelques années, ajoute le 
rapport, les capitaux étrangers qui 
recherchent les entreprises cana- 
diennes se font graduellement plus 
nombreux. De plus, plusieurs in- 
dustries qui en Canada se trou- 
vaient sous je eontrôle du capital 
étranger, passent ou contrôle du 
capital canadien. 

Comme en 1928, les capitaux ca- 
nadiens qui vont $e placer à l'é- 
ranger onl subi une augmentation 
de 167 millions de dollars, et que 
les capitaux étrangers qui viennent 
se placer au. Canada ont subi, du- 
rant le méme lemps, une augmen- 
tation de 152 millions de dollars, 
il faut en conclure que les expor- 
lations de nos eapilaux l’ont em- 
porté, par 15 millions de dollars, 
sur nos importations. 


salle de la biniothèque Sanlt-Sul- 
pice, le 4 mai, S. G Mgr Gauthier 
présidera cette cérémonie, 
pue me 
Eugène Roy, président 
Port-au-Prince, Haiti. Eugène 
toy, fut ehoisi, par voix unanime, 


qui placent au-dessus de tout la re- prochain par convoi transcontinen- [le Conseil d'Etat. 


ligion et les bonnes moeurs. 


fluence pour le bien-être matériel 
de chacun, L'insirüction est indis- 
pensable pour: gagner la vie el sur- 
tout pour arriver à. des emplois 
élevés. L'influence restera toujours 
aux hommes de haute éducation, 
quel que soit leur parti, quelle que 
soit leur profession, quelle que soit 
leur fortune. C'est pourquoi les ca- 
tholiques doivent s'intéresser à l’é- 
cole, si influente sur leur avenir. 
Hs uoivent encourager leurs enfants 


à suivre des cours complets. plus, 
encore qu'on ne le fail aujourd'hui. 


Et pour qu'ils Ie fassent, il est in- 
dispensable que l'école soit de teur 
goût cet ne détraise pas d'un côté 
pendant qu’elle édifie de lautre. 
Trop souvent les enseignements uti- 
les de lécole sont contrebalancés 


lpar l'influence néfaste de léduca: 


tion sans Dieu el sans moeurs: in- 
fhienee qui. ne vient pas seulement 
des maitres, mais. aussi des camara- 
des, des livres, de toute nne atmos- 
phère. | 

Maintenons done nos droif: à des 
écoles catholiques et .profitons da- 
vantage de l'éducation offette à tous 
pour que nos enfants. tiennent haut 
et ferme le drapeau que nous leur 


C'est "surtout par les instituteurs 
que s'exerce l'influence de lPécole; 


il est. donc nécessaire de -reeruter |, 


an personnel enseignant et de Île 
seconder, 


(Suite à la page 5.) 


., 


Le français est officiel au Les Etts-Unis et le français | 


tal du Pacilique Conadien pour se | 
«L'école ‘a aussr une grande: in- rendre à Vancouver où, le 8 du LE “CAN 


A 


même mois, il doit assister à la col- 
lation des diplômes de lUniversi- 
té de la Colombie britannique, M. 
Je chanoine Chartier a èté invité 
icul spécialement par les autorités 
de la grande université de la Côte 
du Pacifique pour représenter en 
cette circonstance Pélément cana- 
dien français. It reprendra le train 
pour Montréal. dès le lendemain, ne 
comptant. être absent qu'une dizai- 
ne de jours au plus pour effectuer 
celte randonnée transcontinentale, 
Hobons x | 

Le Souverain Pontife honore 
trois. Canadiens. 


‘a 


| ‘rois. citoyens marquants de 
‘Montréal viennent d’être créés Chc- 
valiers de l'Ordre de Saint-Grégoire 
le Grand. Ce sont MM. Albert Du- 
puis,. président de la maison Du- 
puis Frères; Ulrie Boileau, entre- 
preneur général et constructeur de 
nombreux édifices religieux, ‘qui 
vient d'obtenir le contrat de l'Uni- 
versité .de Montréal; Alfred Boyer, 
entrepreneur briquetier, aussi inté- 
ressé dans la pose de li brique le 
nombreux édifices religieux. 

La remise des décorations don- 
nera lieu à une grande cérémonie 


qui se déroulera dans la grande 


| 
| 


manne manne CN 
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Londres, -- La Chambre élirlinit 
le “Housing BE” lorsqu'il ful sou- 
dain question d’une “langre étran- 
gère.” AW, Tlayeock, député tra- 
vauilliste de Salford. West, qui esk ne 
en Ontario, posait ‘point d'ordre 
sur point, d'ordre” lorsque, linale- 


ment, VW. Womersley, député 
conservateur de Grimsby, Pinter. 


rompit en demandant: “Estif dans 
iPordre que: Fhonorable «député 
iprenne la parole dans une langue 
étrangère?” 

Läi-dessus: le speaker $e hâta de 
faire cbserver que le député de 
Grimsby ne: devait pas parler de 
laccent canadien comme d'une 
[langue èt rangère, Glignant de Poil, 
Womersley répondit au milien des 


rires qu'après ce: obs-"valion du 
speaker, iF ne lui resta 
retirer ce qu'il venait de diré. 


a mm Ne arnes 
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Malden, Mass. — Plus. de 
personnes ont rendu visite au ci- 
metière de Ja Sainie-Croix, et la 
plupart se sont arrêtées devant sa 
tombe du R. P. Patrick J. Power, 
qui fut l’objet des pélurinages ‘e 
centaines de milliers de personnes 
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Au tombeau du'Père Power | 


5,000 |À 


(|| Landy & Co. Limited 


l'automne dernier, dans de. but gestes de cette puissante compa-1de curiosité 


d'obtenir des guérisons ‘miraculeu- 
ses. C'était ln plus grande foule ve- 
nue dans le cimetière depuis sa ré- 
‘novalion, le mois dernier. 
CS, EN 


LES PARTIS AU SENAT 


in y a actuellement cinq sièges 
Îde vacants au Sénat, dont quatre 
dans la province de Québec et an 
| dans Pile du Prince-Édouard: Les 
ipartis se distribuent actugllement 
là Chambre Haute comme suit: 40: 
conservateurs, 44 libéraux, 1 pro- 
gressiste ét cinq vacances. | 

Comme le siège de l'hon, Das- 
saules avait êtè inoceupé lors de la 
dernière session, et qu'il l'était en- 
core celte session-ci, à cause des 
infirmités du grand âge de son ti- 
tulaire, il aurait été quand mème 
vacant dès l'ouverture de la pro- 
chaine session. Les règlements de 
la Chambre Haute prévoient des 
cas de eu genre ct stipulent qu'un 
sénateur qui passe deux sessions 
sans occuper son siège cesse auto- 
matiquement d’être sénateur, | 
VIENT DE PARAITRE, 

MARGES D'HISTOIRE— 

D ef : 
TOME Ei 
“Olivier Mourauh 

Ce volume, pronns vi impalicm- 
ment attendi,, vient de paraitre à 
la Librairie d'Action eantienne- 
f'eneuise, édiltriee des deux tomes 
précédents, L'on <e rappelle que 
les lomes précédents firent consi- 
crés respectivement à FATE au Ca 
nada et à l'histoire de Montæal M. 
Olivier Maurault, pas. à réservé le 
tome HE pour li Compagnie de Ste 
Sulpice, dont il est l'un des meém- 
bres les plus distingués au Canada, 

L'ouvrage révèle un esprit de 
probité qui s'harmonise facilement 
à l’admiralion justifiable de l'au- 
tour envers l'oeuvre accomplie de- 
puis le début de la colonie par Îles 
Sulpiciens. L'on n'y cherchera pas 
une synthèse complète des faits el 
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Vin de Messe 
des harrack hiis} 


Manufacturé sous la surveilinn- 


ce des Pères Blancs de l'Afri- 
que Nord , 
Echantillons sur demande 


ARMOLES RÉDLIGIEUX 
OBJETFS pour MISSIONS 
Mêmes objets que vous achete: 
à la Mission 
BIBLIODIRÈQUES PAROISSIA 

LÉS EP SCOTDATRES N 
fivres récents au prix du 
Hbrairie 
(demandez catalogue) 


16 rue Dundns Onest 
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“anie, ni des tableaux historiques 
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reliés par une chaine logique ou 
chronologique. L'auteur a simple- 
ment voulu dégager, croyons-nous, 
les événements les plus saillants 
qui ont fait élnpe dans Févolution 
de la vie sulpicienne depuis bien- 
tôt trois siècles, Ge n’est pas non 
plus üne histoire erilique cher- 
chant à analyser les causes où les 
cffets .de certaines actions. 
leur préfère la méthode, mouogra- 
phique, se contentant de renseigner 
dé, rappeler des faits, sans s'attar- 
der à les juger. 

Quand et comment li compagnie 
de Saint-Sulpice s'établit-elle en 
Nouvelle-Krance? Quand' ct 
quoi fut construit le Fort des 7eis- 
sieurs? Qu'ont fait les Sulpiciens 
pour la diffusion des bons livres nu 
Canada? Que peuvent bien coute- 
unir de précieux ou de: mystérieux 
les voûtes et Îles soulerrains du 
vieux, séminaire et, de l'église Notre 
Dame”? Et les moulins di Séminaire 
n'ont-ils pas eux aussi une, histoire 
qui révèle des moeurs et coutinnes 
particulières? . 

Vcila le premier effort de re- 
æherches dont M. Mauraulit nous 
fait profiter dans son. lingange sim- 
pie et harmonieux, et avec un sens 


amequ 


Eu ens de mort, cle le 


votre famili 


padiera 
Hinmédiatenient, 


DISLZ 


Monsieur Jean  Lattitois, 
Agent général de l'Alberta, 
SL Pautl. 


Cher Mensieur, 


OU. 
Vous figurozvous l'aide 
monsuels, Je ne puis que dire de 


lettre, 


RS VOYEZ 


À. lubrosse, agent 
M. Kumbouroïf, ngont de 
de 


rent faire profession 


diatenient. 


une 
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-. “ON TROUVE SES BONS CONSEILS À LA BONNE ENSEIGNE" 
VERITE DE LA PALISSE 


RETRAIT ER RE 


L'aus, 


pour : 


“LA SAUVEGARDE” vous paiera 


Eu ons de malndie ot d'invalidité totale, une indemnité mensuelle tant 
que vous nu pourrez pas tavaiHor 
ploin 


finunetère 


AVANT DE VOUS ASSURER DANS UNI COMPAGNIE EFRANGH- 
L'AGINT 


“LA SAUVEGARDE 


La seule compagnie d'assurance-vie qui soit entière- 
ment canadienne-française. 

‘ Raymond Denis, Agent général pour l'Ouest 
Vonda, Sask. 


Ph, Perron, gérant de distéiet Montmartre 
Aleime Bouvier, gérant de distriet Meyronne 
de distriet 


Nous pouvons encore offre des Cons AVRTEREEUX à Ceux qu 
l'ussnrnnce 


affinée qui donne 
Îjimpression du romancier dont 


l'imagination se plait à créer des 
fictions d'une vraisemblance telle 
qu'elle se eonfend avec ln réalité 
rigoureuse, 

Le second. effort de Pauteur esl 
consacré à mettre en relief loeu- 
vre apostolique des missionnaires 
sulpieens, Tel est le dessein des 
chapitres intitulés L'Ile aux Tor- 
lues, Oka, l'Ontario, l'Acalie,, Sn 
rel, Sault-au-Récollet,, Guillaume Vi- 
gnal et Missicunaires sulpiciens, Ge 
chapitre est accompagné d'une Histe 
idtes missionnaires sulpiciens de 
toute Ja Nouvelle-France ei de ceux 
du Lac-des-Deux-Montrgnes, 

Bref, nous. crovous que ee tome 
, s'il n'offre pas l'intérêt général 
des deux précédents, Fempotte par 
sa dacumentation plus deuso el sa 
ecmpétence nrieux démontrée. Les 
Marges d'histoire -- 3 volunies 
de Pabbé Mauranit, constituent ue 
documentation Gui mérilait de sur- 
vivre el est destinée à réndre de 
précieux services à la génération 
smontante, 

Avis aux éduenléurs en quête de 
livrés de pris efnudieus, 

Les irois volumes se vendent #t 
chacun, 85 franco, chez l'éditeur, 
et dans les Hibrairies bien assorties, 
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Miuontant du enpital assuré à 


Au bont des vingt uns, si vous vives, Vous touehetez vous méme de 
ecapitul que vous avez évonoimisé 0 


t lus dividendes, 
CCI 
Bonnyvhle, 


Alta, S nov, 1929. 


Je revois de M, Laplorro, volre agont À Bounyvile Le chèques de 
“LA SAUVEBGAIUDIE" au inontant de $60.00 couvrant trois mois d'In- 
validité. 1Eom'est inulfle de vous die que je Vous suis reconnaisant 
oct que je suis tout à fait enchanté d'avoir pris celle ASMEMNge vue 


que apporte ven echèquen 
: 4 
out cocuse Merci onéerel encore!" 


Machez de rendre le môme service À tous es Jeunes pons, à cenx 
ui ne croiront pus que l'agsgurnnee vie est nôéecessnire, montres cette 
Je demeure votre 1out 


dévous, 
signé) Adélurd Sépsuin, 
Bonnvville, AA, 
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Zenon lark, 

district St-Hippolrte 
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SESSION FEDERALE, 


ee rue mens cu ments ds 


La session dOttawa 


Le Budget — Le National Canadien — Gouverneur canadien 


Ottawa. 25 avril, -— Après le 
rême dans les activités politiques 
fédérales, qui ségnait dans la capi- 
tale depuis le commencement des 
vacances parlementaires du temps 
de Pâques, vient une pêriode de 
fièvre qui pourrait bien aboutir à 
la dissolutio ndes Chambres dans 
quelques semaines, et à des élec- 
tions générales vers Ja fin du mois 
d'août. Hier après-midi, les minis: 
tres du cabinet fédéral tenaient 
leur première réunion depuis la 
journement de Pâques; ils en tien- 
nent une autre aujourd'hui, et en 
tiendront une troisième demain. 

H s'agit de préparer, jusque dans 
ses détails, Je premier budget de 


l'hen. Chas-A. Dunnine, minisire 
des Finances, De lattitude que 


prendra l'opposilion en face de ve 
budget dépendra, nous. assure-ton, 
la décision du gouvernement üce- 


tuel, à propos des éleelions géné, 1 1 ! 
a due on.verts à ce qu'il contient que dans 


rales prochaines el de 1 


clies se tiendront, | 


lei, à Oftawa, on mentionne 45 
Sez courannnent la date dnf25 aoû! 
1930, comme eclle des prochaines 
élections générales. 

LE BUDGET 

Quelles surprises réserve le pro- 
chiun buiget fédéral? D'abord, il 
faut bien admellre que tous les 
buutwels sont cioctoraux, en ce Sens 
qu'ils font la cour à, opinion pu- 
biique, qu'il importe de garder de, 
son voté, ne élection qui se ferait 
contre celte opinion publique cour | 
rait de grandes chances de renver-i 
ser de gouverntment qui les aurail 
déclarées, Mais les précecupalions 


électorales apparaissent tantét plus, 


lantôob moins, dans les budgets. Tout 
indique que eelle année le premier 
Laduet du ministre des Finanees en 
sera Safuré, 

Hos'agira tout d'abort de faire 
inire es mécontents. EF à celle: 
classe apparliennent sûrement les: 
brnsseurs et les distilleurs, qui pré 
voient des peries considérables 
euusées à leurs entreprises par le 
bill lu premiér ministre, qui dé- 
fend Pespértation des alcools attx 
dats-Unis. C'est pourquoi on laisse 
couramment entendre que M. Dun- 
niug va, d'une part réduire ile 
deux doilurs les drcits d'uvcise qui 


3 


frappent Le gallon d'alcool. Ces 
droits sont actuellement de S00.. 


Le ministre, d'autre part, ausinen- 


ca- lerait de deux dollars les droils le 


douaniers sur l'importation des al- 
{cools, portant ces droits à SIL le 
gallon, de #9.00 qu'ils sont actuel- 
lement, Cela ferait un profit net de 
$4.00 du gallon pour les brasseurs 
et les distilleurs, dont deux seraient 
payés par le gouvernement, en se 
privant d'un revenu daccise; et 
deux par le consommateur, qui dc- 
vra pever deùx dollars plus cher 
pour l'alcoot qu'il consomme, 

On prèle encore au  gouverne- 
ment l'intention de reviser abon- 
damment tout le tarif qui frappe 
les importations des aciers ct des 
fers. 11 y aurait d’autres diminu- 
tions de: laxes, probablement dans 
‘celles de l'impôt sur le revenu, et 
‘la taxe de vente serait suppriniée 
tout à fait. 

Le budget est encore entouré du 
plus grand des mystères, el les yeux 
du publie canadien ne seront ou- 


une semaine, très probablement le 
premier mai, alors que ce discours 


ide M. Dunniug sera prononcé, 


LE NATIONAT CANADIEN 


Ü # 5. ue ON 
La réorganisation financière du 
Nationak-Canadien ne se ferait #s 
encore cité année, suivant les der- 


nières informations reçues du mi- 
nistèére des Chemins de fer et Ca- 


nAUXx, 

Cependant on incorporerait, dès 
celle session, en une soule compa- 
gnie, sans toucher aux détuils fi 
nanciers de chacune, les 91 com- 
pagnies distineles, qui sont aujour- 


hui connnes sous le nom de Ca | 


uadien National. L aréorganisation 
financidre serait remise à Fan pro- 
chain. 
GOUVERNEUR CANADIEN 
Le prochain gouverneur giutral 
du Canada sera-t-il eanadien? On 
se pose actuellement la question 


:irès couramment, depuis qu'on a 
‘appris qu'en Australie on avait re- 


un Ausiralien  eomime 
prochain gouverneur général de 
File. Où mentionne le non de Sir 
Robert Borden, ancien premier mi- 
nisteée di Canada, comme premier 
cheis du Canadu si notre Doimi- 
nion en arrivæil à recommander 


commandé 


nomination d'un Cañnadie neomme 

représentant du Roi dans notre 

Dominion. ‘ 
OUTAOUAIS, 


À la mémoire du 
sénateur Dessaulles 


n<ç. 


#4 


à vale expériences dans Ja vie 


re | 


““uine et loules les Kitles constilu- 
tionuclles du Canada. 
X XX 


Rendant hentmage à kr mimere 


ictilique en avait fait Je consciller du sénatour Dessaulles, Phon. Ro- 
i 


de plusieurs hommes d'étal plus, dolphe Lemieux, orateur de a 
jeunes, dit le scnateur CE Para Chambre des Communes, déclara: 
dis, organisalour en chef du partii®Le sènateur Dessaulles ful par- 


hhéral pour le tistrict de Québec. 
Ou recherehait avidement ses con- 
seits et ses opinions, La plus remar-, 
auable caractéristique du feu séna- 
luur Dessaulles est peut-être Le fait 
qu'il ait conservé ses faraltés en déj 
pit de son grand à." 
X XX | 
Le sènaleur Dessaulles 4 eu, dit” 
Chon, Mackenzie King, une car- 
ère bien Jengue, pleine de dévoie- 
ment à son pays, 4 sa province el 
h sa ville, et fertile en honneurs 
pour lui-môûêne, 
XX X ( 
L'hon. Richara-B. Bennett, chef 
te Fopposition ccnservaltrice, a 
tint ses témoignages d'admiration 
\ ceux du premier ministre, en ap- 
auvant sur le grand äge du défunt, 
qui a dû se rappeler vivement Îles 
merres de x révolution  améri- 


dessus tout un gentithonune chré- 
lien. Descendant d'une famille his- 
icrique, N apprit jeune à se dé- 
veuer pour ses concitovens. IE dé. 
ploya son aelivilé dans tous Les dû- 
maines: municipal, fédéral, provin- 
cial et il fit loujours son devoir 
comme un bon citoven”et un ‘ban 
patriote, Le sénateur était un hom- 
me eullivé et c'était un plaisir ‘ie 
l'entendre raconter les épisoles hé- 
roïques de 1837-38, I aimait à rap 
peler fes ngms de Papineau, de W- 
L, Mackenzie, Lafontaine, Bafdwin, 
Cartier, Macdonald ct Brown. 

“Peu d'hommes cat eq une car- 
rière aussi bien remplie. A 102 ans, 
sa mémeuire ne lai faisait pas dé- 
faut, son jugement était des plus 
solides ct jusqu'à son dernier mo- 
ment il deimeura ee qu'il avait Eure 
jours &té: un gentilhomme." 
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ts Cenfoetionnée pour donner entiôre gntis- 
ch faetion, lhume en or de TA4K, pointe irri- 
OP diuus, Liarilet ciselé et capuchon vissé étan- 
HS che; étroit cercle et levier en  6r roulé, 
LFi\% Plume fine, muyenne où grosse, L 
PART 12-H185...dlume avec agraîfe pour hommes, 
Ms Prix chacune, port paré $2,50 
oi 1Y-H96... Plume avec anneñnu pour femmes. 
D > Prix chacune, port payé $2.50 
! 129 Les prix metitionnés ne Seront en fo que 
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PLUME FINE, MOYENNE 
OÙ GROSSE. | 


jusqu'au 31 juillet 1030, 
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WINNIPEG SEUTEMENT 


Le sénateur Dessaulles et Île 
pacte de la Confédération. 


En 1867, quand le pacte de la 
Confédération canadienne ful signé 
le sénateur Dessaulles avait qua- 
ante ans, I se rappelait très bien 
s luttes et l'agitation qui précédè- 
rent l'entente entre Îles provinces, 
Car, ce qui est un fait admis att- 
jourd'hui, était alors un projet vas- 
le, dont certains espéraieut beau- 
coup, mais que d'autres ne voyaient 
pas d'un très bon oeil. M. Dessuul- 
les, pour sa part, à toujours fivo- 
risé le projet. C’est à la Confédéra- 
tion, dit-il, que le Canada doit au- 
jeurd’hni sa force, ses libertés po- 
tiques, sou autonomie dans l'Em- 
pire brilannique, 


Xe 


Un mémorial canadien au 


Mont-des-Cats 


Nous lisons dans La Croix de 
anis, la nouvelle suivante, qui ne 
manquera certainement pas d'inié- 
resser vivement les catholiques du 
Canada et particulièrement les an- 
ciens combatlants el les parents des 
soldats canadiens, tombés, outre- 
mer, victimes de a guerre: 

“Les Canadiens, aceourus à no- 
re secours pendant la guerre avec 
une ardeur el une générosité ad- 


du fe secteur qui leur fut vwontié: 
dans les Flandres, Ce ne fut pas 
sans l'arroser abondamment de 
leur sang. Les tombes dus chmetiee 
res militaires de la région de Cas- 
| sel, pertent des noms de soldats : 
vanutions, . 

“L'oubli ne pout rester'sus leur. 
sacrifice, el les “atholiques ds Ca- 
ipada savent que fa eilienre forme. 
de souvenir et de la reconnaissance 
‘est a prière, Cest pourquoi iis 
veuient pour lenrs morts un mè- 
morial pieux, Ce n'est pas par un 
monûment commémoratif qu'ils en- 


2 —— 


tendent es honorer: ils liennent à: 


leur destiuer uu saueltaire où l'on 
viendra, comme en un piderinage, 
price à leur intention, 
ser ce voeu, ils ont fait ehoix d'une 
des hauteurs de ax chaîne monta 
gneuse du Nerd, dont on peut dire 
qu'ils ont, cquis Hi prepriété mo- 
rale, en di payant de leur sang: le 
Mont-des-Cats, à quelcie I kilo- 
mètres au nord de Paillont et à 
proxiniilé de ft frontière belue, 

“Dernièrement s'est" fondée Is 
Ligue eatholique du souvenir et de 
la prière perpétuelle pour les morts 
canadiens, francais el alliés de ta 
guerre, Leo siege en 6e Lau Moniles 
Cats, Cette Ligue organisera des cé. 
rémeonies en souvenir des morts de 
l'armée canadienne. 

“Les fondateurs sant: S, Lin, de 
cordinal Roglcuu,  orehevéqie de 
Cuibee, présent d'honneur: l'hon. 
1-6. Carroll, lieutenant gouver. 
nour de 4 province de Québec: 
Fhon, Rodolphe Lemieux, président 
de La Chambre des Communes du 
Gana la; le brigadier général FA, 
Tremblay, officier de La Légion 
benne fe colonet AR, Dubue, 
chevalier de la Légion d'honneur, 
angeneur en chef du minière des 
Chemins de fer et canoux 4 Ca 
nil: le lieutenant colonel H, des 
Rosiers, le lieutenant colonel LR. 
Laflèehe, chevalier de a Lèsion 
d'honneur, 

“En franee, li Ligue a, dès les 
sooniers ieurs, reeueli d'éminen- 
les adhésions, notiumment cecile de 
S. Et. le cardinal Verdier, du ma 
réchal Franchel d'Espercy, de Mer 
-éviaue de Lille, de MM. 
Louis Madelin, de l'Académie Dran-: 
caise, René Faure, dépulé du Nord, 
vie 

“En Belgique, se sont déjà ins: 
crits, comine membres adhérents, 
S, Em, le cardinal Van Hocey, ar- 
chevêque: de Malines, Me Hevruan, 
ministre de l'industrie et du Tra- 
vif, M. Je baron de Conninek, ans 
cien ministre, ele, ‘ 

“Nul doute que ectte initiative, 
due à des Canadièns catholiques cl, 
pour La plupart, de souche fra 
caise, no trouve ebhez les catholi- 
ques de chez nous un lralernel ace 
eueil 


| 
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mt Dome 


Paris célébrera la mémoire du 
P. Marquette 


Paris, -- On exalera l'héroïsme 
Le Père Marquelte el d'aatres dé- 
States français de PAmérique du 
Nord, pendant l'exposition colo- 
nine internationale, ici lan pro 
| chain. On préparera des documents 
ut des vexhibits rappelant Poenvre 
accomplie pur Le Père Marquette le 
eng du Mississipi et celle des pion- 
niers français en Georgie et en Cane 
roline du sut 


ee N 


de Foch 


eee a Ne ne nn 


leien président de la 
jfraneaise, mettra sa plume 
vice de } 


meneeau: ‘Grandeur 
te ha Victoire.” 


TX: 


eme 


Le cardinal Lépicier, légat pa- 


. pal à Carthage 
Feome, 


; pommé JG 


mtirables, ont héroïquement dèfen-” 


Pour réalr-: 


| 


‘douzaine de... 


traversent s'étaient durcis et dessé- 


Poincaré défendra la mémoire 


Raymond Peineuré, ancien pré- 
isident du Conseil en France et an- 
République 


- Le Souverain Pontife à 


nous avons alors ajouté 47//2% de plus de résistance à la sur 
2,2 2 n , , A : 11: 
a été prouvé par une expérience scientifique . . . un essai équivalent à plusieurs milliers 


de milles de service sur la 


W\ propre aux Z 
Pneus 


GP 
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Et 
4 n V2 
} æ, Coussin de Gomme 
# pures lifleureaent 
Ù 4 delase ‘+ 
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Hembilte des parois 
tenforcee par Coussin 
de Connime pute 


S 
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LES MATHUSALEMS 


Uu vieux proverbe dit: El dente 
miente; a eana enganu: poro lt 
artugeu desenqun«, C'est-à-dire cu 
français: “Les dents mentent, Ia 
chevelure trempe, mais les rides di- 
sent la vérité." C'est vers Li quaran 
tuine qu'arrive a terrible “paile 
d'oie”, que tant d'aimabics person- 
ues voudräient cacher parce quel 
les la consilérent comme un ex- 
irait publie-de leur ace de nais- 
sauce, Nous avons’ déja dit que vers 
cinquante-cinq ans comaençail la 
période de déelin de la vie et nous 
avons donné quelques ehiffres le 
la movenne de vie de nos contem- 
porains. Si néus reéveñibns sur ee 
point, c'est que Ha question en vaut 
la peine et que nous votflons laure : 
une relation abrégée dés Tongucs 
vicillesses, Le célèbre physiologis- 
te Haller ne disail-il pas: “E'hom- 
me doit vivre deux cents ans”? 
Buffon, plus pessimiste. ne nou à 
donné que cent ans. 


On trouve, dans La Bible, fes 
meilleurs exemples de. Jongévité. 
Ont vécu pras de 900 ans: À tam, 
Seth, Enos, Jared et Matfhusa'oim: 
plus de 609 ans: Malaliel, Lamech 
et Sem. Noë n'a vécu que 50) ans. 
Après Lui, la vie ce mit à décraire: 
de facon sensible. Moïse et Josué 
atlcignent respectivement 120 et 
110 ans et Le Psahniste fixe la vie 
des hommes à 70 ans. 

Pour Charles Vidal, qui a étudié 

En dehors de Ja Bible, en en 
irouve des exemples multiples. 
Nestor aurait vécu, selon” Homère, 
près de trois sièelrs. Un Illvrien, 
Dando, s'est conienté de déuxssiè- 


| 


t 


cles landis qu'un cerlain roi des 
Lacmiens —- souhailons qu'il ne 
fut pas un tyran -— vécut sa demi. 


siècles, Saint Mun- 
go, fondateur de Pabbave de Glas- 
uew, mourut en odeur de sainteté 
h 195 ans, et farvev, celui qui À 
premier, à décrit an circulation 
sanguine, affirme, dans son proto- 
vole dautopsie, que Thomas Part 
152 ans et 9 mois avait le 
corvoiu ferme el résisttnt au tou: 
cher parce que bes canaux qui Îr 


chés à lu longue.” Quant on songe 
qu'aujonrd'hni l'artère -scèlérose 
est une madadie de La tinquantaine! 
Les journaux cilent tons fes jours 
des exemples de longévité, Nos an- 
cêtres devaient les frouver encore 
plus extraordinaire ue nous les 
irouvons, décimés qu'ils étaient par 
[te terribles Parques: peste, eholé- 
ra, varicle, grippe, tvphus, guerres 
ele, Avant la Révolution française, 
li moyenne de la vie était de vingt 
huit ans et huil mois, quelôue 
tomps après, de trente-six ans 


quadre mois et, an moment de 

_ guerre de 1914, de auarante-trais 
ans ot six mois, La Norvège et la 
Suède détiennent le rerord avec 


cinquante aus et deux mois, 
Ma vieillesse sous toutes ses faces, 
la moyenne de la vie d'un -peuple 


RE 1e il SCT [est en raison inverse de sa morta- 
#« mémoire de Foch pour 
li défendre contre les attaques von. 
tenues dans le dernier livre de Clé- 


lité infantile, Mais il faudrait aussi 
Ipouvoir affirmer de facon certaine 
que les effimuts sont sans influence 


el Misère Sur Ja longévité, I se mêle aussi à 


æes eauses des questions de race, 
jde famille, d'hérédité, de penre de 
lvie el même'de sexe. Sans aueune 
idée de galanterie, disons gran 
point de vue de longévité ces da- 
Îmes deviennent Ie sexe fort. T1 est 
entendu que Jes émotions, le cha- 


mi Hat papal au Congrès eu-'grin, les joies peuvent écourter leur 
eharistique de Carthage S, Em, le vie, mais pas autant, touicfois, que 


cardinal Lépicier, préfet ‘g 4 les soucis quotidiens du mari, aux- 


Congrégation des Religieux. 


quels viennent £'ajouter des, ira 


À Nori Star Le Co. | 
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Evitez la punilion dune surface de lraction 
usée brémaurenenr 


La fameuse caractéristique du Coussin de Gomme ne pouvait pas être perfectionnée . . - 


. 2 
route... La nouvelle surface de traction “Resisto” combinée . 


Se Mieux construit pour mieux durer ”? 


Gutta Percha & Rubber, 


rats 


À 


vaux durs, pénibles, dangereux 
même et quelques petits défauts à 
lui pardonner, Songez, Mesdames, 
que vous avez quatre chañces de 
devenir véuve contre une chance 
de le'lisser veuf. -. 


Î 


longévité, il! 


Quand on parle de 
pas citer le | 


est impossible de ne 
iPxte de Napoléon Landais, Cünte- 
nant icate la tradition indienne 
sur la longévilé et sa décroissance: 
“Les indiens comptent quatre âges 


‘depuis le commencement du mon-. 


de,- Le premier :qu'ils nous repré- | 
sentent comme nn siècle d'or a du- 
ré, diseut-ils, 1,728,000 ans. C’est 
alors que ut formé Le dieu Brame;, 
les hômimes élaient d’une tuile gi- 
sautesque; leurs mocurs éttiunt su 
nocentes, cs détaient exempts de. 
maladies et vivaient jusqu'a 490 
ans, Dans le second âge, qui a duré? 
1,296,000 ans, sont nés les rajas; 1e 
vice comimenca à se glisser dans 
le monde, Les hommes -vivaient 
jusqu'à 300 ans: leur taille n'étail 
pas si grande que dans le.preuier 


lage. Le troisième a duré 8,064,000 


ans, de vice augruenie beaucoup; 
aussi'ne vécul-on que 200 ans, Le 
dernier âge est celui où nous vi- 
vons el où la vie de l'homme est 
diminsee des Erois-quarts, Le vice 
a pris Ja place de la vertu, Hs pré- 
tendent que de cel âec, il S'est déjà 
écoulé ‘4,827,9250 ans." 

Ce texte contient une belle mo- 
rale, mais il nous indique que nous 
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Recette pour fair: du pain 


AUX lecteurs de ce journal 
j'eovorrai une excellente recette 
pour faire du pain, Hrgiénique, 
digestible, sans formentation, ne 
reguiert pas de lait de beurre. Le 
bain une lois euit consiste un Lie 
rine ordinaire, out et sel 

On peut emplover n'importe 


quelle farine, Prend un quart 
d'heure pour “lever”, pris une 
heuve dans le foutneait  Nom- 


broux témoignages snuntanés de 
médecins, ete, Loingie mandats i 
boste fnternational de 25 cents | 
pour la recette, L 

, UM BYRNE 
à Upper Leeson St, Dublin, 
: Hrlande, 


Bois et Charbon 


Lorsque vous aurez be- 
soin de charbon et de hais 
vous ne pourrez faire : 
mieux que d'appeler à 
2275. Nous vendons les 
meilleures marques de 
charbon  MIDLAND— !: 
WESTERN GEM et 
WILDFIRE, charbon de 
poêle ou brut. Charbon de 
poêle, $9.00 la tonne, 
charbon brut $10.00 la 
tonne. Bois de chauffage, 
Pin, Tamarac, Peuplier. 


North Star Lumber 
| Co. Limited 


Où vous trouverez In bonne 
‘ dualité 


Cour de Prince-Albert, 
.H P. HEPBURN, Gérant, 


avec la caractéristique du Coussin de Gomme vous donne une plus grande valeur que 
d'aucun autre pneu d’un prix semblable . .. En vente dans tous les Postes de “Pneus 
Coussinés à l1 Gomme.” 


TORONTO 


La plus grande Compagnie de Caout- 
chouc entièrement Canadienne. 


vivans ai milieu de maladies qu'il 
faut: combattre 


jours. 
effarts pour relever la moyenne de 


ace de traction ... Ceci 


f 


Annonces . 


| 
Classifiées 
assif 
Le paiement dolt tou- 
jons areomparsner An co: 
pie de l'annonce; sinon | 
elle ne sCra pas insérée, 
PARIE: © sons par mot. 
Minimum, 50 sous par in- 


sertion., 


à 
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INSTITUTEURS DEMANDES 


INSTITUTEUR: | 


Evole St-Isidore Bellevue N 


de 
informations S'adresser à Josep 
Donahue, St-lsidore du, Bellevue, 
| 8-9- 


+ 


Limited 
te, Prince-Albert, Sask. 


A VENDRE: 


A VENDR E— Une extracteur à mie 


Fondée en 1883. 


1 à l'eau .chaud 


2 becs, couteau 
avee 
caautehouc, Le tout #22. 


a Joseph Voisin, Shell 
Sask, 


ser 


‘ DIVERS 


cetteannonce dansur 
Poste de Pneus Cous- 
sinés à la Gorame, 
pour un joli Guide 
Ruutics gratuite 


{PIETS 
culture, 


internatinnal 
pes, fan, 


FABAC! TABAC! . 


4 


Tabae haché, mélange doux 


2 cm ee em 
* 
rentes IAlQUUS, 
tou- 
les 


combattre 
on fait 


et 


De tous cols, 


: 


_ DS 


2 classes bilingues. 


0 


1822. Commence le Ter inin, autres 


h 
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POSITION DEMANDEE 


D ENST nn 
JIBUNR HOMME avec 4 ans d'expé- 
rirnce dans les affaires municipn- 
les désire position camme secrétaire 
de munieipalité Parle Île français 
et l'anelais. Grade de “B.A." obte- 
nu à l'Université du Manitoha. S'a- 
dresser à Boite IN." Le: Patrio. 
4%-?-C, 


Es 


4 paniers état neuf, 1 poêle à gas 


e 


son reservoir et lé tuyau :âe 
0. S’adres- 
River, 
1-8-C, 


ES 


St VOUS cunnaissez ITenri Fey Gar- 
son adresse, vous êtes priés 


Avet-vous vi notre rez où 
Guide Routier? as Le faire savoir à Ferdinand La- 
Vouspouvezéchanger navaz, Duck Lake, Sask. 7-8-P, 


D . 

D'ARGENT sur fermes en 
Loan::Coy, 
404, Trust and Lonn Bldg, Winni, 
50-x-C 


FABAC ratnrei panadien, 12 variétés. 
exê- 
vuté sur ronimande. Cigares ditfé< 


Liste de prix et 6chantilions 1-20, 
10e, Un joli hachoir à tahar donné 
- gratis avec tonte commande de 100 
livres et plus, valeur $1.00. Adreès- 


notre vie et nous sommes en prô- "va PUS res 
uression, grâee à la science us sez: J.-J, Garean et nu is, Ve 
SE nauces failes con en Hioch_de-l'Achigun, Qué. 44-7- 


c 
dies sociales, en particulier, eon- 
‘tre la tuberculose, ta svphilis et le | 
caneër, porlent leurs fruits el en. 
porteront davantage le jour où edit: 
cun 
pratique de ee mot: hvgiène, 


miliale, hygiène mentale, hygiene 
industrielle, voilà les lermes de no- 
tre vicillesse, Voilà ce qui fera Lr 
partie ‘du Onzième Ccagrès 
Médécins de Jangue française de 
p 


à Moutréal, en septembre prochain, 


TES 
, 


ampagnes, failes contre Les mala- 


SAT ri ag: NE. 
voudra comprendre l'utitié | Barringlon Passage, N-E À 


servatriee tenue ici, M. K.-M. Wa 
ker, maire de Yarmouth, aèté cho 

“ ” Le Mi ana” 
sj pour faire La lutte i 


Uvgiène individuelle, Evgiène fa- 


des 
| nale, dans Je comité de Shelburn 
prochaines  ële 


Amérique du Nord que se liendra jp Yarmouih aux 


tions fédérales, 


LA CONSTIPATION ! | 
_ VOILA L'ENNEMI 


La santé sat impossible lorsque la constipation existe. Presque 
| toutes les maladies persistent et s'agzravent tant que la constipation 
n'est pas soulagée, Il existe pourtant un remède efficace contre, 


LA POTION 
ANTILAITEUSE 
LU 


Dr SIROIS 


Ce remède soulage vite la constipatinn et la mauvaise digestion, 
El assainit le canal alimentaire, nettoie les reins et les intestins, 
ssrmettant à ces organes d'éliminer complètement les déchets, 
toxines et poisons qui sont la cause de nombreuses maiadies, 


\ 
“Veuillez: m'envoyer 2 paquets de votre CELEBRE POTION ANTILAITEUSE. 
J'en ai déjà pris un paquet pour la constipation et lu muuvaise digestion et cela 


m'a fait un grand bien. 

Mde LAURENCE J. CHAPMAN, Port Coguittam. 8. C. 
La Potion Antilaiteuse du Dr N. Alphonse Sirois est 
en vente par tous les pharmaciens et marchands à 


$2.00 le paquet contenant suffisamment de remèdes 
pour 3 à 5 mais. à 


Se prénd comme le thé—très économique. 


Dr N. ALPHONSE SIROIÏS, Enr'g. : 
STE-ANNE DE LA POCATIÈRE, QUE. 


em ee 0 


 L'adversaire de M. Ralston 


Ü 


Jcours d'une grande 4 semblée con--. 


L. 
= 


sien, ministre de 1 Défense natio- 


e- 
e- 


| Pèlerinage NationalCanadien àRome 


pour ta 


Cananisation de nos Bienheureux Martyrs 


organisé et dirigé par les RR, PP, Jésuites avec ln hante approbation 


, & Da éeué : on I 
de Son Exec, le Délégué Apostolique, de Son Tam, le Cardinal Rouleau, 


\: 


‘ O-P,, et dé l'Episcopat, - 
er: , a oo 
DEPART LE 29 MAI-RETOUR LE 12 JUILLET PAR LE . . 
! PACIFIQUE CANADLEN | UT 
Itinéraire: Condé (berceau du P, delBrébouf) et LI a : 
. " : { à 2 et, Lisicux, (en : ="? 
car), Paris, Versailles, Bordeaux, Biarritz, Lovola Usage € Mgues 


gene Pau ;' Lourdes, (en auto-car), Lyon, Ars ot Par 
en auto-cnr), (Genèves, Tane Léman Nice et Côt ‘A 
| à . T4 È A + € e d'Azur, (Mon: 
Monta-Carlo, (en auto-car), Gênes, Innsbruck (Autriche) Li Sun 
à Oberammergau en Bavière, (Allemagne), Venise, ome (une se= 
maine) Naples: 2 jours: $10,), Milan, Paris, Cherbourk, A 
: Prix global: $550. 
VOYAGE FACULTATIF: Reims, Verdun, Ma 
logne, Bruxelles, Anvers, Vimy (monu 1 | 
loge, s rs, À ment canadien), Par = 
bourg, CH75)— D'Anvers par Londres et Soihampton )#10,)e 7 pra 
VOYAGER PACULTATH: D'Anverk: ° V'Angloté Les Dee 
La : Anvers" V'Anglotérve: Londré $ 
ford, etc, l'Irlande: Dublin, Belfast, (870.3: 7 Jours Fondres, ox 


s'adresser fn. P. JS. PRIM 
(Téléphone: Amherst 1805), 


av-le{Monial, 


4 


vence, i6 Rhin ‘Co- 


‘Pour tons reuseignemonts: 
1855 Rachel est, Montréal 


, (en au-, 


4 


EAU, si 


AL IELS RE 


été rempli par l'étude de questions 
professionnelles comme celle du 
contrat d'apprentissage où de l’hy- 
giène dans le milieu du travail 
L'une des principales séances a 
porté sur les safaires féminins, en- 
corc très inféricurs aux besoins vi- 
taux des travailleurs et qu'une ac- 
tion syndicale, ménte judicieusc- 
ment et sans caractère de lutte des 
classes, doit Faire relever peu à peu. 

L'Unien centrale des M ndivats 
de FAbbaye avait groupé les diffé- 
rents travaux de son Congrès sous 
la ligne gériérale de “La Protection 
de la vie familiale." Les Syndicats 
L ( chrétiens, en effet, n'isolent” jamais 
miers à créer des syndicats profes-|l'individu de la famille. Ainsi, pu- 
sionnels nettement féminins et leur frent être éludiées, en vue de sou- 
exemple est encore fort peu suivi tenir et d'améliorer la vie familiale 
par les organisations ouvrières non ‘des questions en apparence pure- 
confessionnelles. Les ‘deux grands ment professionnelles: Ja concilin- 
gfoupements de Ta Fédération des tion obligatoire -— dont un projet 
Syndicats professionnels féininins, de loi, actuellement à l'axe, tend 
dits du boulevard des Capucine, et à étendre Ja portée par Pobligation 
de Union cenfrale des Syndicats d'une ‘conversation entre patrons et 
de PAbbaye, ‘dont fune et Pautre ouvriers, en ens:de conflit, ceci 
raltachées à la Confédération fran- avant tonte cessation de travail — 
caise des Travailleurs chrétiens, évitera les grèves, maux redouta- 


LETTRE DE FRANCE. 
Activités féminines 


en France 


Plusieurs congrès féminins, tenus 
à Paris, au cours de ces dernières 
semaines, ont permis d'apprécier et 
le travail fourni dans l'anifée et ce-' 
Jui préparé pour f'année suivante 
par de très actifs groupements spé- 
cialisés, pour Ja plupart dans une: 
branche de Paction sociale, 

SYNDICATS PROFESSIONNELS 

. FEMININS . 
[es catholiques ont été les pre- 


Le Congrès de 1 Fédération ables pour Ja famille ouvrière; Ia 


aller et retour 


% 


À 


généralisation 
allocations familiales — autre pro- 
jet de loi dont la meilleure formule 
est due à M, Jean Lerolle, député 
catholique de Paris —'sera encore 
un bienfait pour les familles, sur- 
out si, selon le voeu des Syndicats, 
une allocation supplémentaire est 
aliribuée lorsque ER mère de fa 
mille reste an foyer... 

Les deux groupements syndicaux 
assurent À Jeurs membres de nom 
breux services, tels que le place 
ment, F'escompie sur les factures, 
les cours professionnels qui for- 
ment des élites dans chaque pro- 
fession'et ablienchat fréquemment 
les récompenses officielles, 
L'UNION ,FEMININE CIVIQUE : 

BT:SOCIALE 


ee eee 


le 


aille. Mieux vaut cent fois qu'il ne. 
fasse pas. son grade douze que dei 
manquer son école,normale, s'il ne 
peut faire les deux. Je me propose 
donc que l'autorisation soil donnée 


ct l'obligation des!à l'école normale, il faut qu'il y Nouveaux bureaux du CPR. 


à l'Association des Commissaires 
d'avancer Jes fonds nécessaires 


pour permetlre à nos jeunes d'aller 
à l'école normale à condition que 
leur Famille paie aussi une partie 
des mêmes, frais, et qu'un billet soit 
signé par ees jeunes, ot leurs pa- 
renfs prometteut de veahaourser a- 
vec intérêt pou élevé, 

Les institutrices étant frouvécs, 
1 laut les aider, EL d'abord n'enga- 
ger que celles qui savent le fran- 
cuis et Paiment, comme aussi leur 
religion, À est nécesstire de mon- 


Moins spécialisée, mais consti- [trer que noire organisation est sè- 
tuée pour une Biche sociale de for- Irivuse el sait faire un choix don- 
mation — notamment Ja prépara- nant à chacun son dù. 
tion au vote féininin — ef d'action L 


directe, PÜnion féminine civique ct 
sociale à consacré cette année son 
congrès à a question de Ja de- | 
meure: construction, par applica- 
tion de la Loi Loucheur: aménage- 
ment, par lamélioration des loge- 
ments malstains; maintien au foyer] 
de la mère, âme de la denreure, à! 
rendre possible par une juste ré- 
partition des allocations familiales, 
une rélribulion suffisante du tra- 
ail à domicilé, d'autres réformes 
pratiques et une campagne d'ig- 
fluence morale. . 
L'ACTION SOCIALE 
DE LA FEMME . 
C'est lorganisalion des carrières 
libérales qui a retenu Pattention 
des membres de l'Action saciale de 
la femme, association ‘d'études et 


t 


Nous devrions payer de bons sa- | 
aires, et pour avoir un bon service 
et pour lavoriser un recrutement 
suffisant, Nous aurons des institue: 
lrices nombreuses quand celles su- 
ront bien payées. 1 est très utile 
d'avoir des maisonnetles vonstrui- 
tes par le district. pour loger le 
personnel, cela favorise surtout la 
permanence et La stabilité, et per- 
met de payer moins de salaire, en 
donnant plus de salisiacNon à 
instituteur. 

Cela est presque nécessaire pour 
assurer da formation d'un groupe 
d'instituteurs mariés, qui est émi- 
uemment désirable, Trop souvent 
des criliques sans fondement dé- 
couragent nas instituirices; des in- 
lousies et antipathies ridicules teur 
rendent la vie dure. H est nécessaire 


IMetealfe, 


cilites les velations dn public avee 


30 avril, 1930 


dans l'édifice Dominion 
Square 


Le Service des Vovageurs d'u 
Chemin de fer Pacifique Canadien | 
nous informe que jes bureaux do 
l'agent de distriet à Montréal, Mai 
Paut E, Giagras, sont maintenanl 
situés au No 820, édifice Dominion 
Square, huitième élage, angles des | 
rues Sainte-Catherine ouest, Peel el 
Le service téléphonique, 
toutefois, reste relié à l'échange de 
In gare Windsor, cestä-dire que 
les personnes désirant conmuni- 
quer avec le bureau de M, Gingrus, 
demandent Plateau 2911, comme à 
Pordinaire, 


_ 


LE MEILLEUR 
parce qu'il est 
sêché au Four 


ETS 


Ÿ 
Ce changement à ëté cffveluè à} 
cause de Faugmentation Loujoncs 
croissante du Hrafie-vovadenrs, Het 
seulement dans Hat ville de Monlt- 
réal, mais dans le district de Qui- 
bec en général et aussi afin de Fa- 


l'agent de district du trafievova- 
geurs, Depuis plusieurs années, les 
bureaus en question se tronvaienl 
aux deuxième Gage de nr gare 
Windsor, mais Les nouveaux Totaux 
qui sont des plus spacicux. êtant 
maintenant situés dans l'un des en- 
droits les plus fréqeulés de Monte 
rétt, seront daceès plus facile pour 
le public, 

Le district de Quôbee du Pacifi- 
que Canadien, administré par M 


Pour les enfants qui grandissent, rien 
n’égale le gruau servi chaud; après la 
cuisson, il faut qu'il soit sêché au four. 


: 
‘ 


L'OUTI 


E-MER 


Avez-vous des parents demeurant 


nombreuses, ne trouvent pas assez paient pu ne rien faire, Les erili- 
de débouchés à leurs activités: el-lqnes découragent aussi le recrute- 
les rencontrent, dans leur “lhutle hient-des maîtresses, : 


Gingras, est l'un des plus vastes e 


1 
des plus importants du résonn. 11} 
| 


comprend toule lt provinces de 
Québee, Pélat du Vermont, Lt pro 


, : rince "Ontario jusqu'à Smith- 
de prévoyance sociale pour les!de les apprécier pour encourager Falls. NT é Cat River, 
femmes ef ies jeunes filles, Les jeu-!eclles qui se dévouent à la plus no- ain que la ville d'Osdensburs 
nes intellectuelles, de plus en pius ble des ennses et qui, souvent, au- ar 1 ‘ 5 D 


NY, 


Comme par le passé, M Gingras 


et son personnel seront à Peutière 
disposition 


du publie  vovagenr 


aux vieux pays, qui désirent 
venir au Canada 


Les agents du 


CANADIEN NATIONAL 


Procurent toutes. accomodations , 


AVIS 


| Municipalité Rurale de 


Re: Soin des Indigents: 


AUX intéressés, Avis vous est donné que I Municipalité Rurale 
ë, a uonuné les Officiurs de Santé suivants, pour don- 
ner les soins médicaux nécessaires aux résidents indigents de la dite 
Mumicipalité Murale vizi- Dr W, Mackay de Venda, Sask., pour la 
partie Ouest de ln dite Municipalité et Dr V. 


ar 
st 


le Grant No 


hommie, Sask., pour la partie 


La Municipalité Rurale de Grant Na 372, a de pins nommé les 
institutions suivantes pour duntior les soins et attentions requis aux 
patients indigonts de la dite Municipalité FRurnle: 
Saskatoon, Sask,,. et l'Hôpital Si-Miehel, Cudwerth, Sask. ! 


La Municipalité Rurale de Grant No 37% refusent tout paiement 
pour soins médicaux sonmis par d'autres que les Officiers ci-haut 
mentionnés, et réfnsera aussi tout paiement pour attentions el ñoins 
médicaux soumis par daures que les Hôpitaux ,ci-haut mentionnés, 


D . . | , ; Jean MULEOT, nous aduirons, que noûs soutien. 
Daté à. Vendu, Saskatchewan, ce 3ème jonr d'avril AD, 1950 me larons louicurs dans l'épreuve, et 
‘ Par ordre du Conseil, : Ed . jqui ventreront dans nas écoles 

Dumont LEPAGE, ucation quand es {vrans auront Fait place 


Secrétaire-Trésorier, 


Nous 


fs les hôpilaux, les dispensaires, 


pour la vie”, de gros risques d'or- 
dre matériel et moral, Une organi- 
sation des professions  Tibérales, 


finspirée de celle de l'Ordre des {santes devant !n Joi, couvent de 
flavacals, leur apporterait un pré- [leur protection celles qui sont sans 
ficieux soutien. Déjà le groupe des ‘défense devant un inspecluur ou 
Amis des Intellecluelles, créé par des gouvernants fanatiques, 


VA. SE, travaille dans ce sens. 
L'UNION CATHOLIQUE DU PER- 
SONNEL DE SERVICE DE SANTE 
Fondée principalement pour four 
nir une aide morale aux infirmiè- 
res de plus en plus nombreuses 


ë 


les écoles, les oeuvres ‘pour lPen- 
PÜniou 


Jt faut soutenir nos institutrices 
dans leurs difficultés; Que les eo 
missions scolaires; qui sont puis- 


Devant Les enfants, il est fon- 
jours nécessaire de donner raison 
à Pinstilutrice, Elle est perdue si 
les enfants sont soutenu, contre 
elle, du moins elle ne peurra plus 
aussi bien iustruire ses élèves, 
Lorsqu'elle semble avoir tort, il 
vaut mieux fa voir ef lui demander 


et déicatement 


lpour tout ee qui concerne les voÿya- 
yes: 
données de toutes sortes, soit avec 
le convoi de luxe spéctat de FUÜni- 
versifé 
Pacifique, à PEsposition de Torou- 
fo et aux Chutes Niagara avec Ta 


| Ï stationnement arguments pour en parler ou en 
Le Zeppelin en stationnem éerire, Action paraissinle olfre 


une série de brochures CansterÉes 
ù ee sujet el qu'elle laissera pour 
la cireonstupee à un pris spécial: 
59.00 le ceont, port en plus; 23 sauts 
[les quatre tracts, 


Leurs . lorinnses Line Le een 
eseuesions, pélerinages Fat Washington, - Dorénavant, 
Graf Zeppelin sera obligé de payer 
un lover chaque lois qu'il atiorrira 
aux Etats-Unis, Le prix de station- 


nement à l'atroport de Lakehurst, 


de Montréal à lu Côte dui 


Chambre de Commerce de MontN. à, vient d'être fixé à #20) par 

réal, au sanctuaire des Bienheureux jour, Les autre items qui seront née 
Martyrs canadiens, à fort Sainte. |UESSIES également à chaque visite 
Marie, Ont, ete. Sont $3,000 pour les préparatifs de 
lPatlerrissaue, 4,000 par jour, pour 
tenir Pagreporl en Llemps cl K3t,- 
000 d'assurances générales, Cest Ti 
première fois que le gouvernement 


X nm 
Les catholiques aux | 


dimanche, 
bault, S. ds 


No 56, OT, Contre le travail du 
par de KR, D, Arebani- 


No 117, O0. PF, Lo Mois du divan 


ele, par de RP. Arehampautt, SE: 


No ES, O1, Pouce le repos do 


iinical, plans el conférences: 


No 107, ES, PP, Lo fravuil du 


Sst de Ja dite Municipalité, 


vous conscillons fortement 
1 de fumer les CIGARLETTES 
BUCKINGTEAM. parce qu'ellés sont fui- 
tes dé.tabac absolument le meilleur, d'tin 
mélange “parfaits Un paquetage patenté 
et bien eachdté les tient parfaitemont frai- 
ces, Quand vous famez BUCKINGTAM 
vous avez pleine valeur dans chaque ci- : 
garette, nous ne supprimons pas de tabac 

pour mettre des coupons ou prix. — 


BUGKINGTEAM ne contient pas d'impus - 

retés, n'irrite pans. C'est ln fameuse cign- 

_rétte “throntensy”, la cigarétte de qualité 
que vous devriez toujours fumer, 


lfanee atholique du poliment les mo- 
personnel des services de santé est tifs de ses actes, où les demandes 
jarrivée à inlensifier la formation aux commissaires, ETES sont Vai- 
religieuse des infirmières dans la sonnables, aussi bien que sensibles, 
iplupart es provinces de France, Noire personnel enkvignant est 
en joignant à cette formation un digne de fout éfoge. Ma fait des 


7e - développement technique en, rap- Progrès fmnrenses defuis quelques 
Grant No 372 port avec leur profession. années, les concours de français Le } 
‘ - - Les Journées sociales de 1930 ont prouvent, el des concours de cafe } 
. a opermis, entre aufres sujets traifés, Chisme nous le prouveront encore 
d'éclairer les infirmières sur Pen. plus, bientôt, je Fespére, Nos ins- 
‘génisme, doctrine de ‘pitié en prin-‘Hilulrices sont ‘qualifiées, patriotes, 
eipe, thus qui arrive pratiquement chrétiennes modèles, Aidons-les à 
jh lt regrietion des naissances ef à ler toujours de Pavant 
la stérilisation de l'iudivida, rendu Elles montrent pur leur valeur 
Hibre de se livrer à la débauche Pefficacité admirable de l'enseigne 
sans conséquence pour lui-même, ment ef de Pédueation de ños cou- 
Les travaux de ces différents Vents. Aù moinent où nos vaillantes | 
ronsrés se résument par des vacux religieuses sont victimes d'une 
dont les groupements poursuivent perséention stupide contre laquelle 
Fax réalisation avee ténacité, par des je brotesté, au non du personnel 
démarehes auprès des pouvoirs pu- enseranant, il esf bon de montrer 
bites. des campagnes d'eninion, des äüvee Tierté et nos maîtresses et leurs 
fondations el ane activité générale éléves, on disant: Voilafoeuvre de 
lrès intense. jeclles ane vous persécuiez et qe 


€ 
€ 


€ 
{ 


} 


Bourgeaull de Prud'- 


Hôpitar St-laut, 


| ———— à la liberté, 
(Suite de la page D 

Une décision injuste nous prive 
des instilutrices vengnt de la pro- 
vince de Québec, alors que toutes 
les autres provinces peuvent en en- 
voyer, el méme ut pays étranger, 
les Etats-Unis. Quelle est done Ia Le 
stupidité de ces gens qui ne per- | Canonisation des Martyrs 
Ê mettent pas aux institufrices Cana, carhdiens 
B'diennes d'enseigner jiei elle per- 
metjent à des étrangères antibri- 
À tanniques! Réclamons justicef 


Nouvelles 


X. X. X. | 

Lee LL 
| 
| 


A l'occasion du jubilé savcero- 


at dei À Lp 4 à , 
En attendant, faiscus venir des it de sa Sainteté L ie KT et de la 
; canonisalion des hicnheureux mar- 


L'iustitulrices de FlAcadie, -qui CR livrs canadiens, les Pères Jean de 
“ul + 0 . “SAISONS 1 ‘ + : ‘à + Fe 
ouai DatucouD Oran DS PC Brébeuf, Isaac Jogues, Gabriel La- 
4 nouvelle nproninia e. Que CE lemant, Noël Chabhainel, Charles 
proie à un des résultats de Celle! Garnier, Antoine Daniel, Jean de la 
A. we ent vent _. onduil Lande, René Goupil, de Ja Compa- 
l'hcancon de leurs élevés à l'école gnie de Jésus, pionniers de lapos- 
g, Ca RE dv à lonele a .Htolat et de la civilisation chflerre 
ponormale, CL AVANT TONSTOMPS NOUS canadienne, les RAR. PP, Jésuites 
pros suffirons, SA ROUS SRVORS Elles deux provinces franeaise et an- 
j'courager noire Jeunesse À CNT | uise du Canada se sont joints pour 
[dans lenseignement, Bien qu'il y organiser à Rome, un pèlerinage 
Quit des inconvénients à ccte Pro promet de remporter un grand 

A fession, elle reste honoralile et bien Li euns ° 
dirétribuée, Bien que nos institutri- LL 
dices ne persévèreat pas toujours, 
|| cette éducalion qu’elles ont recue 
t 


LA 


LE TARIF : 


Püris. — Par une majorité de 475 
… votes contre 2, la Ehambre des Dé- 

Trop de nos jeunes s'arrêtent en lputès vient d'approuver la neuvelle 
cours de route; il faut les pousser loi tarifaire sur les automobiles, ve 
à l'étude jusqu'au diplôme perma- qui signifie une augmentation de 
nent. Notre salut en dépend. Nous 10 à 60 pour cent sur les droits de 
ne pouvons loujours compter sr douane où parties automobiles qui 


les disposera à mieux remplir lèurs 
futurs devoirs de mères de famille, 
et élle n’est done pas perdue. 


Sons, 
catholique 


paroisses, 5,754 missions, 


hôpitaux, 
hospiees pour Les vieillards, 


Etats-Unis sméricain charge ainsi un compile 
spécial pour fes avions ou dirige 
bles en visite, 


New-York, L'apnnaire eathofi- 
que uftieiel pour 19H}, qui vient! 
d'être publié par PJ, Kennelly and 
mentionne une population 
de 20,078,200 dans de 
erriloire continental américain, à 
exclusion de LAMaska et des torri- 


linaux, douse archevoques, cent 
Rx évéques, 26,925 nrètres, 12,412 
(PH 


niuaires de Ihéologie et 7,293 écuo- 


des orphelinals 


Pour la semaine du dimanche| = 


voir lieu: du 27 avril au 4 
joives insulaires, 1 Va quatre eur fous veus qu'intéresse cette grave 


soit qu'ils aient besoin de ftils el 


CS ST 


Gr gPaCIAL AEFOINTAENT 


PHP MOPRIS € CO. LINITED 


ESTABUSHEDOVERCOYERRS 


fl 


les autres provinces, En cela nons 
pourrions imiler les jeunes Erlan- 
dais, qui entrent en proportion 
beaucoup plus souvent que les nû- 
tres dans fa carrière de l’enscigne- 
ment, Une certaine paresse tolérée 
des parents est la cause de Ja rareté 
de nos instifutrices. N faut inspirer 
de la vaillance pour la plus noble 
des causes et la plus honorable des 


, professions. Lorsque les fonds man- | 


quent pour qu'une famille envoie 


fises enfants à l’école Er ormale, nous 


devrions ui aider. Nous l'avons 


À. fait Autrefois avec de bons résul- 


tats, et nous avons ainsi sauvé la 
Isitualion, I faut y révenir, en fa- 


.ves de leur intelligence et de leur 
bonne volonté, Qnand nn enfant a 
Inossé son ercde one et désire aller 


sont importées en France. 

l'est très probable que le Sénrs 
ra adopter iminédintementectte loi 
nouvelle et que, par conséquent, 
elle, deviendra aussiôt en vigueur 
à tous les ports de mer français, à 
toutes #s frontières cte. Les droits 
sur les voitures et les parties auto- 
fnobiles seront aussi basés sur leur 
pesanteur et non sur leur valeur. 

Cette loi nouvelle, qui a provo- 
‘qué de vives protestations de la part 
‘de tons les représentants des fir. 
mes américaines et étrangères en 
France, a été présentée à lassenti- 
ment des députés par Pierre-Etien: 
ne. Flandin, le ministre du Com- 


À veur surtout des jeunes de notre | merce, I a déclaré que éette mo- 
Ÿ province qui ont donné dés pren-jtion était très utgente afin de pro- 


téger l'industrie française d'un ra- 
pide développement des compéti- 
lions étrangéres, . 


GE 
ES « , n: 
De 


Mi 


tm 


dumanche dans poire industrie, par 
Mur Bug, Lapointe, 

En vente à L'Action paroissiale, 
1260, vue de Bordeaux, Montréal 


um meme à Nommer ae 


men 


PUSTULES 
DESPARUISSENTE VERNENEENTS 
Sootha-Sa lie Pit passer les prinfie 


La Semaine du dimanche va n- 
niiti, À 


question du préeepte  dominienl [is st vite que les voyez sie dstitehins 
, , , hte , : s [E : “his dut 
dans potre provinee, soi qu'its Féneleueroie em te Ru enian 
ntept à peysclepiez CUX-MÈINCS éSantha Sivit À phenomaeten ation 
YEHEDE EHSCISNE Us 9 lui Demain pou belle et défieste, 


ON 


DÉS ù 


NE ENGINE 5 


LD 


MEN ire VA 
Er 


Conduisez où vous désirez—aussi vite que 
vous le voulez-—sans vous préoccuper du 
chaud ou! du froid—sur les chemins de 
toutes conditions—et SACHEZ que tou- 
tes les parties de votre machine sont pro- 
tégées contre les dommages qu'occasion- 
nent la friction. 


Ïl n'y a qu'une manière 
de le faire-Servez-vous 
. de l'Autolène 


AT 


nrere PTE 2 Fr, 
COETIL Gone 


À MEL 


chu AMCTI 


en 


me mn cn es au mm rc rm arc a See Ci eu Re c0s + ire à ©: MD 1 SRE STAND LR ANN TPM “ES PER QU LAC ARE SRE OURS (+ em: CE Ce + et à EP EM MEN RENE ME TENÉ EN ES INRP AÉRIENNE 
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TE TT D D dE en es 
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Nous ne nous tenons 


EEE anses 


poureentage de quelques produits 
canadiens sur fe marché d'Ansle- 
lerre; Bacon, 4 pour cents jaune 


à” ee men + 


{suite et fin) 


L'histoire de fFexportalion des 


pores canadiens n'est pas très une, 


ccaragennte, De LOI à 1924, c'est 
à peine si un'pore traversn les fie 
unes. Après celle période, des de- 
mandes se firent entendre, Trois 
ans plus tard, le marché américain 


pour les pores canadiens devint si, 


huportant que l'on espédin 174470 
lèles dans le sud, Puis cle nouvo 


les demandes se firent plus rares, | 


L'an passé, l'un n'expuortait que 
2,868 pores canadienSsaux Etats. 
Unis. Durant la pèriode apres 


gverre, il à eut. fléchissemient 4e 
100 millions dans le commerce des 
pores frais. sulés, frigorifiés, fu- 
més, ele, Durant eing années, le 
budget de ces. exportations repré- 
sentait 140.000 de livres. La 
baisse’ des-exportations réduisit ce 
commerce -à 39 millions de: Hvres, 
l'an dernier. 
ù XXYX 
Cect regardait al, tuis ee né 
tait pas le pire. Peu de Canadiens 
comprennent qu'ils sont les price 
paux importateurs. de pures du 
monde, L'an dernier, pas moins de 
21,000:000 de livres furent ache- 
iées d'ailleurs, presque toutes des 
Etats-Unis, La quantilè de pores 
préparés, expédiés au eours de Pan 
dernier, n'exeède point le chiffre 
précédent, Déduisant les importa- 
lipns en gros, l'exportation nette 
du Canada se chiffre à 17,454,19) 
livres pour 1929. En HHUS, elle n1- 
teignail 85,000,000 de livres: 123.- 
000,008: de livres en cinq uns. Les 
uballages de pores ilans les abt- 
oies larent en has de DSK tetes 
en 1999, comparts à 1925, 
X X x 


‘ . . : - 

4e bon, 121 pes bourre, riens ocurs 

N 4 , . : + . ; , ; 
QUE sur Lin pied 2 pe: volaitle, .5 pe. 
. _ XX 

hvres. Actuellement elle est de Si Lers d'une conicrenee aux pro 


lires el demie per cupilie Naturel ducteurs canadiens, il v a quelques 
lement les Lourisles 1 SORT VOUS Diiuis, M. Wilson prouva que notre 
‘quelque chose dans celle auginen- pays perd du terrain sur le marché 
Liation. anglais, La cause, le marque, de 


NX NX production, I n'& na pas assez de 


i Hiva cinq ans, nos Hupartations 
let vaportations de monutens er a: 
‘gnenux balanenient, Toutes dépas- 
isaient le million de livres par an- 
née, Mais lan dernier, nos expor- 
latjons, ant à peine atteint les 50h, 
1000 livres, fandis que cs imporli- 
füious unf monté à 44061,258, La plas 
lurnnite partie des importations 
urus sont venues de Ia Nouvulle- 
Zélande, grâce nu traité australien, 
Les agneaux de Ja Nouvelle-Zélande 
sont de très belles pièécess il est 
vrai, MOIS HDOUs pouvons au Cana- 
jda produire de très beaux Ivpes el 
Len gusez grande quantile pour no 
Lire consommation, 

Depuis de  cominencement de 
cette annéc, a siftnation éeonami- 
ice est on três pitcuse posture. La 
jus raison Pt CSÈ QUE Nous SOM- 


mes obligés d'importer 1e bacon, le 
beurre, les agneaux, alors que nos 
jexportations disproportionnées le 
blé congestinnnent nos élbvaleurs, 

Voili pourquoi notre principale 
jindusirie ne se fient que sur un 
| picul. Nous devons 1 remellre sur 
Îses deux pieds, puisqu'elle perd s0n 
équilibre, Le développement de Fu- 
griculture, au Canada, doit évoluer 
sur fai base du marehé mondial, Ki 
nous ne pouvons enirer en concur- 
rence sur ee march, con est Fait. 
La solution est de S'ingénior à pro- 
lduire à bas prit afin de pouvoir 
rencontrer des coneurrents. 

KE 
Le marché pour fes exportations 


| 


| 

produits canadiens pour attirer ré- 
Mutierement les veux du-eonsonmmu- 
teur anglais, 

“Des ucheteurs attendent notre 
bacon dout le volume d'expédition 
est de beaucoup inférieur à l'éten- 
due de leur ecommerce. Plisieurs 
autres seraient disposés à acheter 
de nous, si nous pouvions ‘leur 
fournir Ja quantité demandée, On 
| lä-bas le fait que nous ne 
sonunes pas à la hauteur: de In si- 
lualien, Notre fromage regagne sa 
position antérieure: sur Je marché 
britannique. En 1929, if à rempor®s 
plusieurs, et des Dlus importantes 
primes, mais nos exportations de 
ce produit ont diminué de 163.000.- 


déplore 


000 de livres en 19158, à 93,000, DU] 


jen lou, Kelre exportation de jam 
jhou baisse aussi, Malgré cela nous 
décrechons de plus hauts prix que 
nas auntis Îles Américains, nns rie 
"aux. Nos expéditions d'oeufs sont 
tellement peu considérables, qu's#l- 
les sont novées dans le grand stork 
du commerce, Même chose pour la 
volaille, ‘ 

“Neus avons amélioré lout; nous 
avons néglioé la production, Les 
gens déplorent le fait que nous. n’a. 
vons pas fourni”notre part d'appro- 
visionnentent avec le valume 
que nous avons présentement, Ta 
chose est impossible — et nous dé- 
moulrent que naus pouvons aider 
PEinvpire à nourrir son monde, Is 
souliennent, qu'élant donné la pro- 
{duetion Himitée de l'Empire, ils sont 


Sans doute, les: Canagiens sont jen gros du Canada & té, est et sera Elorcés d'ouvrir les portes aux pro- 


de grands mangeurs de porcs el la Grande-Brelagne, Dans plusieurs 
eulle prepension se développe dejgenres de produits agricoles, nous 


1 


due en plus. Notre consommation 


her capita. En 1922, 


davantguerre était de 68.7 livres: Wilson, 


ne complons pas où à peine. ANA. 
représentant canadien à 


elle était du 74 Londres, donne des chiffres sur le 


CENT 


gmer Les deux pris, soit S2 
i ù . 


Ê De plus, si durant les, cinq années qui suivront lu dite de dos”, écrit Mme [, Danbar, 1119 
Ex fermeture de ce Concours, nous nous SOPVONS Gt nom ane vous bone à . , _ ; . avenue EF no d Ss sk: to S sl ? 
E nous avez envové, mais qui nta pus Gé choisi, nous vous pnierons élèbres sur le continent Européen: et.a dé- “4 F Fe ORSEAOON,. DASK. 
= cent dors. | Lu pensé toutes ses annûcs de travail dans cetie Ma mere me conseillu de me ser- 
= 1 " ‘ industrie .. . vir des Pilules Dood et le résultat 
É . | nr nn —. msn . que jen ai oblena à été merveil- 
= * à j 4 Un D nn M YA : eux. Jai toujours une boite de ces 
= . | CONDITIONS DU CONCOURS. fameuses pilules danÿ ma maison. 
= LL + PS d ide. ne pourrai jamais assez les 
Ë : . | Ce voneonts est ouvert & tous les résidents noms où “Slogans”, Le concours sern jugé par Jouer et en dire les. avantages à 
. = : : des provinces du Manitoba, de la Saskmehe- 1 Western Canada Brewinss Company, Sas mes anus. , . 
= ‘ D. 5 su de l'Alberta de laeColombie fritanni-  katoon, qui donnera la décision finale. ‘ pes. miiers dè personnes re- 
É at vue. 7, | | A rues de | cannaissantes ont loué - publique- 
Et . ke Les réponses pour TE nom doivent être on Adressez A , & . Di . . 1 1 
= 4; L fi vurbcos avant Le 26 tai 11H30, ecfles pour ke DEPARTEMENT DU CONCOURS, Te en Ad 4 pourquoine 
É 5 à vri (Slogan) seront reludées jusqu'au 30 AOÛ. Western Ernie Browine Conpany. î | Les Pilules Doi n'affeclent ne le 
E ect É Les concurrents peuvent envoyer plusieurs  .. Saskatoon, Susk.. foie ni l'estomac; elles sont simple. 
= "- ‘ment un remède, pour les, rogn#ns 
= D ne us … oi 5 .Haffectant que les rognons, Elles 
Ë a. | a n ‘. Un k je font. qu'une chose, mais la font 
A gi a : sd Pi. er nee bien. .. LÀ 
É - » ES à , E. EWIARG Com pa ny. rt ‘#*Li santé dépend des rognons, 
= : Let pi ER Ré io BE rie cn, Ai Sd. , Alors, gardez-les" ca honne condi- 
Ê | : FU L as sataon,. 4 Fu LS Uon avec les Pilutes Dodd. ‘ 
DE ei "L . Fi ngsaatit | 5 … DR ..Vendnes par Tes ,pharmaciens 
D AD tee ee net ete. Sn SR OT RE ÉTAT PR : ° = . ” 5 Dar cou à 7 A . : 
LS mn nn 2 The Dos Medecine 
: < EE QE SERBE ee ORPI NON EU ARIBETUnU As Bailey ERIR , , , 
| | IT : De ou jen ee \ 


duclours étrangers, qui s'instaleni 
aves satisfaction sur le marché an- 
glais, sentanf qu'ils ne seront pas 
dérangés, ‘ 


nn 


< (é 
RE NS 
LA 


à na ss D 


\ 


La Compagnie paiera aussi 


DOLLARS 


pour une locution appropriée qui sera adoptée comme te er (Sln- 
wan)., Cette phrase devré Ôtre de denx à: six mots lé plus. Vous 
houvez concourir pour es deux, ayant ainsi vue ehance des gas 


00.00. 


Le produit 
d'un fameux 
brasseurt. 

de longue et 
notable exné- 
rience dans 
l’industrie de 
la bière. 


t 


ÉS x situation de: voir un 


ones exportations, de fromage, ‘de 


{ 


EE Ce Dre 


+ Western Canada 
: rewin 


re  . 
à la personne’ qui: soumettra le 


plus appropriés à la Nouvelle Bière. 


D'après evs cilalions, à appert 


A —————— 


OS A TRE EP M ETS MESA FEES 
- 


n'a pas utilisé les 
avantages d'un tel warché, Nous! 
avons Er qualité, nous avons des 
acheteurs, mais la quantité manque 
toujours. , Loc 
Cest que }1 production agricole 
du Canada s'est developpée d'une 
faecu andrmale, il + eut wanque 
d'équilibre: Nous avons des déti- 
cits sur les deux plus importants 
produits: le beurre et l'agneau. Nos 
exportations de pores Wiltshire ne 
comptent presque plus, WU n'y aura 
vien de surprenant pour celui qui 


que de Cannda 


Divers 


Emploi du trèfle canadien 

La division des Semences du 
Ministère de l'Agriculture fait rap- 
poôrt.que la produttion de grains de 
trèfle, ;rouge 4u. Canada en 1929 
constiluait un. record. pour le der- 
nier quart de siècle. L'une des plus 
Huportantes légumineuses, le trèfle 
rouge dont la: graine est importée 
du sud, eanse souvent.nne décep- 


jour le-bacen danvis à côté de la 
gneau zélandais sur les balances de: 
nos charceutiers eanadiens, "nv 
a point de changement dans notre 
industrie agricole, Chaque année, 


ver das: les conditions, rigoureuses 
du, nord, On peut surmonter ceite 
difficulté en plantant de la graine 
produile au. Canada ct qui donne 
des plantes assez rustiques. pour ré- 
Sister aux hivers. canadiens, Il 
esiste maintenant un approvision- 
nement de cette graine. 


lait et autres: produits diminuent, 
Ça ne peut pas durer Jlonglemmps. 


Autrement les chiffres du- bag de Ha en qe mens 
colonne seront écrits en encre ‘Nouveau rapport sur les 
rouge, . _ ; ‘ 


ne ne ! ‘ marchés 
SEMAILLES : _ 


Un nouveau. système de rapports. 
sur les ventes et les. prix des ani- 
maux a été inauguré par le Service 
des rapports.-sur les pares. et imur- 
chés du la division. fédérale de l'In- 
dustrie aniniale, Le but de ee nou- 
ven système cest de fournir une 
indication plus exacte des ventes 
‘et- des prix, en ce qui concerne la. 
viande de boeuf qui went sur le 
marché, Par ces chargements, la 
viande ile boeuf quiest la plus re- 
cherchée par le publie est mise au 
Sonymnet. de: la liste; ils fournissent 


Winnipeg, Los semalles, sc. 
ront pres: terminées vers Ta, fin 
de cotle semaine, d'après les indi- 
cutions reçues. des trois proviases. 

La température a été trés. favo- 
able, en dépit de cielques. pluies 
de peu de durée. 

NX X 

La pluie a retardé les semences 
à Ia Riviére-la-Paix, Cette semaine, 
tous les fermiers mettront ha main 
au semoir. . 

X SX 

Présenteoment, en Saskatchewan, 
le blé est semé presque partout, La 
superficie des emblavures de blé en 
cette province. qui d'ordinaire pro 
duit 60 pour.cent de la récolte eine 
nadienne, sera à peu près li même, 
On sèmera plus de lrèfle d'odeur ee D Ne ee 
et de rye grass., 1 … Lo © SO rit 

I semble, d'une façon générale, | Labour de la jachère d'été 
qu'il y ait”“suffisamment d'humidis A 


wecherchés, de poids {éger, ét le 
produeleur a une indication plus 
exacte des. calégorics et des: prix 
qu'il ne ponvail avoir sous l'ancien 
système, 


ù 


té, Les pluies du printemps, qui 1 
sitent présentement des {rois pra. 
vinces, «uidcront, & fa germiuahion 
de la prochaine récolte. : 


quelle profondeur faut-il lu- 
bourer li jachère d'été? La station 
expérimentale fédéra le de Scott, 
Sask., répand. à celte question im- 
portanie en ce qui concerne la 
Prairie, Après qualorze annècs d’ex 
périences' hien canduites, on «à 
cônstaté qu'il n'ya aueain avantage 
à labourer la jachère d'été à une 
‘ préfondeur de, plus de quatre pou- 
. ces, lorsque ce, iravail peut se faire 
avantageusement à cette  profon- 
F deur, Ceci suffit pour bien conser- 
ver lhumidité; l'on économise ain- 
- Si beaucoup de temps et de peine, 
‘etiles sarclages. pour la destruetion 
des mauvaises herbes ‘sont! grande- 
‘ment facilités. La profondeur des 
‘Habcurs pendant toute ‘la période 
dessai x varié de trois à huit pou- 
ces,” 


5 


 L'EPREUVE FINALE 


L'apparence du grain ne suffira 
pis pour remporter une prime à 
la Conférence-Exposition mondiale 
du grain qui sera tenue à Régina, 
Sask., en 1932. Jamais encore une 
organisation aussi importante que 
celte exposition de Régina n’a été 
mise sur pied; elle aura sans doute 
‘de merveilleux effets, et tous les 


nom le 


‘grains brimés seront en grande 
demande comme semence, C’est à 


la distribution de cette 


primée aux eultivaleurs da Canada 


semence 


: des prix, sôus la présidence de M. 
D: 
{ LH, Newman, 


e 


| donné sa mère était | 
| ‘excellent | 


: Mme Irène Dunkiar recomman 
" de les Pilules Dodd 

.Une dame de la Saskatchewan, son 
mal de dos étant disparn, ra- 
conte.à ses voisins les avantages 
des Pilules Dodd, 

Saskatocn,. Sask. — Spécial, — 
“le souffrais de douleurs dans le 


i 
à 


area tn men 


.minion, à décidé que les bases a: 
seraient $0u 


bituelles d'appréciation 
complétées par un essai de culture, 


lequel, en réalité, est “Péprenve fi-. 


nule” Ce n'est que par un essai de 
culture que l’on pourra établir de- 
finitivement la pureté d'un lvpe de 


variété, et par cet essai Le Comité : 


‘des prix verra si tous les échantil: 
Jons appartiennent réellement à la 
varjélé qu'ils sont censés représen- 
ter, Les essais de eulture $e con- 


duiront aux, stations expérimentales ! 


o dt tout 
rm PRE 002 0-0 Q me Gear cas + DE ne em 2 


Veaix, S0ign6s. Bonus, au choix 
u 910.60 qualité moyenne, 
$8.00 à 9.00. | 

Vaches, — Bonnes, $7.09 à #7,50; 
qualité moyenne, "86.00 K7.00; 
communes, #5.00 à 6.00; pour mi- 
se en conserse, 300 à 5400. 

Faurenax. — Bons, 90.00 & $6.00; 
communs, £400 à $5.00, 


‘ Bouvions Stocker el: l'eeder, -- 


36.50 à, $7.59, communs, 


Bons, 
S3.00 à SG.50 : 
Vaches el génisses de stock. -- 


tion parce qu'il résiste mal à Phil 


une indication précise des: écarts. 
de volime et. de prix. sur les bovins ? 


cause. de limportance de l'effet de !F 


4 
:el'-du monde entier que fe comité |} 


céréaliste du Do- À 


Le conseil que lui avait À 


ee ne ee 


fédérales, sous fa surveillance du Bonnes, 86.00 à S7.00; Communes, 


céréaliste du Dominion. [55:00 à S6.00. 
ne Nm “Veal ealves”. =. Dons, au choix, 
Marché aux animaux #8.00 à # 10-00; connuns ct qualité 
. . ib | movenne, $5.U00 j SOUL 
de Prince-Aibert Porcs. -- Bacon sélre" SE09 le 


prime par lèles baron NitAS à 
Le marché aux pores est plus bas $11.55: pores de bouts. SIT 10, 
La g = VERT A A ‘ “. ’ HT OS à ee, 
avée Sikd45et $IÉ,55. La sH120: “Hens vs #o à SHU.55:; 


Beuvillans, jusqu'a 1050 Hivres— Extra  Heny, 55 à $10.05; 
Bons, au choix, $8,50- 59.75; qua- “Lights” et ‘footors  SID.45 à 
liléimovenne, $7,50 à 8.50: com-:#10.53: Truies Mao {5 à $9,55; 


#85 à &4,55; Roughs, 
$5.00 à $S6.00, 


mans, $6 00 à $7.50, 


Truies Ne 2, 
Bcuvillons au-dessus de 1050 1i- 


SG.00 à NTUI: STAUS, 


vres, — bons, au choix, SS.50 à:  Agneaux üe bonne nesanteur 

$9.,50; qualité moyenne, 47,50 à 99.00 à {009 Lourds, $8.50 à 

8.50: communs, $6,00 à R7,50, S9,50-  ecmnrans, KG50 à  K8.5); 
Génisses, -- Bonnes, au choix, Burke #3,00 à 7,00. . 

SEGU, À KO,50; qualité movenne, Meutons. -- Bons, lourds, $5,00 


N7.50 a 58,50; convonnes, #5.90 à à sb: de bonne pesanteur, 85,50 
7.50. à SZ); communs, Kd4.08 à S&5.00, 


art 
en 
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‘ Téléphone 89 987 


CIE PARENT LIMITEE 


COURTIERS: GRAIN, MINES, PETROLE 
Licenciée et garantie 
Avance libérale et prompt paiement par chèque certifié « 
Ecrivez, télégraphiez, ou venez nons faire une visite 
Références: BANQUE CANABIENNE NATIONALE 
187—189, GAIN EXCHANGE ANNEX WINNIPEG, MAN. 
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Pour Force Puissante et Sûre 


| 
ee AAA | 
. C. United Tractors. : 


Voyez le Allis-Chalmers ou le A 


À. E. DÉLAMERE 


INSTRUMENTS NO FERME DE HAUTR QUALITE 
1lème Rue Ouest -(en face de l'Editice du fieraïd) 


PRINCE-ALBERT. 


SR eee 


charpentiers et constructeurs 


: 


Nous avons un bon nombre de plans pour “Bungalow” 


choisir: 


et chalets d'été, Vous n'avez qu'à 


Company, Limited | 
Téléphone 2221 


P. HASSELFIELD, gérant | 


. 
: . 
| Nous avons un assortiment complet de matériaux pour 


Quand vous labourez ou semez, tassez la terre. 


Sauvez du travail, conservez l'humidité, augmentez . 
la récolte 


A 2 
FE! 
£ 
ET ve : 


LS . ! 
arm À Varenne ge : 1 

se ne st at GT" ‘ TRE ÉMES Fe. 
MAT iii AU TRS ENS 


More Vroot, à ". À "it Q 
DIVERS MODITAIES: Bus surfnee, 


um 


sous-sol," on modèle “flexible” 

? xible 
os e [T2 rate € De 

Nos culti-Laokers sont de différentes dimensions, nos pr 


ix les plus has, 


Prince Albert Foundry Co. 
Téléphone: 2217 ‘ co 


PRINCE-ALBERT 


DO RQ 
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PRE MSErT 
Et nement nn nt 7 
TITITEE CP = 
| WHITE STAR, Sask. | 
CEE - an : CD 
— Le dimanche. de Pâques, avail 
lieu ‘élection d'un  marguillier 
remplaçant M. Laurent Lemoail, 


rendu à bout.de son terme. M. Bal- 
four fit élu par acclamation. 

La première partie de cartes 
tenue depuis le carême, étail orga- 
nisée. par M. et Mme Laurent Le- 
moal, vendredi, le 25, Celle soirée 
en faveur de notre église fut un 
succés à tous points de vue, 


{ BELLEGARDE, Sask. 


2 i j x 
22 avril, à eu Heu'en 


— Mardi, le 


notre église le mariage de M. Phi- | 


lippe Pelletier à Mlle Anna Brise- 
bois. ‘ ‘ 

— Jeudi, le 24, ic mariage de \. | 
Henvi Copet à Melle Blanche Del- 
vennie, 7, 

A lous ces jeunes époux, pre, 
banheur et prospérité dans leur 
nouvelle vie, 


€ ———— - 4 

| JACK FISH, Sask, || 
k - nn ! 
© —Le dimanche de Pâques nn | 


soir, les paroïissiens de Jack-Fish se 
réunivent dans lasalle paroissiale, 
afin de donner à leur ancien curé 
Je R. P. Danis.. O, M. I, uñ témoi- 
gpage - tangible du’ bon souvenir 
qu'ils. en ont gardé, ‘ 

A Fheure dite, ils présentérent 
au révérend Père un magnifique 
calice sur le pied duquel on fit 
graver ces mots: “Les paroissiens 
de Saint-Léon de Jack-Fish, en re- 
connaissance à leur dévoué pasteur 
Père Danis, O. M. E ‘ 

Avant la présentation du ’alice-, 
scavenir, il y eul une très gentille ‘ 
petite séance-sous la direction ha-! 
bile ide M. l'abbé Coursol, l'actif | 
curé actuel de :Saint-Léon, 

Musique, chansons, déclamaltions 
dialogues et trois jolies et très in! 
téressantes saynettes, voilà le pro- | 
gramme ‘d'une, inoubliable soirée | 

| 


canadienne. . 

Après ln -séanëe, M. l'abbé Cour- 
sol, en son nom el au nom des pa- 
rcissiens, . remün, tous les coeurs 
en retraçant brièvement Îles tra- 
vaux du révérend Père durant son 
stage à la tête ‘de la paroisse, I fit 


euires Franco-Canadiens 


53 GPÉGIAL DU ‘PATRIOTE DE L'OUEST”. = 


ressortir Jes -belles-qualités de ce 


prêtre zêlè et habile, 
puis lui présenta le magnifique don. 
Le révérend Père, un peu embar- 
rassé par l'émetion,.fit allusion au 
bonheur el aux joies goûtées du- 
rant son séjour de trais ans au mi- 
lieu de si braves Canadiens, 1 re- 
mercia chaleureusement les parois 
sieus el leur demanda de côntinaer 
à leur bo net jeune pasteur Paffec- 
lion, la confiance et l'estime ont 
ils avaient toujours entouré le vieux 
curé d'hier, Ce dont, entre paren- 
thèses, il 
d'un doute, 
Pespri 
Léon. 
Parmi 


n'avait point l'ombre 
connaissant si bien 


de la paroisse de Suint- 


les personnages impor- 


Hunts de la soirée, nous romurquiens 
l: 


présence des RR. 
Vallières, O. M. F. 


X—— ae pa 
FAIRHOLME, Sask. 


PP, Tessier el 


# 


LCR . 

= De Bonnes ferres sont à ven: 
dre ici à des conditions les plus 
avantageuses, Canadiens francais, 
profitez de eclte aubaine pour ve- 
niv vous établir, 

Ces terres appartiennent au €. 
PB. R. Les fermiers de celte région 
out eusune bonne récole Fan der 
nier et du foin en quantité, H va 
ane église au villige, 

Pour plus amples renseignements 
adressez-veus" à M. l'abbé Tombu, 
cuné de Laventure, Sask., ou: à M. 
Frank Doucelte, Faivholm, Sask, 


# nu 2 * 
|  COURVAI, Sask | 
% ss naes + 


-- Nous avons eu, tout récoim- 
ment, dans Le soubassement de 
notre” église, la dernière partie de 
caries de Ia saison, Sur Pinvitation 
de M le curé, les paroissiens tou- 
jears anxieux de prendre part aux 
ceuvres paroissiales, sont venus 
passer ensemble une agréable soi- 
réc; Rien ne fait plus plaisir el cest 
de naiure à augmenter Ja bonne 
entente el l'amitié fraternelle que 
ces réunions paroissialés, A Ja fin 
de. la sainte quarantaine et au jour 
de a grande solennité de Pâques, 
ces réunibns ‘ont une signification 
loute spéciale dans une paroisse. 
Les quelques familles de (Courval 


a——— 


qui sont infatigables à promouvoir! Visiteurs, 


OO 


ou 


157 


: Marcil, gagné par Mmes Lran- 


{ 


LE 


Ja prospérité de leur jenne pa- 
roisse, sont vraiment à la hauteur 
de leur position. Les recettes de la 
dernière partie de:eartes sont une 
preuve tangible de leur charité et 
du leur dévouement, 
Yon constate bien rarement ailleurs 
vu le petit nombre de paroissiens. 
Hs ont done droit à des féicita 
tions, bien méritées, Jlonneur cl 
merci à tous ceux qüui veulent que 
Courval vive . 

Prix des dames, don de M, Jo- 


cois Tremblay père, et Léa Blan- 
chette, Prix des hommes, don de 
M. le curé, gagnés par Claude Pé- 
pin ef Auguste Parent, Prix d'assis- 


lance, don de AL le curé, gagné par [pour 
sainte, H nous. denna tieux magni- 
une en fran-: 


George Blanchette. 


— Si Ha divine Providence nous | 


favorise d'une assez bonne récolte, 
les paroissiens de Courval se pro- 
mettent bien de faire encore 
"antage, Fautonne et l'hiver pro- 
chains, Hs comprennent. que tout 
vient de Dieu et qu'a droit à une 
hart bien légitime quand’ il s'agit | 
d'ocavres religieuses et paroissia- | 
les, Cest ce qu'on dis ètre francs 
et Éovaux paroissions, allachès à 
leur paroisse respective, comme Île 


tbon fils l'est au fover palernel, 


De retour M. Alvre Boutin, de 
Cantal, avant des propriétés sur le 


Pterritoire de Courval, nous est ar. 
vivé plein d'ardeur et d’entho 


as- 
me, pour ensemencer $es lerres. 1 
sera au milieu de nous pour qiel 
ques ‘semaines, Le jeune Aîyre à 
fait preuve de ses bunnes qualités 
de coeur et de sa générosité à la 
dernière partie de cartes, Nes moil- 
leurs remerciements. : | 

Quand on connaît bien M, Joseph 


Boutin de Ganial, père du jeune 


Alvre, on n'est pas surpris que son 
fils soit si bien disposé, 
Malades. : . 
— Mme Joseph Paloine fat at. 
ieinte d’une sérieuse initisposition, 
il v a quelques jours, M le euré:ct 
le docteur Desmarais furent appe- 
lès, Pour le moment, son état s'est 


amélioré, et n'inspire pas de erain- 
les sérieuses. 

— Mme  Fulgence  Blanchetle, 
quoique n'étant pus très forte, 


trouve fe moyen de se rendre à lé- 
glise, On la voyait, le ventiredi- 
saint, y faire le chemin de croix, 
et le jour de Pâques, assister à la 
messe paroissiale, C'est toujours 
consolant, voir nes malades si 
pieux, el si bien résignés, à se con- 
former de tout coeur à la volonté 
de Dieu. 


em 


— M. labbé Napoléon Poirier, 
curé de Ponteix, frère de notre 
curé, étail en promenade la se- 


maine dernière, [læ profilé de son! 
séjour ici pour rendre visile à une 


PATRIOT 


dla | 


E. 


DE L'OUEST, mercredi le 
u : ER TT à 
vec leurs viéux parents, M. et Mine 
Houle, au presbytère, 
…. Nous saluons l'arrivée, de ln 
Rde Soeur Hélie, de Plôtel-Dieu, 
INicolet, Qué, venue pour remplu- 


pital Saint-Jean. La Soeur Sainte- 
Marguerite est retournée à Bigear, 

bone Leblond hons à quittés, 
iv a qeuiques semaines, pour aber 
suivre un traitement à Winnipeg. 
Nous apprenons Qu'il va mivax el 


nous levivndra- SOUS peu, ‘ 

# — nn % ! 
| LISIEUX, Sask. | 

% se % 


Netre nouveau curé, M. Fahbé Ro- 


idrigue: Lussier, nous est rive 
Es, offices de La semaine. 


fiques instructions - 
cuis et Fautre en anglais à 
Fileure sainte du deui-saint at 
suir, Son long sermon «ur Et Pas. 
sion, le Vendredi-saint, n'a pas du! 
dont paru long, 

L'assistance à été remarquable 
ment nembreuses, 1 4 4 réellement 
beaucoup d'entrain, ! 


1 


4 


Eu D 


30 avril, 1930 


tn ne mn 


Le jour de Pâques au soir, Le club 


des Chevaliers de Golomb avait. ov-° 
pour ; 


gauisé nue piutie de cartes 
donner Focvasion au nouvear euré 
et aux paroissiens de se rencontrer 


Chose que cer la défunte Soeur Léroux, à Fhô-let se parler, Ce fut un autre suce, 


| cès. M, Chrétien eut d'heureux mois 
pour souhaiter, au nom de tés, la 
bienvenue à M, l'abhé Lussier, 

Ce dernier répondit en dentan- 


idaut l'union dans les efforts elles” 
isuveeés de Le paroisse seront cer 


Mains, 

PM le curé annonce qu'à l'avenir, 
fit voaura nu saneluaire de Sante 
‘Thérèse de PRofantdésus Irois neu- 
raines par mois, el indéfiniment, 
Quiconque veudra unir ses prières 
aux nôtres est invité à Ie faire sans 
plus de cérémonies, Où encare, on 
pourra vnvéexer ses. demaniles Geri- 
Les sur un papier qui sert déposé 


faux pieds de Br statues de sainte 


, 


.Fhérèse, 


Le dimanche,  grand'messe est 
à dix heures, Ceux qui voudront al. 
lee passer l'après-midi au lac pour: 
vont, s'arranger pour assister à li 
messe à Lisieux, S'is le désirent, 


Voyages outre-mer 


Le Pèlerinage des Jésuites 
à Rome : 


NOMBREUSES ADHESIONS A (NE 
MAGNIFIQUE VOYAGE | 

Les adhésions au grand péleri-: 
nage canadien à Rome organisé 
par les RR. PP, Jésuiles sont déjà 
passablemont  nemoreuses el tout 
fait prévoir que Feifeelif de nos 
compatriotes de l'une el de Fautre 
langue qui iront dans & Ville éter- 
nelle pour assister à Ja eanonisatinn 
des Bienheureux Marlvrs ennadliens 


nuire de l'indépendance belge pour 
aller visiter les importantes expe- 
silions internationales dŒ'AUvVers Pl 
de Liège, D'autres eacursipnnistes 
tiendront encore à se rendre jus- 
qu'en Bavière el assister à la répié- 
sentation de la Passion à Oberanm- 


TONER 
Jusqu'ici, l'organisateur de ra 
beau vovage à bon marché a recu 


un grand nombre de demandes de 
renseignements sur des contfitions 
de celle randonnée el ceux qui ont 
l'intention de faire la braverste ne 
vec son groupe sur le spacieux pie 


sera fort représentatif. dquebot ‘Empress of Seoul 
‘ Ne Fe Ua flelle du Pacifique Canadien, 
Ce perinage, qui honore du äont Ja nouvelle toilelle blanche 


haut palronage’ de S. EXx.5 Mur 
André Cassulo, déléoué apostoti- 
que, et de S. Ent, le cardinal Rou- 
leau, de même que de tout l'épisen- 
pat canadien, est Le sent patronné ! 
et dirigé par les Jésuites canadiens, 

Le départ des pélerins se fers de 
Montréal, le 29 mai prochain par le 
paquebot Hontelare 


sera un véritable spoelaele poules 
veux, feraient bien de ne pas lar- 
der à douner leur adhésion, eur il 
vou pas de lemps à perdre pour 
réserver es cabines, se 


plus nimples renseignements M. 76 


iseph Dumais se fera un plaisir de 
du Pacifique fournir tous détails désirés à ceux 


Canadien, et l'arrivée à Cherbourg Equi en feront la demande à son nr 
France, aura lie ule 6 juin suivant. [reau, Edifice du Soleil, Québee, 


L'ilinéraire 1racé par les orgañi- 
sateurs, les RER, PP. Primeau ct 
Thenas Hallv, comporte des arrêts 
à Condésur-Vire, pour y: visiter Ja 
chapelle où fut baptisé le Bienhou- 
reuxs Jean de Brébeuf; Caen, Lie 
sioux, Paris, Bordeaux, Biarritz, 
Loyola, Lourdes. Lfon, Ars, Paray 
le-Monials Genèse Nice, Menton, 


Dloment modéré, si l'en tient com. 


CE EE 


Un catalogue peu banal 


La Librairie d'Action eanadicnne: 


“ae: 


franeuise vient de publier sun 
talogue général, année HA C'est 


trouvera 


procurer 
l'indispensable passepol, ele. Pour: 


métallique 


Le 
Ù 
4, 


$ de 
PA Qi 
où 


TT Page 7 


+ 


“rout frais des plantations 


SR PS 


cais. Trenteclenx pages servent À 
dovinnenter ex lecteurs par des 
analyses rapides, sur ba valeur des 
priicipuux cuvranes de nos aHours 
vonfonporains, Vue vinalaine de 
pages dennent la liste des meileurs 
cuvrages pus dans les eutlections 
catholiques, des colleelions dan 


| 


ne Oo dr 
RS 


Le rérent calttogue général de la 
Librairie ainadiennedfisine 
cuise poule considérer. à ee point 
de vue, comme l'un des plus ntrtes 
ue HOUSs cphhatissions, hr perf se 
p'éeurer ee calitogue chez Far 
tete, TA, vue Nuintbenis, Mnot- 


d'action 


leurs classiques, les collections tr réal, imoxvnnant FU sons peur cou 


istiques cl scientifiques, les collec 
lions modernes et jrs potleetions de 


bons romans, Les antres pages Qu: 
catalugtge se partagent et seetianis 


religieuse, philosophique, so#olo- 
gique, littéraire, historique, géogrit 
phique, nefistique, selenfifique, éco 
nomique el politique, ‘ 
Sonnne toute, quiconque désire 
développer sa culture jatellectusle 
dans ee 
due, HUU seen une suurre de 
rensoienemtents bibliographiques, 


nouveau estate 


ais un emmpendinn indispensae 
ble aux dravailenurs  intellvelhels 
soucieux de se documenter sans 
consacrer trop défforts, de re 


cherches inutiles, 
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ri des Irais d'emballage ot de 

part. 

LL EE 
Les Nerfs en Déroute 
PRES RIEN MAIN FENANT 

ehérnitactises"t ont produit ve rés 
suttat, it AM Afrent Cnaras, Dos 


iniiers de porsontes disent que ner 


vosité, battements de couette étourdtse 
HOtDeTUS, cotustipiition ludigoutton, 
passent en nm nuit, Phofond suinimell 
voviont de suite. Domanndez jour 
epruitenetives" tharmacten, 


[HU 
it 
mn 74 RES End 7 DRE SD SAS 1 Dur Re OR 


ENCOURAGEZ LES 
ANNONCEURS DU 


Prince-Albert et le nord de la Saskatchewan 


sont à la veille de 
grands 


développeinents. 


Jamais il n'y a eu de si 
splendides occasions de 
placements pour faire de 
l'argent comine aujour 
d'hui. 

Venez me voir à ce nujet. 


Vous ne vous obligez en aucu- 
pe manière, 


+ ” + LPS 
'éléphonez, écrives ou 


rer mend mrmmnnsmenenennearimenmmnenemennanrennnmouire rennes Al 


Sa fraicheur première ne peut être 
conservée que par l'enveloppe 


dans notre petite église. Tous 168 ‘je qu fait que les voyageurs qi au- 
membres de 1 paroisse assislèrent | pont la bonne lorfune d'être de ec 


: ‘ û | télégraphies. 
& RATS D nr AT USE ’ à Monte-Carlo, Monaco, Gènes, ‘nns- nue en nr 
LT SERV SR IS mr UT: E. parente, Mme François Tremblay, bruck Oburan on Ve R lun catuloguce peu pans par Si Dre Î | | 
x : ” | HA fils sDEU Mjil à ANNCT SET,  CDISE, Le sentatien distingube, sa division j - 
BAL ° ' 3 e , » à n at LU Ueigs Grotre CREUT : , . 
4 “ Mlle Gertrude Tremblay est MD Milan, Paris, asc voyages TT hion erdonnée el sa documentation Ë. F. CONNOLLY 
4 6 venue voir ses parents, ses frères cultatifs à Reims, Verdun, Maxen- | eGnsidérable 
él 4 el soeurs ' SUR es rélournée au ce, Île Rhin, Coloune, Bruxelles el : Locateur 
* € Der n t de De tuix. Londres, Oxford, Dublin et Bol- Les {28 pages qu'if contient soul | . : 
er le" ouvent de PONS... " fase, lour à tour consacrées aix ivires HOTEL AVENUE 
+ + de Cl . , 
v1 rl Les traversées, utlèr et retour Leanadiens, aux collections Eraineui- | ‘ 
! 41 | Et î : , utor, el retxir, © . . ame on ne nm 
nr [ES | ROSTHERN, Sask. L. sur l'Atlantique, su fétont en classe ses, el ftix livres de fonds tran- ane ann ver 7 uns 
Ki : ' € UN: : , : l “abine et Ta majeure partie des ex- mn tte 5 
Q LT 3 LQ « L 4 x 10 . « 
“ TE DL 1e — Les cérémonies de la Semaine cursions à terre, en auto, Le pris e 
y ms he saue: si hpasanlts el RP LUE DA du pélerinage est remarqua- - 
pe rent leur cache arliculier | ervel e 


aux différents offices de chaque! 
jour, 

Le Jeudi-sant, il ÿ eut nombreu- 
ses confessions et plusieurs s'ap- 
prochèrent de Ia sainte Eglise pen- 


ne ne 
La 


fi ; LUS : 
ANRT 


| Sauvez 


temps. 


“= ‘Un homme de bureart n'écrit plus ses lettres, 
il ae. sert d'un clavigraphe Un homme de 
magasin se sert d’une eaisse automatique, Te 
feémier ne séme plus son blé à In main ni le 
coupe avec une Taux. Maintenant les honmmes 
. se‘servent des dernières inventions pour faire 
Aèux travail Il ue faut donc pas s'attendre que 
les’ femmes feront toujours comme par les 
années passées, Un Cabinet de Cuisine est l'ar- 
ticle essentiel dans une cuisine si la maîtresse 
de maison veut sauver ses DAS, épargner son 

L temps, et ménager son humeur, 


fes L 
$5.00 comptant $5.00 par semaine 


-Voic£ le prix du Cabinet de Cuisine le plus ré- 
cent et le miénx équipé qne vous puissiez achie- 
ter. Tout y est arrangé de manière à faciliter 
la corvée du;travail de maison. Un comité de 
dix ‘dames, très versées dans l'art domestique, 
‘ont éxaminé"chncune des pièces de ce Cahi- 


dant la grand'messe à 9 heures. 
Pendant la journée, touies les 
dames et demoiselles, à tour def 
rôle, vinrent. faire leur heure d'a- 
doration devant le reposoir riche- 
ment orné des mains de nos ban- 
nes religieuses, 
: ‘Le soir et pendant ioute la nuit, 
. à . - ce fut le tour des messieurs et des 
co ‘ jeunes. gens, de sorte qu'il y eut.des 
an | , adorateurs. continuellement 
vos Base Épargnez votre Jésus, pour Padorer, le prier, et le 
: ; ‘ jremercier davoir.instilué ee jour- 
RER? È -: là. lauguste sacrement de l’'Eucha- 
lénagez voire Rumeur. {rise À 
UT Le soir, M. le curé fit Pheure d’a- 
doration en eommun el donna une 
‘ . courte instruction sur lFEucharis- 
tie, . 
Vendrediisaint, — Messe des pré 
sanctiliés à 9 heures, et chemin dë 
croix solenuel à 3 heures dans l'a- 
près-midi, .. 
,—Samedi-saint, — Bénédiction 
du feu nouveau, de l’eau, etc, ré- 
citation des prophéties, suivies de 
la messe à°7 heures 30. L 
- — Dimanche, jour de Pâques, uo- 
re église revèêtif ses plus belles pa-1 
rures, de fête. Nous remarquions 
plusieurs visiteurs, venus des en- 
virons entendre: la helle messe 
harmonisée de saint. Basile, en qua- 
tre voix, que rendit le choeur de: 
chant sous lhabile direction de M. 
l'avocat Boeckler. Rde Soeur La- 
périeure de lhôpital touchait l'or- 
gue. M, 3. Wielbe, jeune converti, 
nous fit entendre le violon. 
Mlle Annette Houle, de Prince- 
Albert, chanta la partie ténor de ia 
messe, ainsi que d'autres cantiques. 


D net et'leur dispusition afin de M Eos oo Un magnifique “Regina Coeli” fut 

". ‘que pote que pos Épargnez au moins un {admirablement bien rendu à lPof- 

… dollar . (51:00) par semaine en vous” sCrvaut 7 * {fertaire, : : ‘ 

LL dut Üabinet. dé Cuisine "si lon considère les : — Le R. P. Lechevalier, O0. M. JL, 

1,1 portes ‘qe -vons ‘évitez en vous SCEYANÉ de ce te, assistant principal de PEcole in- 

‘meuble Done, si vous vons procnrez. un de dustrielle de Duck-Lake, est venu 

& ‘ces cnbinets, di se paiern certainement par | entendre les confessions pendant la 
FU |  ni-même, ‘us semaine sainte. 

Fe * - s ‘ «— Miles Granger et Hearne, de 
tu OU ‘ Saint-Briceux, étaient en visite che 
. Ft , TUE Mme Leblond, Ja semaine passée. 

1 s ‘ . 


— À. le curé est allé à Langham 
desservir les quelques familles ca- 
tholiques à cet endroit: 


| 


Enrniture Co. 


f 
Î 


Great 


; 


a ù — M. Pabbé Cybart était de pas 
RTE. S ASK sage à Rosthern, en route pour sa 
LX 9 bLDdse 


mission d'Alvena, 
— Mine P.-J, Pfeiffer et Mile A. 


iv 


ne 


devant {Hally, collège Lovola, 


{toutes classes. 


Houle, de Prince-Alheft, sont ve-}} 


groupe, visiteront lgsFrance, l'Ha- 
lie, PEspagne, la Suisse, l'Alloma- 
gne, PAutriche, li Belgique et PAn- 
gleterre et qu'ils auront ainsi une 
excellente occasion ‘ile veir lEu- 
rope. Comme le groûbe. doit forcé- 
ment être limité, il nefresle plus de 
place que pour quelques dahésions 
additionnelles, et les organisateurs 
se verront bicuiôt forcés de clore 
Ja liste. Ceux qui ont l'intention de 


faire ce voyage, devront done com-| 


muuiquer sans retard greg Le RP. 
Joachim Primeau, 1855, rue Rachel 
est, Montréal, où avec & Rév. I.-T. 
rue Sher. 
brooke ouest, Montréal. . Avec ur 
guide comme le R, PeVrimeau, qui 
a demeuré plus de cinq ans en Eu- 
rope, les pélerins sont assurés de 
ne rien manquer dihléressant an 
cours de celte rantlonnée, faite 
dans les. conditions des plus avan 
lageuses possibles, 


ES 


L’excursion de la Fierté fran- 
çaise en France et en Belgique 


Le voyage cutremer.de Hi Fierté 
française annoncé depuis quelques 
semaines, semble susciler un vif in- 
térêt parmi nos compalriptes. de 
Plusieurs hommes 
d’affaires se proposell-de visiter 
Ja Foire de Paris où des milliers 
d’industriels français exposent 
leurs nouvelles créations chaque 
année du 15 au 30 mai Hs profite- 
vont également des fêtes. du cente- 


mms a ee mere rene mme 


Nulle Chance aux 
Germes de Maladies 


un 


Absorbine, Jr., antiseptique et germi. 
cide puissant, employée en gargarisne 
ou en'lavage de bauche, tue instantané- 
ment tous les germes. Appliquée sur 

‘plaies, blessures, coupures, meurtris- 
sures, elle apaise la douleur, diminue la: 
sensibilité, soulage vite et prévient l'in. 
flammation. . 

Ayez toujours Absarbine, Jr. dans 
votre pharmacie. C'est le ‘remède na- 
turel d'urgence’’, non graisseux et qui 
ne tache pas. 81.25 chez votre phar- 
imacien. 10F 


| 


C’est l’exclamation 


des dames parlant de 


cette étonnante nou- 
velle méthode pour 


boulanger. 


Sain et délicienx ee pain ordinaire et ves 
petits pains faits à Hi naisan.... quel répall 
Et, maintenant, vous pouvez en avoir à chaque 
repas, parce que voici une manière et étoutienr 
ment fueile de boulanger. 


Prend la moitié moins de femps.... pus 
de fatiguuts pétrissage, on ne fait pas lever la 
pâte, Quaker New Easy Method a été perfection 
née par un maître boulanger, Description et illus- 
ration dans une attrayante brochure dont nous 
serons heureux de vous envoyer uraluilenment ut 
exomplaire, Remplissez et éxpédiez-nous coupon 
ci-dessous, 


On hien, sur demande, le marchand de PUR NET NENNENNNENNNINNNNNT 
Mother 8 Plonr vous le donnera. Demandez aussi ÿ ME OPARER OATS COMPANY , 
aur suc de Mothers Fleur: il vous ie faudra pour se ne ennver onvele méthode $ 
obtenir résultats satisfaisants. Servez-vous toujours f QUAKE Dour outanger. Prière m'envoyer 8 
de HMothers Plour pour boulanger. Elle fait du , evemplaire gratuit du livres expliquant mer , 
pain délieieux, des pâtisseries ot gâteaux plus at- y, veilleuse méthode, à 
dravants, parce qu'elle est éprouvée dans toutes 4 M ieenenenne Lente .… 
sos évolutions au monlin el ses qualités pour bou- 4 ae 6Ù Et re un lu 
lingerie vérifiées chaque jour duns nos propres #0. 0 rot CL , 
SUISENCS. ° ; Nom de votre Hploier ss enseenrenees , 

| .4 | « 
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IN GINGHAM 


GEGIAVCAGEN TRADE MANR  * 


cree 


| Prince-Albert | 
# 
Ha Chambre de Commerce 


vient de faire des démarches pour 
ubtenir le service de la poste aé- 
rienne, M. W, Sanderson fut défé- 
guë à Ottawa pour faire connaitre 
le projel au gouvernement, 


Nous n'avions aucune nouvelles 
du résultat obtenu: lorsque M. 
Blatchford, membre du parlement 
pour Edmonton, nous fit savoir le 
désir du gouvernement d'inaugurer 
un service bis-mensuel adrien dans 
le Nord, Prinec-Blhert serait le 
point de départ. Seraient compris 
dans l'itinéraire les terrioires de 
File-ü-la-Crosse, la mission Sjanier 
Lace la Ronge et autres endroits ‘En 
nord de Lx Saskatchewan. 


L'idée du gouvernement est Pi 
naugurer de service postal aérien Hi 
of il ns a point de voies ferrées, 

.- La brigade des gardes fores- 
diers n'a signalé aucun feu de forût 
sur da fin de la semaine, orûce à Hat 
pluie. 

La semaine précédente, 1 4 ent 
trois Feux près de a réserve de 
Fort-ifa-Corne, trois dans Le ter- 
riloire de Pasquin, Fous furent &- 
teluis sans difficulté, 

-- M. l'abhé Forget, de lévéché, 
est allé pour quelque temps à Pa- 
radise-Hill rendre service & M. le 
euré Chevalier, qui se trouve in- 
disposé à lat suite des rigueurs de 
l'hiver. 


--- La MePiarmid Lumber Co, délevé beaucoup d'intérél en Angles Unachine 


Prince-Albert ouvre un magasin de 
Quincaillerie à Spiritwood, 

--- Le Palace of Swects fait 
améliorations considérables à 
établissement. 


des 


Mort de Mgr Cloutier 


eue No mumnue à ce 


Winnipeg, - - Mer Gabriel Clou- 
lier, P, A4 curé de Saint-Norbert, 
Man. vient de mourir à l'age de 74 
uns, 


Durant vingl-cinq ans, il oceupa 
le poste de curé de la paroisse de 
SE-Norbert JE habitait le Manilcba 


son. 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 30 avril, 1930 


L'Alberta aura des élections, le Nos marchandises 
19 juin prochain, C'est la délermi- . 
nalton da cabinet Browatce. Les sont garanties. 
dernières élections eurent lieu le 


2 juin 1926. 

La position des Fermicrs semble 
irés solide en eclte province, H est 
probable qu'ils seront rnnenéês au 
ipouvoir, Le gouvernement vs assu- 
ré de laide de PAssocialion des 
iermiers-Unis, 

Le parti des FermiersUnis x été! 
élu pour la premiére fois en Alber-{ 
ta en 1921. Herbert Greenfiekl ut | 
jehoisi comme premier ministre, “ 


3 
i 
; 
| 
i 


11493, il démissionne en faveur de 
M, Brewnlee. 

i La législature 

constituée comme 
enis, 43: libéraux, 
CONSUPVALOUTSS 4, 
Le gouvernement, si Fon retran- 
che le président de lt Chambres a 


ust 
suit: 
iravaillistes. 


présentement] 
fermiers- 
7: 


t 
' 
Ur 
EUR 
| 
' 
t 
} 


tune!majordé de 235 sur les titres 
ieroupes. 
D Les nouveaux chefs 


des partis 
liboial et conservateur auront une 
[l 


lourde täche duraht la prochaine 
“campagne eleetorale, 
‘ Be — 


Un gouverneur général 
australien 


Londres, - - La nouvelle venue 
d'Australie qu'on avait recommiane 
dé sir Jsaac Aire disancs, juge en 


! 
| 
| 
! 
! 
! 
! 
! 
! 
| 
| 
| 
| 
| 
! 
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Chaussures 


1 © 


Cuir sol'de avec renforts ex 


flex.ble faite pour donner 


Prix régulier $5.50. SPEC 


ÿ 


Chaussures Blucher en cuir “EIlk"” 


très résistantes. Une chaussure tout à la fois douce et 
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er, Lid. 


es de Îravail 
pour Hommes 


915 Ave. Centrale 
Prince-Albert . 


| 
| 
i 


couleur gris-perle, 


térieurs et semelles de cuir 


confort et satisfaction. 


IAL .......,.... $3.95 
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À 00 mm 0m © er em Ce 1 1.008 1 ©  m m  enmemesememnnmen res À harmonique. Les paroles ressortent 


chef de fa haute cour d'Australie, [= = 
pour succéder à lord Slonchaven, [leur gracieux avant de 
comme gouverneur général à son-fvers le SCh s'ecraser et eapoicr. La 


plonger 


était un Farehild pe 
terre, On n'a encore rien recu of pmenopln. | 
Pficiel ici mais le rapport est at Dodee ne du ee eue 


tendu et bien vu 

y a longtemps, dans les milieux 
diplomaliques de Lontdres, qu'on 
es préparé à une telle précédure, .. | =. : 
qu'on aval déja prévue lors des Hégini, Sask. Un cinquiémede 
délibérations de da conférence im Million Je dotlars seront distribues 
ériale en 10928, Les nalionalistes aux produelomrs du monde à Fex- 
aoftandais où tail un pe uidl'agita- position ct conférence mon.liale Ju 
lion l'hiver passé pont oblenir un grain qui séra tenue à Régina au 
 Sud-atticain come gouverneur eours de Pélé de 1932, Plus de 1500 
sénéral de FÜnion, Mais le premier prix individucls seront offerts pour 
ministre Hertzog s'y est opposé en céréales, herbes. trèfle el semeners 


Exposition mondiale de grains 
à Régina 


| 
| 


Î mn 
4 disant qu'un étranger serail proba- de légumes, Tout pars au monde 
| 


blement plus impartial qu'un habi- pourra nommer un comité nationat 
‘not du pays lorsqu'il aurait affaire qui fera les arranacments nécessti 
aus différentes races el aux diffé res en vue des entrèes, Porr le Cu 


mouvement sWarajiste semblait s'é- 
tre limité autour de Bombay, de 
Calcutta et de quelques aulres cen- 
res sur la côte, Fest loujours in- 
quiétant de voir du désordre dans 
If nord, car ces gens-la sont d'un 
æatre eulibre que les sens de Bom- 


CCPTFA EST VIVANT 

Bombar. Le peuple de Cal- 
culla à entendu dire que le maire 
Sen Guplia, emprisonné depuis six 
meis à cause de ses-activilés pour 
la eause de l'indépendance, était 
mort ou avail été tué en prison, 
Une immense foule s'est rute con- 
le les portes de Ja prison, deman- 
dante-qu'on lui monträt Sen Gupta 
mort ea vivant Les autorités ont 
refusé de le faire, mais elles ont 
déclarés publiquement qu'il étañ 


bay el les Bengalais, ; | 
: 


dres qui ont suivi l'arrestation d'un 


certain.nombre de volontaires de Ht 


désobéissance civile, accusés d'a 
voir enfreint 4 ioi du sei. Les dé- 
sordres ont été suivis d'une grève 
générale. 
ILS REÉFUSENT DE PAYER 
LEURS TAXES . 
Bombay, Inde. Le Bombay 
Chronicle disait que Ies habitants 
du village de Raas, où ul arrêté 
Vallabhai Patel, je frère de lOra- 
teur de PAssemblée législative de 
llude, ont refusè de paver doréna- 
ivant leurs taxes foncières, 
PATER VEUT DEMISSIONNER 
Calcutta, Inde, On disait dans 
les milieux nalionalistes qôue l'O- 
irateur de lAssemblee législative de 
Finde, V, J. Paltel, un chef swara- 


| Bolieau, O. M. I, auteur de Di, 


Y 
teur de talent et d'expérienre, mu- 


“artistiques de la ville d'Ottave ' à de 


est le suivant: “La langue niatcr- 


“près lies, bi ‘il puisse se chanter à 
btenu près ties, bien quil pi ( L 
Î l'unisson, els adapte également à 
des voix d'hommes, ‘d'enfants où 


ide jeunes filles. . 
Cette composition patriotique fe- 


REPERTOIRE : [ra honne figure dans tout milieu 
PATRIOTIQUE pr 


hmprimé sur papier grand for. 
mat, édition de luxe en deux cou- 
l , 
TRIE (leurs, cemprenant 
Nouveauté musicale j chant, nouvelle acquisition pôur ‘le 
AL 4 ? ‘ . 


5 ou 6 pages de 
jtrésor de notre répertoire patrioti- 


de 4,500 voix de majorité sur Son 
adversaire libéral. 


> _ Nas 
TT , … se vend 50 cents l'unité, à 
die à la jeunesse canadienne- [ques SC : Dante 
_ Dédié à la EE Lérement à Fetion eanadienne-française, No 
française ---. parie ‘735, vue Saint-Denis, Montréal, 


l'enfance évolière et à la jeunesse 
étudiante —- un nouveau chant pa- 
triotique, de bee in spiras Een nié. 
“aire © sicale, vient étre edt- te Le “ 

élus ateliers du Passe-Temps. à een de a pder aux. cer- 

“énl, sous le titre de “La Pa- | est à rec : AT ler aux. cer- 

Montréal, sous 16 leles ,de jeunesse et aux sociétés 
d'art musical, aux mailresses et aux 
chorales, aux maisons d'éducation, 
Georges particulièrement aux collèges, cout- 
, vents et académies, . 

H ronstiluera un excellent ehoix. 
de circonstance pour les célébra- 
tions nationales de Dollard des Or. : 
meaux et de x Saint-Jenn-Baptiste, - 
et pour les prochaines fêtes de dis. 
iribution de prix dans nos malsons 
d'enseignement, ; 


‘Qué. à la Librairie du journal “Le 
“Droit”, No 370, rue Dalhousie, Ot- 


description ima- 


Les paroles -+ 
ns SON 


gée et vivante de la pa rie 
dues à la plume du R. P. 


sieurs chants patriotiques. . 
La musique — mélodie ct accom- 
pagnement de piana — es lou. 


re de M, Pierre tinut'er, compos. 


sicien bien connu dans les eercles 

Dee me ee ‘ ‘ 
NOUVELLE ENCYCLIQUE 
Cité valieane, - "8, $S. le Pape 
Pie X1 a publié nne encvelique en 
commémoration du 1500ôme: anni- 
versaire de la mort de saint Au- 
gustin, 

L'enevelique se termine par nne 
allusion an congrès euchaNetique 
international de Carthage, qui doit 
commencer le 7 mai, Saint Augis- 
tn fit évèqne de Carthage, Sa Sain- 
teté formule des voeux pour le pra- 
grès spiriluel du pays de saint Au 
gustin. ' ‘ 


! La composition musicale est une 
production d'art el d'envergire, La 
mélodie est agréable, expressive, 
attrayante, L'accompagnement es 
facile, riche et d'une belle Facture 


bien dans ve poétique cadre musi- 
cal, C’est de la poésie qui chante 
de la poésie. . 

Les passages: “De nos vaillants 
héros c'est l'histcire immortelle”, 
et “C'est tonte la jeunesse arborant 
le drapeau” sont vibrants enmme 
une salve de elairons, Doux et ber- 
‘ecur comme des chants du foyer 


nelle qui jadis gazouilla les chants 
de mon bercean." Aus mrats 2 *"0es" À Semen eee d 
le vienx ”, miaorose 0! 


cimelière.. 7, ' ee 
aaintif le pians fait entendre à fa La négligence. 
des soins de la vue 


basse, le premier thème du “Dies 
irae.” Au joli passage “Les elnchers 


larwentins”, fmitalion de cloches 


jan sonne harmonieusement. L'é- Tr — 
glise vénérée..." aioute Pidée re devra être parée plus tard, "Il 
ligieuse ct ehrétienne à Pidée pa- est vrai que Vous pouvez nlièr 


triolique. 
Ces pages sont suaves el mélo- 
dieuses. 


sans verres, Mis, À quel prix! 
Le nerveux cse trouve 


svstème 


tuwa, Ont. et chez les principaux . 


depuis 59 ans. J'lusieurs an | 
nées il fut professeur de mathéma | 
tiques el de philosophie au collège; 
de Saint-Boniface, 


rents partis, C'est Ier Clarendon 
qu'on à récenmme innonnné gouver- 
ueur pénéral de l'Afrique-sud. 


ee 


nada, on offrira environ  quatre- 
vingt mille dollars en prix. Ces 
peix seront au nembre de 473 pour 
diverses sortes de grgin, Pour Le, 


vivant el qu'il n'avait pas entrepris 


! 


#jiste bien connu, avait décidé de 


a prove de la faim, Mme Sen Gup- 


Do, Lee 
. Le UT rait d'opinion avec Le gouverne: 
a lépeuse du maire, une An-! EU me 


finent depuis longtemps, el plusieurs 


démissionner, Ci disait qu'il difte- | 


Les suivontns sont plus enisissan- 
tes et grandioses, Elles offrent un 


par ie montant d'é- 
vereie que lui enlève une mau- 


“boulercrsé 


exposants autres que ceux des Ela's 
Unis, la ville de Réginn sera un port 
‘d'entrée, Le premier mars 1492 ex 
la Jhmile peur faire les entrées, 
CH vaticane, Un connnuniqué bien que exposition ne se Licndra 
du Vatican annonee que in canonie que du 23 inillel &r 6 aoûl, Toutes 
à la famille du défunt. sation des huit Martyrs canadiens, les en'récs devront être expédiées 
Le __. bmassacrés par les Indiens aux pre dans des saes de coton neufs vla 
TR oriers jours de fa Nouvelle-France, eempagnés d'un certificat de santé, 


Canonisation des Martyrs ca- 
nadiens le 29 juin 


Dans Va personne de Mur Clou- 
lier disparait lun de ces prêtres 
qui ont ouvert l'ouest à lévanpéli. 
sation ot à da civilisation, 

Le Pütriole cffre ses condotéan- 
ces au diocèse de Saint-Boniface ct 


Fresnes ssesnesreanmsnnr jus oo de . 
‘ s'est définitivement fixée au dhmean- se 
"TE . , jui PU Û SS ivrre © ‘ 
f TOUJOURS LA VIRILHE COM. fiche 29 juin, fèle des SK. Pierre el Consommation d’alcocl 
us k : Paul, jour de la cloture du jubité . 
! PAGNIE RESPONSABLE , de jour de la ! Te 
: , A ” le, pa! Eondres, = Le total des dipen- 
, Et : y CSI AUCUX SAINTS SORTE Ve es pour boissons en Gran te-Bretue 
ablie en 1907 ses Jeune s ipe Panic Re OR CE 
! ! pires Isuue Jogues, Antoine Daniel que s'est élevé, pour 1999, à 1 fe 
LE] “ QUE 3 + , . # 0 + . 
à , , Jean de Brébeuf, Gabriel Lalemant Ggont. selon un récent rapport 
D Nous faisons Peintinage de mat. | Charles Garnier, Noël Chabanel te publié par li United Kingdom 
! Suns, Pusaue de tapisserie et 4 Frère René Goupil et le donné lionce. Les brasseurs ent pereu des 
told ie n S cor Q à à n . de + 3 56 . tag ef) A ! 
) ; Flenine. 5e pets écrans sidean de la Lune, fous Jésuites, profits au montant de S122,590,009. 
; nano en ue révent lee ; ; . + - Le Lotaf des vins vendus est aug- 
serie, ON  pÉcents de , Q ÿ , _ : ï 
1 , , ; LATE] “ CE . {4 Ü , 
; les qui soient dans la ville , Autres canonisations se Ré de 7 peur eent: celui de 
; h nu — b'ére et des hqueurs aleonlieres est 
. , " Cité valicane, -- Le Souverain ‘lemeuré à pen près le mème, 
F , F W. ] URNER s) Pontitée a tenu un eg sistoire srerelt Ge forminable buttgst alecoEque 
à ! . #fet un consistoire publie, en rape ne manque pas d'allirer Et censure 
: ' & CON s,port avec la canonisation du bien des chefs religieux de lai nation, qui 
ù , — Sobeurenx Théephile da Corte et de déplorent Ha con emmation tou- 
, re. sa bienteurense Catherine Thomas, jeurs erandissunte tes boissons fer- 
; 441 rue Rivière Ouest #iDix-huit cardinaux étaient présents Mentées eu distillées, 
| sc : 
ou ou se LL s 4 sistoire secret, La can: STE = - rersue 
; , l'éléphone 2883 Téléphone 2885 4 Hi CONSISIDIrE cret, La Can isa s ; 
p fon de li hienheureuse Catherine DANS l'INDE 
{ hessessssessssesssessssssst {Thom aura lieu le 29 juin, celle 
! es — {du bicnheureus Théophile da Cor- OT 
M ' 


e, le 29 juin. La évole de Pesvar < Attaqué 


CS 


Deux aviateurs perdent la vie 


à Coup, de hache 
chées de pierres 
tions 


Des arreslta- 


Londres, La cliffiüsion du 
Menvement de révelle centre Pau- 
toritè anglaise dans Finde jusque 
dans le nordouest luin'ain, à Pes- 
hawar, a clé de la frontière du 
PAfghanisian, cause les inquictudes 
les plus vives. 

Le correspondant du Daily Mail 
à Lahore à envoyé une version des 
désérdres de Pesnawar qui fait pâ- 
lir les rapports antériours, La dé- 


Réginn, Sask, Le Heutfenant. 
aviatour HE NW, Carew, de Vernon. 
B. GC. et le cergent A. Richarts, de 
Winnipes, Man, ont élé fuës ins- 
‘tantanément dans Et ehute de leur 
laéreplane, & la suite d'une panne 
ide moteur, L'accident eut Heu dans 
la parlie ouest de fa ville, Les eux 
hommes élaient membres de PAS 
ronautique canadienne, à W'inni- 
pes, 

Les deus corps étaient pris sous 


Co., Ltd. 


Marehand en détail bois de 


charpente, combustible, 


L Quincailléries à Henribourg et 


Spiritwood, * 


. 


! | 
ï McDiarmid Lumber 


Plus bis pris, qualité supériou- 


“ 


J 

3 ve, I sera de votre avantage les «débris de l'avion, qui tomba pêche dit qu'une révolte séricuse 
d'avoir nos esthnés avant de l'une hauteur de 300 pieds, ne lu évilée que lorsque les trou 
É batir, Huy eut pus de feu, malgré que PES Tirent feu avec leurs fusils 1 
Ë les réservoirs à essence se crevè- leurs milrailleuses ct luérent vingl 
ñ ——— rent et le fluide se répandit Lac PETSONNES | 

5. ° vion franpa le sol à environ 999 La foule, enflammée par Les dis- 


de du  Treizicme avonne, COUFS des chefs du Congres natio- 


McDiarmid Lumber 


VeruCs 


près de In vue Aberdeen, à environ nal indien, à arrêté une automobile 


DL LI 

: COMPANY, LTD. deux milles du centre de la ville, blindée, la arrosé de gazoline, y 
f HENRIBOURG, SPIRFFWOOD Les deux aviateurs élaient en route 4 mis le leu, brûlant à mort les deux 
;: de Réuina à Saskatoon, Ufficiers anglais qui la conduisait, 
! PRINCE-ALBERT -  SASK- | L'avion TE un mauvais départ, à Ur sergent brilannique à &té arra- 
| 2 . © [l'aéroport municipal, monta à une Che à sat melocvelette dans le bye 
’ Téléphone: 2733 hallitude de 300 pieds quand Le moe 247 et attaqué à coups de hache: T 
3 leur manqua. L'aéroplane fit un fserail mort de ses blessures. 

4 en qq ee pee qe D mm Les rues sont jonchées de picr- 


res que la foule a Junedes aux poli- 
; ” ciers et aux soldats. Le commissai- 


| NORTHERN HARDWARE LTD. | ne neue 


autres officiers ont élé blessés as 
3 Téléphone 2516 (Baker Block) 10ème rue Ouest 


sez grièvement pour ètre obligés 
de se rendre à l'hôpital, Les trou- 


‘ PRINCE-ALBERT, SASK. pes anglaises ef Gurkha ont pris 
’ a possession de Fa ville, Les portes 
= - en sont bien gardées afin de repousser 
/ PRINCE-ALBERT EST LA VILLE PARC DU les rit ji sauvages des montagnes 
' | . qui sont toujours prêtes à s'élancer 
: CANADA sur la ville pour piller. 


Le CONSERVEZ-LA TOUJOURS PITTORESQUE La dépêche ajoute que les ehefs 
du Congrès qui ont soulevé la foule 


h, Avez-vous considéré ce que yous pouviez faire pour enjollver ves mai ont été arrëlés, 
sons et propriétés, afin d'ulder à cette cumpagne d'embellissement”? LE DESORDRE DANS LE NORD 
L Bombay, Inde, Les nouvelles 
de Peshawar ont plongé les Euro- 
x sons que les mel péens qui habitent linde dans un 
. aballement qu'ils n'avaient pas en- 
. LL ipore Conna depuis Pouverture de 


Nous pouvons certainement vous aider à sulver ce problème ear nous 
ne vendons que les meilleures qualités de peintures, outils de jardins 


: À pe ils campagne de Mabatma Gandhi. 
UN O U S L IVRON S LES COM MANDE S Les provinces, du nord-ouest a. 
_ al vaient semblé. plulôt calmes: 1e 


Rues jon-: 


ee ne men 


guise, à voillé loute li puit devant 
la prison, La police à fini par clis- 


s'attendaient à ce qu'il entràt en 


rer la foule scène lers de larredalion de son. 
p'rser là foule, n frère, Vallabhai P: i 
Days le voisindge de Ghitg. [re Velabaai Piel un lieuter 
gun, les troupes on! conlivué Mina de Gandhi qui fut appréhendé 
Eu 7, pes "à Êva . a ue 
0] É &idès le commencement de la campa- 


poursuivre les incorgis qui ont at 
laqué l'arsenal de Ia police et tu 
Six des gardes, Au cours d'une es- 
éteménche, lt cavalerie anglaise a 
lué dure des insureés, blessé Joux 
autres ch en a arrèté q'alorze. 
U Pendant eu temps,  Malitma 
Gundhi continue à prècher $a doc- 
Wine de résidanee passive où non 
violente dans le Cricrat, 

A Kararhi, phrienrs personnes 
Gt dû aller à Phôpital pour avoir 


fonelennaires du bureau le santé 
ent fruvé que be Sel til contami- 
né per de Fexvds de fer of qu'il 
Ctait fmoropre 4 l'alimentalions ils 
.FPent ail déteste ' 
*. DEMISSION DE L'ORATEUR 
Sin, fnde, 2 Ofidisait one v. 
4 Palel, orateur de PAssemhlée lé 
gislative. à remis sa démission tu 


vice-roi, lord Hvin, mais que fa 
lllre n'avait jus envore &té por. 
due publique. On croit que Patet 


‘démissionne piece mil n'approne 
ve pas fa manière dont le s'ouver- 
chement raile les prisdhnier: poli- 
tiques. _. 
Î UN AN DE PRISON 
U dalapur, Tate. Ramnik Lal, le 
premier volontaire arrêté au camp 
‘de Mahalbma Gandhi à Dani, arré. 
le de nouveau, à été condamné à 


un an d'emprisonnement riyou 
reux. [ dail accusé d’avoir violé 
les lois du sel. 
| ee Ne me 
4 LI LA 
Un soldat anglais tué 
aux Indes 


Peshawar, Inde, Un soldat ane 
glais à été 216 au cours de désor- 


gne die désobéissinre civile, 


TS EE 


M. Coleman à Madrid 
Mentréal, M 
vice-président des Bgnes de FOrest 
dr Pacifique Canadien et Sir Goo, 
MeLaren Brown, gérant général 
européen, représenteron! la eompa- 
gnie À la conférence imternatio- 


D.-C, Coleman, 


| 
| 
| 
| 


} nale des hommes de chemins de fer 
ane du <el is contrebande, Les use Diendra à Madrid, Espagne, 


du 5 at F5 mai prochain. 


LA NAVIGATION 
Owen Soun, Ont, La saison de 
la navign‘ ion de 1930 à été inaugn- 
rée ici par l'arrivée du navire fré- 
‘teur John Gelim, de Buffalo, avec 
‘une curgiison de 199,000 bois<enux 
de mais de Chicagoë 


__—— NX ——— 


Un typhon aux Philippines 


Manille, Tes Philippines. : ; Un 
jlvphon à ravagé l'ils de Leyte: 


Qu'atorze villes sont dévislées, Dns 


milliers , MS LS SAIS hi in rais : ni 
UE 0 de res sont Sans mie en raison de li petite quantité qu'il en 
LaDri. On croit qu'il ÿ a plusieurs: faut user—qu'elle réduit des deux tiers le enût 
| morts et blessés, : Au savon—qu'ellé est tonique, antiseptique 
nue De ou Ï dans Vos eaux de bains pour hébés et ‘pour 
, . , .. adultes, 

| Dunning aurait. de l'opposition . 

UT. F Les hommes peuvent l'employer pour se ra- 
l Néui nn ser À cause de ses effets acoucis É 
: tévina, — On clisai , ie % aus ses effets aGouctissants sur la 
gint disait dans les mi peau et de son antisepsie, l 


A, MacPherson, procureur général 
provincial, se porterait peut-être 
jéandidt aux prochaines élections 
fédérales contre l'hon. Charles-A, 
IDunning, ministre des’ Finances, 
Aux dernières élections provincia- 


La conservaleurs que l'hon, M. 
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FOUR VOS COMMANDES POSTALES SERVEZ. 
VOUS DU CATALOGUE | 


QUALITE MEILLEURE 


SATFISEACPION ABSOLUE OÙ ARGENT REMIS 


SERVICE RAPIDE 
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s servis 
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shonpe den bel effets “C'est fa vuise vue, 

A lelranee. otet Danse L - Fo Léna 

Ni nvelo-Franee, ete Dans fa mé. Ne prenez pas un tel risque, 
Ï à à ‘ ; * n > 7 " 75 d 

Jôdie de ee ëhoeur, plein d'am [hi pañes ‘examiner vos yenx et 


olenur, de paiseanee elle sonorité, 
quelques réméniseences discrètes 
cle Phemns nak O Canada, et [4 
de la Mareniflatse, 
[ Cam finale, Loctors fat QUEUE 
Dir Je choaur, qui rermins 9 [mire 
blement bien la camposition, 

Le choeur, 2. pour ve mistes DU 
Qu voix égales - est er Veux pare 


brocurez-lour laide nééessaire, 
CONSULTEZ ” 


F. D. CULP 
OPFOMETRISTE 
HA Ave Centra'e Pr.-Albert 
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TOUT LE MONDE SE DEMANDE: 


“Qu'est-ce donc que La Poudre à la- 
: ver LePage” 


La Poudre à laver LePaece est le résultat de rd 

ans do travail et d'expériences sur différents ‘ s 
ingrédients pour conjurer l'extrême dureté des - 
“Eaux de l'Ouest Canadien”, et rendre l'eau so lo 
douce plus douce, | 


Et cette Poudre fera co ue Nous nous son 
mes proposé, 

Nors avons fait de notre mieux, et re que 
nous offrons aujourd'hui est une préparation 
rélentifioue {patentée au Canada en août 19187 
aui vous servira À laver votre linge plus vite 
et Mieux que jamais: . 


Qui vous é6tonnera parce qu'elle est &cono- 


Les fermiers auront sous ja main un pro- 
duit antiseptique peu coûteux et sûr. ‘pour la © 
ver les chevaux blossés où affectés de maladie 
de prau, 

Agissez d'après vorre propre expérience dans 
l'emploi, suivant la dnreté des EUX, 

La Poudre à laver LePuge fera tout ce que 
nous disons; elle ne peut affacter les couleurs 
ni les tissus les plus légers et son Avtlon est 
hionfaisante ge Jos nngnx Joc plus déliontas 
Demandez à votre épicier ur paquet de la #Poue 

dre LePagé"—35 sons le paquet, 


SUPPORTEZ VOS INDUSTRLES 


ENSNRESSE 


SL VEN 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 


FE OACCIE 
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Ce 
= 


La Femme aux 
Yeux Ouverts 


— Enfin, je lui parlais... ou 
plutôt, c'est lui qui me parlait.., 
Et je suis seule, toute seule... ni 
taunie, ni Philoméle ne sont id... 

— C'est gravel., 

— Très gravel.. Et même veux- 
tu savoir ce qu'il me disait, le jeune 
homime blond?.. 

— Non... je ne liens pas du tout 
à le savoir. 

—Kh bien, tu le sauras tout de 
méme! il me disait que j'étais gen- 
tille. 


à toute affection humaine. En ce 
moment, il était uniquement à la 
honte d’avoir oublié ses casseroles, 
et de se nourrir, lui et sa bande, 
sur je matériel d'autrui, 

Mais, pour le jeune homme, libre 
de son coeur, ce fut un coup de 
foudre, dont plaisantent si facile- 
ment ceux qui ne le recevront ja- 
mais. Ji resta là... 

S'il ne joignit pas les mains de- 
vant l'apparition, c’est que, prosai- 
quement, au bout de chaque bras 


30 avril, 1930 


— 


CHAPITRE X 


Le soir de ce même jour, Rolande 


est seule à la maison. 


Sa tante et Philomèle sont parties 
avec Pentapon pour décider d’une 


coupe dans le petit bois de pins qui 
leur appartient à l'entrée de 1a 
lande Saint-Joseph, tout près de la 
Garennerie. Rolande travaiile à une 
-layette en vue de ia prochaine ker- 
-nesse de M. le curé de Noirmou- 
tier, kermesse dont la date coïncide 
toujours avec l’arrivée des étran- 
gers qui achètent, et des diverses 
coiomies qui, elles, fournissent les 
attractions. Les gens de Noirmou- 
tier font, en partie, le reste, c’est-à- 
dire les objeis à vendre, La jeune 
tille, très prise par son ouvrage, 
coud sans lever la tête. A ses pieus, 
Faraud dort, paresseusement allon- 
. gé, les deux chats contre lui, et il 
doit rêver, car, à certains moments, 
ses pattes frémissent et il pousse 
des cris sans signification. 


C’est l'heure grise... L'heure 


“entre chien et loup”, comme di-. 


saient. pittoresquement nos pères. 
L'heure où la lumière s’en va, sans 
"être partie encore, et où la nuit ar- 
-rive, sans être déjà toute Ia nuit. 
. L'ombre des arbres s’allonge sur le 
- sable de mer qui tapisse le jardin; 
les oiseaux gazouillent leur prière 
du soir; des insectes dorés dansent 
dans un dernier rayon. Et ce rayon 
chante, lui aussi, son adieu en no- 
tes gris-perle et roses sur les petits 
_carreaux des chambres du premier 
étage. 

Tout est silence... 
mystère... 

Brusquement, dans ce silence re- 
tentit... oh! discrètement... le 
bruit argentin de la sonnette de Ia 
porte.. F'araud, éveillé en sursaut, 
répond par des aboiements reten- 
tissants et se précipite vers Pintrus; 
les. chats, toujours prudents, s’en- 
fuient. au fond du jardin pour ob- 
sérver, de loin, la situation. 

Rolande- pose son ouvrage, se 
lève, va ouvrir et... elle se trouve 
devant le “prince Charmant” Ni 
plus, ni moins. 

Le prince Charmant est naturel- 
lement un beau jeune homme de 
vingt-six ans, souple, élégant, aux 
cheveux blonds, aux yeux bleu 
pâle, et qui s'exprime avec aisance 
et: timidité: 

.-"— Mademoiselle, je m'excuse 
beaucoup de vous déranger ainsi, 
ce ‘soir, mais c’est M. labbé lui- 
même qui m'a prié... 
“+ Vous êtes du Vieux-Crabe?..…. 
«+ C'est vrail j'aurais dû commen 
cér. par là. Oui, je suis du Vieux- 
Crabe... un Parisien débarqué 
d'hier avec une cinquantaine de 
cämarades bien poussiéreux et sa- 
les!.., Alors nous avons fait... 
nous avons eu le tort de faire, pour 
nous laver, des orgies avec l’eau de 
nos, puits. Nous ne savions pas, à 
ce moment, que l’eau est si rare à 
Noirmoutier. Maintenant cette eau 
est pleine de sable: elle est salée, 
pas’ buvable, Aussi, Mademoiselle, 
vous devinez où je veux en venir?.. 
-<— Vous avez deux puits?.. 

2 Qui... Et l’un a plus d’eau 
que l’autre... celui du fond, près 
dé. la chapelle. Mais il paraît qu’un 
des anciens propriétaires s’est sui- 
cid'édedans et... qu’il y est en- 
core!.. 


poésie... 
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MINISTRATION 


inistrati femme mo- 
DAR son administration sage, la : 
Le, comme la châtelaine d’autre- 
dans ses mains les clefs de Î’abon- 
loc d tout ee qui con 

ï À \ S Lou . e ne R de r ns 
Borne 165 0 Fee d'argent. ° +, : -{bras; sa moisson parfumée, chaude’ 
Corte ÎCS QUES aF£ . DE 
‘ . . , 66 . 
: Le fenune qui dit aujourd'hui: Je ne puis 
pas inc permettre cette dépense, 

© dans quelques 
perincettre cette dépense, j 


ue 


— Oh! non... Il me semble bien 
qu'on l’a retiré il y a déjà quelque 
temps?.. 

— Cest égal... il reste toujours 
unc arriére-pensée... un arrière. 
| goût. On a peur de trouver dans 
ISOn verre une dent ou un bouton de 
"gilet du mort... Enfin, M. Fabbé 
_bréférerait une autre eau, moins 
macabre, ne serait-ce que pour la 
table. Et il sollicite de votre bonte, 
: déjà si connue de nous tous, un 
iSCau d’eau pure pour le diner de 
e soir... 

Tout cela était dit lentement, gen- 
timent, avec le petit sourire volon- 
tairement embarrassé d’un Parisien 
qui a “du monde” et qui parle à 
une jeune fille intelligente et dis- 
tinguée. Î 

La conversation avait lieu dans 
la petite entrée, sur la ruelle pleine, 
d'ombre mauve, Au son de cette: 
voix chaude et jeune, el sous le re- 
gard clair où rayonnait une âme: 
heureuse, Rolande, élle-même, était: 
aimablement gênée. | i 

— Nous avons un très bon puits; ; 
Peau y est abondante. Ma tante scra : 
certainement heureuse de savoir j 
que je l'ai mis à votre disposition. { 
Seulement, voiläl.. Philomène cest 
sortie,., Sans quoi elle vous aurait 
aidé... Mais, moi, je vais la rem- 
placer. 

— Oh!.. Mademoiselle, rassurez- 
vous!.. Nous sommes cinquante au 
Vieux-Crabe pour tirer de F 
établira un “roulement”, comme on 
dit à la caserne... Ce soir, puisque 
j'ai votre permission, je viendrai 
seul... Un ou deux seaux suffi- 
ront... Le temps d'aller les cher- 
cher et je suis de retour... 

— Vous saurez lirer de l’eau?.. 

— Oh!.. Mademoiselle... . 

Et le prince Charmant se s 
vers la colonie en répétant 
geste scandalisé: 

— Oh!.. Mademoiselle... 

Juste au moment .où le colon pa- 


avec un 


risien sort, lombre d’un grand | 
jeune homme, élancé lui aussi, 


mais aux cheveux sombres et aux 
yeux noirs, se profile dans la 


ruelle, C’est Filbert qui vient dé} 


traiter une question avec le percep- 
teur. 

Les deux jeunes gens se croisent, 
Ils ne se connaissent pas, mais ce- 
lui du Vicux-Crabe ne peut pas ne 
pas remarquer que l’autre l’a fixé, 
et qu'ensuite il a parlé avec la 
jeune fille, restée sur le pas de la 
porte pour rappeler son chien, le- 
quel se sauvail vivement vers une 
maison voisine, dont la cuisine 
était fameuse. 

I n'y avait rien de prémédité 
dans la venue de Filbert. 

Le bureau du percepieur est à 
deux pas du Paradou, entre le jar- 
din et le Vieux-Crabe. 

A moins de se cacher, le jeune 
Noirmoutrin devait passer devant 
les deux maisons. 

Rolande, d’ailleurs, avant tout 
amoureuse de son indépendance, ne 
se dérobe pas. 


— Bonjour, Filbert!., dit-elle la 
première, ‘ —. 
— Bonjour, Rolandel.. Je Py 


prends à causer avec un beau 
jeune homme blond... 

-— Ah!., il est blond?.. fait Ro- 
lande d’un ton détaché. 

— Comme si tu ne le savais pas!., 
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jours l'abondance soit 


j'écanomise,"” :-":: 

années: ‘‘Je puis me 
s _ À 

ai économisé.”” 


Royale 


CE 


S 


Canada ri cet 


CA; ON ? froncé le soureil... 
iTu l'as froncé.., 4 


puis, je"te répète: tu m’as. si spon- 
tanément, si gentiment, prouvé que 
j'avais tort, que je ne veux plus ja- 
mais avoir tort... Tu entends?... 
Plus jamais! ot 


aUVE |la contemple dans cette ruelle où 
ils sont seuls, 


l'air de l’autre soir: 


lchapelle de la Vierge, ou celle des 


Iqui était tout de même une cha- 


gas, Jasmins, sauge, lauriers, ‘hélio- 


°"" isien de vingt-six ans, débarqué hicr| 


—- Il disait vrail,., pendait an de ces solides seaux de 
— ...Trèés gentille!., matelot, en bois dur, cerclés de fer, 
— Ce n'est pas moi qui préten- |comme les voiliers, et qui pèsent 
drais le contraire... plusieurs kilos. Et cela est très gê- 
— Et il ajoutait que... nant pour l'expression poétique 
— Que?..… | d'un sentiment. 
Mais Rolande se imet à rire en Le silence devenant un peu long, 
montrant loutes ses dents, Rolande qui, naturellement, et mal- 
Filbert la regarde cherche à|gré son air de petite Madone, com- 
comprendre où veut en venir la {prenait très bien, crut devoir rom- 
jeune fille, et rit, lui aussi, en mon- |pre le silence par la plus inutile des 
trant les siennes qui sont magnifi- | questions: 
ques. nu — Vous venez probablement pour 
_— Rolande, tu peux me dire ce |l’eau? 
que fu voudras, Figure-toi que j'ai] —-Oui, Mademoiselle... 
toute confiance en toi, Depuis Pau-| Et vous êtes seul?.. 
tre jour, je suis heureux infini-! Et vous êtes seul?.. 
ment, Il me semble que ce jour-là | Oui, Mademoiselle... 
a été le jour de. ma naissance. Et! Ii aurait pu ajouter: 
c'est loi, Rolande, qui as donné à _—— Evidemment! Vous le voyez 
nion âme le sens de la vie. Mon bien... que je suis seul!.. El vous 
coeur se fond d'amour quand, tout {n'allez pas croire que je vais, main- 
bas, je prononce ton nom. Et je le [tenant surtout, amener un cama- 
prononce à chaque instant. Quand frade... . 
lu m'as quitté, l’autre soir, je vou- | Heureusement la porle s'ouvrit, 
lais embrasser tout le monde, telle- jet tante Cécile apparut. 
ment j'étais heureux!.. Je suis] D'un coup d'oeil, la tante s’aper- 
monté sur la dune et j’ai joué mes fçut d’une certaine gêne entre les 
airs... nos airs... à la mer... Va!}deux jeunes gens, et, sans le savoir, 
lu peux me taquiner... essayer de elle répéta les inutiles questions... 
me rendre jaloux... tu n’y par- {formes variées en apparence... les 
viendras pas, Car mon immense [mêmes toujours, au fond, du cer- 
amour, tu le connais... tu lui as [veau compliqué féminin! 
tendu les deux mains... Ces — Vous venez pour l'eau?.. 
mains, je les garde dans les mien- — Oui, Mademoiselle. 
nes... lu ne les retireras plus... — Et vous êtes seul?... 
— J'en ai pourtant le droit!...| —QOui, Mademoiselle. 
répond vivement Rolande en se re-| — Alors, Rolande, tu vas mon- 
dressant, jirer à ce jeune homme où est Île 
— "Tu en as toujours le droit. puits. Mais, pour qui ces fleurs?.. 
— Et tu ne crois que...? —— Pour la chapelle de la colonie. 
— Je ne crois pas que... — Ah! c'est très bien, ma pelite 
— Tu n’as pas peur?... Rolande, d’avoir pensé à cela... 
— Je n’ai plus peur!.. Voilà qui me fait plaisir. Cest... 
— Pourtant, l’autre jour, tu as|de toi-même? 
Ne nie pas!...| —-Oui, tante. 
— Je te félicite. 
— Vous voyez, tante, que j'ai par- 
fois de bonnes idées! 


—Je.me le suis. reproché. Et 


1 la fixe alors doucement... il PLU 


ss 


— Qui donc en doute? Venez par 
ici, cher Monsieur... 

Et, au travers des couloirs, la 
tante, faisant ce qu’elle avait de- 
mandé à sa nièce, indiqua le che: 
min du puits, lequel se trouvait 
juste au milieu du jardin, 

Tout en marchant, la tante obser- 
ait son jeune homme élégamment 
habillé de gris, coiffé du béret 
blanc, orné de l’écusson bleu de la 
paroisse parisienne. 

Elle le trouvait distingué, ce co- 
lon. Mais, malgré cette boune im- 
pression, elle ne put pas ne pas lui 
dire qu'il ne savait pas puiser de 
Peau... mais là, pas du tout! 

— Voyons, Rolande... montre- 
lui donc comment, d’abord, on jette 
an seau pour ne pas troubler l’eau. 

Rolande, qui commençait à s’a- 
muser un peu, obéit, et explique à 
l'élégant colon, qu'il ne faut pas 
descendre dans le puits ses deux 
seaux antédiluviens.., Où l'abbé 
a-t-il pu dénicher ce matériel péri- 
mé de vicux bateau phocéent., 

D y avait précisément 1à un seau 
tout léger, fait exprès pour le puits. 
Cest avec celui-là qu'il emplirait 
les deux autres... ou que, plutôt, 
cle allait les lui emplir elle-même, 

Pour la jeune fille élancée, fine, 
mais vigoureuse, ce fut un jeu de 
ifaire déborder, d’une ex bien 
claire, les deux seaux du Vieux- 
Crabe... 

— Mademoiselle, je suis absolu- 
ment confus... honteux... humi- 
lié... 

— Ah! ces Parisiens!.. Mais 
Pourrez-vous au moins les porter 
jusqu'au Crabe?., 

— Oh! Mademoiselle!.. 
même?.., 

Et le jeune homme, qui était ner- 
veux, sinon robuste, souleva les 
deux seaux avec une aisance... ap- 
parente. 

Heureusement pour lui, la bonne 
Philomèle accourut: elle fut la s0- 
lution charitable de tous les em- 
barras ct de tous les respects hu- 
mains, Car, d'une poigne habituée, 
celle reprit les deux seaux des 
mains blanches du jeune homme «t, 
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avec cette délicatesse des humbles, 
elle lui dit: 

— Mon bon Monsieur, laissez-moi 
donc ces deux colis-lat,,. Vous ar- 
riveriez là-bas tout inondé,.. Et ce 


— Et vous en avez?.. 


— D'assez grandes, puisque je 


suis presque le fondé de pouvoir 
d'une agence de banque 
tante, 

—- Si jeunc!.. 


(à suivre) 


impor- 


serait trop dommage... vous êtes 
si gentiment habillé! Prenez Îles 
fleurs, ce sera moins lourd... 

Rolande mit toutes ses fleurs 
dans les bras du jeune homme, 

— Tu aurais pu, tout de même, 
les arranger un peu moins en 
bottel., 

— C'est vrai, tante... 
temps n'a manqué. 

Avec le sécateur, et d’une main 
experte, Rolande coupa, émonda, 
enleva des épines et du bois, mit 
les fleurs en valeur. i 

Le vase était les bras ouverts du 
jeune homme. 

Un peu à l'écart, tante Cécile re- 
gardait la scène, ct lui souriail: 

— Vous êtes dans Pile pour un 


mais le 


certain temps?,. lui dit-elle à la 
fin. 
— Pour un mois c'est le 
+ à a D dez à In Cie Bord 
lemps normal de la colonie. Et GRATIS Pengder ils Scheme 
aca livres de Bébé, 


LAIT CONDENSÉ 


vous savez, Mademoiselle, nous ex ! 
avons bien besoin! La vie de Paris : 
devient de plus en plus intense el! 
fiévreuse, avec les métros, les au-' 
tobus, le téléphone, Dès 9 heures du 
matin il faut être au bureau, sur- 
tout quand on à des responsabilités. 


NEW YORK 
PLYMOUTH 


MER Æ EE HG RS 
D Me” ANA ra À 4 À à * É . 


POUR SI RENDIR IN EUROPE AVEO 
1] OU ii CONF'ORL KT LI EUX VOULUS 
D'un quai couvert à Now-York à un quai cou- 
À vert au Hûvre, Le train pour l'aris attendant 
suu quai, In six Jours en Angletorre, Confort 
l'gans égal, cuisine française. 

] NEW-YORK — PLYMOURFEL — HAVRE 


Paris 2 mai 28 mai 12 juin 
lle de franco 16 mai 6 juin 26 juin 
FPANCE seu #0 mai 17 juin 8 juil. 


NEW-YORI — PLYMOUTIL — HAVRE 
De Grasse 2% mat 17 juin 12 Juil, 
Lafuyette #L mal, 26 juin, 24 juil, |:== 
NEW-YORK — VIGO -— BORDEAUX 
Rousstilon 17 mai 21 juin 81 juil. 
La Bourdonnais … 30 mai, 19 juil. 26 août 
lraversécs faites à loisir, Paquobots grands 
gt confortables, d'une seule classe. 

L'rix raisonnable, Prix minimum de 5 
gabine, $135. 
848 RUB MAIN, WINNIPEG, Manitoba 
ou aux agents locanx 
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Et sans un geste... sans sollici- 
ter sa main, il lui chante, tout bas, 


O Magali, ma tant amada... 

Mete la testo au fenestroun! 

. Alors, il-s'en va... 

Rolande : le - regarde ‘partir, 
croyant qu’il se retournera. ."” 

Mais il ne se retourne pas. 

Certaines natures dédaignent cer |. 
taines miettes dans certaines Con: | 
ditions. to ‘ 

: Pourquoi te retournerais-fu, Fil- 
bert?,.. 

Pourquoi livrerais-tu ton secret 
au passant de la rue?...  e 

Pourquoi?.. Puisque tu es sûr!., 
Et, qu'étant sûr, tu peux tellement 
attendre! ot OT 

CHAPITRE XI : 

Un quart d’heure après, le jeune 
Crabien revenait muni de: deux 
scaux, .. 

La porte élait restée entr’ouverte, 
évidemment pour lui. Fu 

11 la poussa, se retrouva dans la 
même entrée, devant le même Fa-| 
raud qui, cetle fois, la présentation: 
ayant été faite, n’aboya plus. ! 

Au moment même où le jeune 
homme hésitait, se demandant sil: - 
devait entrer plus avant... Ro- 
lande apparut avec encore ‘des, 
fleurs plein les bras. UT 

Des fleurs! des fleurs! Cétait ict 
lé geste, presque la fonction de 'Ro- 
lande, geste répété trois ou quatre 
fois’ par jour, tantôt pour lune:! . 
quelconque. des pièces de la mai- |- 
son, tantôt pour des visiteurs, tan- 
tôt pour l’église paroissiale, pour la 


morts de la guerre. Le 

En ‘ce moment, c'était pour la 
chapelle du Vieux-Crabe. : | 

Rolande s'était subitement rap- 
pelé la pauvre pièce tout en plan- 
ches... le mois dernier encore- ma- 
gasin à sel, et dont on avait fait 
une chapelle bien modeste, ‘-niais 


pelle, et leur chapelle. Or, les fleurs, . 
à la campagne, c’est l’offrande; le 
luxe même des plus pauvres. On 
ferait cette. offrande tout de suite à 
la chapelle des pelits gas de Paris. 

Rolande, délicate chrétienne, 
avait pensé à cela. Entre le départ. 
de Filbert. et le retour du jeune 
colon, elle s’était précipitée au jar- 
din,.le sécateur à la main, et, en.|.… 
quélques “instants, elle avait:'fait | 
une hécatombe de fleurs... Sérin-:| 


tropes; géraniums.., ces géra“ 
niuris couleur de feu sombre .qi’on.| 
ne.voit qu'à: Noirmoutier... des ro-|° 
‘Sés* Hlatiches, des roses roses, ‘des- 
roses-thé, des roses moussues,. et. 
ces immorielles, aux tons éclatants,. 
qui se conservent ainsi pendani.des 
années," UT 4. 

Rolande revenait, avec, dans':les 


‘encore dé tonte la chaletr du'four. 

. à ü . L] so" [ 
. C’est ainsi qu’elle apparaissait, et: 
Si bien dans son cadre, à ce. Paris | 


{dans Pile, avec son imaginalion, | ms” 
son besoin .de beauté.et.d'amôur, |: 7 
. L'abbé avait vu la même Rolande | 
ce matin. M. 


vivait, Jui,.sur son plan supérionr, |. 
inon'à toute adrnitotion, du moi ms 
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Je vous donnerai 


DAVANTAGE 


pour voire 
dépense en pneus 
A1 l'appréciable avantage d'avoir été 


J choisi pour vendre . . . dans votre 
milieu ... les meilleurs Pneus du 


Monde. 


Je me suis spécialisé sur cette marque 
le Goodyear — parce qu'il a donné Ja 
preuve qu’il est le meilleur dans les trois 
seules démonstrations possibles de la 
qualité d’un pneu: 1. Dans le laboratoire; 
2. Sur des épreuves de groupe pour des 
millions de milles; 3. Pour beaucoup de 
‘millions de milles sur des véhicules de 
propriétaires allant par tous les temps et 
sur touu les chemins. 


Je vous les recommande parce qu’ils sont 
les seul; pneus ayant la fameuse Semelle 
AlLWeither—la semelle ayant la traction 
au centre, à où elle doit être—ct aussi 
parce qu’ils sont les seuls pneus faits avec 
la Supertwist, la corde brevetée Goodyeat 
superélastique qui rebondit et reprend 
sa posivion au lieu de se briser quand 
les pneus heurtent un obstacle ou roulent 
sur un chemin accidenté. 


Parce que je me spécialise, je puis avoir 
un assortiment complet qui s’épuise très 
vite. De cette manière vous gagnez du 
temps; vous avez un stock plus frais, une 
meilleure valeur et un coût plus bas, 


Je suis dans votre localité . . . mon en- 
seigne et mon annonce locale m'identi- 
fient. La prochaine fois que vous aurez 
besoin de pneus, voyez-moi le premier. 


Je suis le 
Vendeur 
Choisi de 
Goodyear! 


£a Corde Supertwist pour Pneus Good: 


ver est faite dans la Province de Québec. 
| | 1717.80 
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REFLEXIONS DU SAMEDI. 


M. Anderson ne prévoyait pas ça! 


Je n'ai jamais vu M. Anderson, un rapprochement en voyant un 
actuellement premier ministre de lévèque comme Mgr Prud’homme 
la Saskatchewan, mais je sais que ‘parier successivement en français, 
c'est un petit homme, A-t-il six en anglais puis en allemand, un 
pieds, même plus, je l’ignore, mais médecin canadien-français, le doc- 
c’est un petit homme tout de inéê- teur Desrosiers, parler lui aussi en 
me. Je n’en veux pour preuves que français, en anglais, puis en alle- 
les moyens qu'il a cru devoir em-|mand, un curé, celui de Saskatoon, 
ployer pour monter au pouvoir, ct iparler en français, en ang ais puis 
la façon dont il se conduit depuis en ruthëne; un autre évêque, Mgr 
qu'il y est arrivé. Le plus Goliath Charlebois, qui aurait pu njoutel 
des hommes reste pygmée lorsqu'il fau français et à l'anglais les dia ec- 
ne peut s'élever assez haut pourjies indiens qu'il parie avec facilité, 
dominer les préjugés mesquins,| M. Anderson ne se doutait pas 
Pour embrasser d'un coup d'oeit n de ça. us 

i i 4 's, pour voir le . CLR nu 
dot où lac nue d la bassesse | Et puis, les délégués ont décidé 
où elle siège, pour distinguer par-'de tenir chaque NOT un congreés 
mi les ressorts de la volonté hu-[comme celui auquel ils étaient si 
maine ceux que les sentiments no- [heureux d'assister. ls ie, sont sen 
bles font mouvoir, et eeux-qui sont itis presque de A. gra de FORS u 
‘remontés par les passions les plus [leur premier minisire de D Epiet 
basses, qui a marqué une date dans l’his- 

Que si M. Anderson est intelli- [loire de Ja Saskatchewan en pro” 
gent malgré que sa manière d'agir !voquant la fédération des forces 
semble prouver le contraire, il en {Catholiques dans cette province, | 
est encore moralement plus petit,! Mais M. Anderson ne mire, pas 
puisqu'alors ses erreurs sont en de gratitude, car il a conc uit à ce 
plus de mauvaises actions. resultat sans sen € : 

CRE 

M. Anderson est pelit parce qu'il 
n’a pas compris, où n’a pas voulu 
voir qu'au Canada naît aciueile- 
ment un peuple, et qu'un peuple, 
pas plus qu'un autre être, ne sau- honimes et aux femmes de In Sas- 
rait grandir normalement dans |katehewan la façon de se vêtir? Li- 
une atmosphère d'où lon a sous-|jié à Jui de préférer les femmes 
trait Je bon sens et Ja justice. aux jupes ultra courtes, qui se pro- 

Le bon sens a reconnu depuis hénent en cheveux et se vètent de 
longtemps que la politique de caste tissus lransparents: mais va-t-il 
est mauvaise el qu'au Canada par- hour cela faire Ja guerre à celles 
ticuliérement Ie rêve de ceux quilqui veulent porter dés jupes plus 
veulent établir la domination «Tune [larges et plus longues, el se cou- 
des deux grandes races sur Pantre |{}i} Les cheveux, fut-ce d’un voile, 
est une chimère. . plutôt que d'aller tête nue. Et puis, 

La justice a reconny depuis long \jes hommes de sa province peuvent 
temps qu'essayer d'arracher aux ci-|bien, comme ceux du reste du Ca- 
toyens d’un pays leur langue est nada, choisir la mode qu'ils préfé- 
une sotlise, el que vouloir Jes em- en, cl porter la jaquette plutôt que 
pêcher de pricr Dieu est un crime. Je veston si c'est leur goût. 

M. Anderson n'hésite pas à che- | I] n’est pas encore un homme po- 
vaucher à Ja fois la chimère, la sot- Hitique, dans tout le Canada, qui se 
tise et le crine, Les hommes de {soil arrêté à prescrire les dimen- 
cette espèce sont de petits hom-isjons des haul-de-forme, le gabarit 
mes. des melons, la largeur des cano-| 

Si M. Anderson eût en seulement itjcrs, et la forme des casquettes! 
quelques pouces de plus, il aurail La Saskatchewan sera le premier 
bu voir que le fanatisme du genre las du monde où les gouvernants 
de celui qu’il entreprend de culti- du jour prétendent dicter aux mai- 
ver, achève de mourir en Nouvelle |ires el aux maîtresses d'école la fa- 

Écosse, au Nouveau-Brunswick, en |con de se vélir! 

Ontario, et même au Manitoba; ill* Mais M. Anderson ne paraît pas 

aurait compris l’imporiance vitale ise douter de ça, Il est si petit! 

pour le Canada de compler dans sa iL'Aclion catholique, Jules PORN 
population une assez forte propor- L . 

tion de francais et de catholiques 

pour se défendre ça ul ‘e In y n/tra. 

tion américaine: il aurait compris | 
que Pesprit canadien, nécessaire à 

l'âme nationale comme l'air | 


X % 

Une chose dont M. Anderson ne 
parait pas se douter plus, c’est Ja 
conséquence de son intrusion dans 
Île domaine des modes. 

A quel titre prétend-il dicter aux 


Æ— 


Nouvelles 


Nommé évêque de Peoria 


au pONMON, ne sanrait exister si les 
deux grandes races canadiennes ne 
peuvent marcher en égales de l'A) Cite vaficane. —— Pie XI a nommé 
tlantique au Pacifique, el si la li- Mer Schlarman, de Belleville, Ili- 
berté est parcimon’euserne 1t mnesu- inois, évêque de Peoria, 
rée à ceux qui professert In foi ra- | aH-River, — Mgr James E. Cas- 
tholique romaine. e 

M. Anderson n'z rien compris de 
tout cela. Il esl trop petil, 

* & # 


d'être nommé évèque auxiliaire de 


Tgne, les travailleurs des champs, ne 


sidy, vicaire général du diocèse de De j, siendue 
Fall-River et curé de la paroisse de [Par la hache, . ee . : 
Saint-Patrice en cette Dile, vient }ont mise sous leurs pieds, ouverte | Seule chose: la terre faite, la terre 
à la euliure dans notre Canada? Si, |productrice, la terre attachée à 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 30 avril, 1930 
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EEE NE TIIEEN EN 


% 
emarquable photographie du ‘Duchess of Bedford’ 
de l’Atlantique. Ce navire est lun des quatre du 
en service l'été dernier, 
larité croissante de cette 
de la grande compagnie 


même tonnage 


route auprès des touristes, 
de transport canadienne, 


Notre vocation paysanne 


ms 


Par l'abbé Lionel GROULX 


PRE mere enr tes» une me ermnmmee re 


Nos amis, les agrieullcurs, me’eole du Québec se chiffre à 91,356, 
permettront, sans doute, de leur , 441,000, La richesse totale de Ja 
parler un peu de leur propre his-{province étant évaluée à 86,656,00u, 
toire. C'est un préjugt trop ancien |U00, c’est donc plus d’un cinquiè- 
et encore trop vivant que l’histoire jme de l'avoir du Québec qui revient 
mintéresse que les grands, les ri-}à ses agriculteurs. Ajoutez que, 
ches ct qu'elle n'est faile que par {dans cet avoir, lavoir agricole r'e- 
eux: hommes politiques, chefs mi-i présente une portion privilégiée, la 
litaires, capilaines d'industrie, de portion restée libre de l'emprise de 
commerce et de finance, Non, l’his- Vétranger et qu'il est, en même 
toire d'un pays est le résultat d'un liemps, la richesse la plus néces- 
travail d'ensemble, d’une collabo-!saire, le capital le plus solide, le 
ration où tous font leur partie, les | plus durable, autant dire le plus 
petits, les modesies travailleurs, au-iproductif. Ce capital, en effet, rien 
tant ct quelquefois plus que lestjamais ne pourra ni le détruire, ni 
grands, ile remplacer, On pourra demain 

Pourquoi nos amis de la campa- inventer un nouveau procédé pour 

la production de lt lumière et de 
plus souvent à 1 force moirice, On n’inventera 

ajmais une autre façon de nourrir 
les hommes, 


Regardez à l'heure de la conquê- 


s'arrêtent-ils pas 
mesurer leur contribulion à Ja 
grandeur du pays, à la richesse na- 
lionale; à supputer à ce qu'ont ac- 
comphi les anciens colons et Jabou- ‘le du pays en 1760. Le commerce 
reurs, leurs pères? Comme un sim- était ruiné; la monnaie des habi- 
ple aperçu relèverait dans leur es-'tanis ne valait pas son papier; sur 
time, Jeur vocation paysanne! june grande étendue du territoire, 
Ont-ils jamais mesuré, par exem- iles fermes, les granges, les maisons 
du territoire que, ‘étaient brülées, dévastées, Le pays 

par la charrue, ‘ils {tfait à bas. Que restait-ii9 Une 


a 


I est si pelit qu'il n’a pu prévoir 
ce qui arriverail chez lui, et tout 
de Suite: la formation en un fais- 
Ceau compact des catholiques de 
toutes les nationalités. 

Cinq cents délégués de toutes les 
parties de la Saskatchewan se sont 
réunis récemment à Saskatoon: 
“C’est la plus grande joie de ma 
vie”, a dit à cette occasion le ve- 
nérable abbé mitré de Muenster. M. 
Anderson ne sait probablement 
rien de la Pentecôte, il ignore lant 


ce siège épiscopal, 
Ye ——— 
Restitution au centuple 
HU y a seize ans, un “quêteux” 
frappait à la porte de Mme Newion. 
Celle-ci lui fit la charité d’un co- 
pitux repas, d'un vieil habit et 
d'une pièce de cinquante cents. 
ar la suite, le “quéteux" s’est 
fait riche, puis... il est mort, Ei 
Mme Newlon vient d'être nolifiée 
que son protégé lui lègue par tes- 


ER 


de choses! sans quoi il aurait fait lament la somme de 530,000. 
(a 
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JMPLETS D’ACIER 


d’une bonne qualité et belle apparence. 
Lit tubulaire d’acier fini noyer de Simmons avec pilliers, con- 
tinus de 2 pouces et panneau solide au centre, un sommier à 
cables rigides et d’un matelas de feutre avec bord roulé. 


Lergeurs: 4pds 6 pes, 4 pds et 8 pds et 3 pds 3 pcs. 


À 
URNITU 


et 


Phone 2946 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


la 


teur canadien-français, n'est-ce pas Main. 
en réalité, l'équivalent de deux des |Compicnt pour 
plus grandes provinces du Canada que dans jeur 
que Je 
mis en valeur? 
colon, Vous ajoutez l'oeuvre du eo- 
lon acadien dans les Provinces ma- 


l'Amérique du Nord? Si lon lient gagna de 
comple, en outre, 


res onf été conquis, presque tou- 


conquérir, les pays forestiers ot à 
auére an ed Le cplon ne recevait | vivre avec nous: test qu'ils enten- 
blics, y a-t-il dans l'histoire de no- 
tre pays, beaucoup d'efforts, beau- 
coup de labeurs 
ceux-là Hommes des champs, 
étre vous exclamez-vous d’admira- 
tion quelquefois, 
'veilles, devant 
prises réalisées, 
Par la grande industrie, 


tant, quel ensemble d'usine ouis-fl: 
barrages, S, quels [Louis-Hippolyte 


forces Bydrauliques, 
j$inage de forces dynamiques, èga- 
lent, pour la richesse 

pays, volre effort créateur! - 


nergie motrice n’ont commencé à Inadien français parlait 
produire qu’en ces derniers temps. 
Î y a trois cents ans, vous 
que Vous produisez sans arrêt, ad- 
ditionannt, 
jour, votre rendement. 


. aussi à 
25 et 27 rue Rivière Quest l'avoir national® En 
acre de terre en exploitation dans 


une valeur moyenne de 
1926, le total de la richesse agri. 


au territoire du Québec, où, 
pour Une partie des Cantons de 
l'Est, ils ont été partoul les défri- elle seule, que nos 65,000 ancêtres 
cheurs, vous ajoutez, du côté del d'#lors s’appuyèrent pour ne pas 
l'Ouest, A 
l'Ontario, ie nord de la même pro- | leur avenir. 
vince, la région de Kent et d'Es-| Mais, il s’en faut, vous le savez 
Sex, toutes ouvertes par les colons bien, que la terre ét ses produc- 
de la mème race; si, de là, passant tions résument toute la richesse 
encore plus à l’ouest, vous mesurez [que vous avez faile, Plus que toute 
la part que S'est taillée dans les jauire classe de notre société, vous 
| prairies du Manitoba, de lAlbcrtalnous avez donné tout d’abord le 
et de Ja Saskatchewan, premicr des capitaux, 


lPagricuÿ- 
Si les Canadiens français 
une force numéri- 
Pays, à qui le doi- 
Canadien-français a[vent-ils, sinin, Pour Ja plus grande 
Si, à l'oeuvre de ce [part, aux fécondes familles des a. 
griculieurs? Si, pendant longtemps 
jusqu'aux désastreuses émigrations 


colon 


Hp M@ mp i ritimes, l'oeuvre de nos exilés, dé- [de 1840, Ia race canadienne-fran- 
AD rns fricheurs eux aussi, dans les Etats [çaise s’est doublée tous les trente 
FSESRID limithrophes de la république amé- fans, à qui le doit-elle, si ce n’est à! 
Sears Ficaine: Etats du Maine, de New- | vous? 
PTE) York, du Vermont, du Connecticut, |  Celte fécondité généreuse vous a 
ON GIE de lindiana, de l'Illinois, du Mi- permis de faire sentir votre in- 
Ë MOSS chigan, du Dakota, du Minnesota, \fluence bien au delà du domaine 
HÉ tone de la Louisianne, N'arrivons-naus |économique. La vie politique et ja 
ci RE pas à l'équivalent en territoire de |vie nationale vous doivent d’im. 
_ _ vu CÉLPTE quatre 4 CINY provinces de notre pondérables services, Si, en 1791, 
Li o ni TE pays que les caions de race fran- [avec l'avènement du régime parle. 
7 nie NY: +9 an. : Se n i : k ir ” i 
1 1 Fes ee Ca conquis à la culture dans mentaire, Ja province de Québec 
à : 


rester une colonie dis- 
tincte, y avec Son gouvernement 
| Pour elle-même, ce n’est pas que 
ours, dans les pays les plus durs à Îles Lovalistes du Haut-Canada ens- 


sent quelque répugnance de race à 


que ces territoi. 


pouvoirs pu- |daient garder les lois, 
tions anglaises, 
part, les 65.000 
à étaient déjà 
peut- 


les institu- 
mais que, d’autre 
Canadiens de 1760 
PASSES, en trente ans, 
au nombre de 130,000 et qu'il ne 
pouvait plus être question de chan- 
ger les institutions civiles et socia. 


les de ce qui était devenu un véri. 
table peuple, 


Comparables 


devant Jes mer- 
les grandes entre- 
à l’heure actuelle, 
Et pour- 


quelle Lafontaine 


quel emmaga- | des Canadas, politique qui devait 
nous faire disparaître comme grou- 
pe national, Lafontaine ne Je dut 
point à sa seule fermeté de carac- 
tére, C’est que l’homme d'Etat ca. 
au nom 
compa- 


et l'avenir du 


Ces industriels, ces capteurs d’é. 
d’un demi-million de ses 
autres, 
fort Pour être assimilé, Si, en 1867, 
chaque le Québec put conclure, avec les 
autres provinces, Je pacte fédéral 

à titre d’associé à droits égaux, 
songez-vous [Plus encore qu'à Gcorges-Etienne 
ce qu’elle. représente dans | Cartier, il le dut à sa force numé- 
1928, chaque |'ique. Mais, encore une fois, cette 

force du nombre, qui l'avait faite 

de Québec représentait plis que Personne, qui? si ce n'est ; 
854. En l'agriculteur 

Nous élevons-nous à 


multipliant, 


La terre que vos pères ont faite 
que vaus gardez, 


province 


un ordre de 


sauf [forêt et livrée au soleil par les co-, 
lons de France, et c’est sur elle, sur. 


la presqu'ile orientale de! Mourir de faim, revivre et bâtir! 


le capital hu-: 


Si, en 1842, puis surtout en 1848, | IF 


mt t' 5 
exploitation delrenverser la Politique de l'Union | | 


trioles, groupe trop nombreux, trop | | 


canadien-français? l AE 


Paquebot de 20,009 tonnes dans le port de Montréal 


9 
du Pacifique Canadien, priso récemment au moment 
où le gigantesque paquebot de 20,000 tannes sortait du port de Montréal pour entreprendre lu traversée 


que la Cie du Pacifique Canudien à mis 
La présence de ces puissantes unités sur le fleuve Saint-Laurent démontre Ia popu- 
en même temps qu'elle témoigne de l'esprit d'entreprise 


choses plus élevé? Qui nous a gar- 
dés, qui garde encore à la natio- 
nalité un for thonorable niveau 
moral? Qui? Si ce n’est la popula- 
tion généralement plus saine des 
campagnes, à tel point qu'histo- 
riens et sociologues observent par- 
tout ce phénomène constant: la 
moralité générale d’un peuple s’é- 
levant ou s’abaissant, selon que 


s'accroit ou que diminue sa popu- 
lation rurale. S'il vous plaît d’éle- 
ver les yeux vers l'élite de ces 
hommes et de ces femmes qui, em- 
brassant un état de vie Léroïque, 
maintiennent parmi nous un idéal 
moral élevé, qui, de leurs mains, 


à 


de leur santé, de leur vie, font un de manoœre, de Ca otique. l 
dévouement pour toutes fes misé- a trop d'ha ration ne is ha- 
res, toutes les soutirances, qui Sen bitants qui Es le vinng les, se 
vont même dans les pays étrangers, | font charroyeu s de + d es, ba- 
dans les lointains pays de mission, (faveurs Municipaux, sa onnent à 
enrichir, par leur noble sacrifice, des 'avaux que a Prat es plus 
notre patrimoine moral, ces hom- MISÉTEUX des a EE s ou qu'ils 
mes, ces femmes, d'où vicnennt-ils, ñ nececptens Tous êtes Pre isoire. 
pour la plus grande part, sinon de Agricu teur h vos " a classe 
ces familles soiñidement chrétien- moyenne, Le ' e NH a classe 
nes comme fi n'en croit que dans moyenne, chez ua peup Sc est d ê- 
Fatmosphère rurale” ire la suprème réserve, c’est d'ali- 
pu ils i rotrefmenter la classe supérieure, ce 
Agriculteurs, voilà bien \ trolnest pas d'accroître indéfiniment 
part dans la construction de nol les classes inférieures, résignées an 
édifice économique, voilà le rôle l'es létariat perpétuel 
que vous tenez dans La vie natio-|PYOIERUIAE T ni n , | 
nale, Ce rôle est assez grand, n'est} Pour que vos enfants s'attachent 
il pas vrai, pour que vous n'enviiez |à Ja terre, faites-ies Sur LE a- 
le rôle de personne. Comme vous |gricullure. Ayez es o es d'hiver, 
auriez raison de vous atlacher plus des écoles moyennes d’agriculture, 
fort chaque jour à volre vocation {Rendez les travaux de la terre 
paysanne, d'y allacher aussi vos|payants, À celle fin, faites comme 
enfants, Devant eux, gardez-vous de | partout: améliorez vos méthodes, 
jamais déprécier voire élal, Cenx lunissez-vous, gronpez-voiis dans 
de vos enfanis que vous ne pouvez des associations libr cs, les seules 
placer sur des terres, failes-les ins- {qui aient chance de vivre et .de 
truire, Envoyez-les dans les gran- [vous être profilables. Et, si, aujour. 
des écoles: ce qui ne veut pas dire, | d'hui, ils sont tant qui vous exhor. 
dans des collèges classiques tou-lient, qui vous pressent de rester 
jours. Exhortez-les à prendre unefsur vos terres, d'y faire meilleure, 
profession, un métier qui soil au toujours plus haute votre vie, la 
moins légal de celui de leurs pê- : raison en est simple; agriculteurs, 
res, Ditcs-leur que c'est déchoir : vous avez élé, vous êles, vous res- 
pour un fils d'habitant, que de s'en ltez le meilleur actif de Ja richesse 
venir dans les villes tenir un rôle ! nationale, Lionel GROULX, pire, 
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FABRIQUE DE CAADELLES A LACHINE, QUE. 


“La Vraie Chandelle d’Eglise” 
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UNE ANNONCE DANS LE “PATRIOTE” VOUS 
RAPPORTERA BEAUCOUP 


rmce-Âlbert 


. OUVERTS DEPUIS LE SAMEDI, 15 MARS DERNIER 


Les safeway Stores Limited ont ouvert des magasins 
dans leurs nouveaux édifices aux coins des 9ème et 
Centrale, 12ème et Centrale, 20ème et Centrale. Les 
Safeway Stores forment une chaîne de magasins de dé- 
tail, de proportions internationales qui possèdent et font 
valoir environ 3,500 établissements et maïchés. 


MAGASINS DE VIVRES, MODERNES 


Les Safeway 


Stores, sont, nous le croyons, tout à fait 


différents des magasins où vous alliez habituellement. 
Ils sont grands, propres, disposés d’une manière très 
commode, ultra-modernes et sont des magasins de vivres 


seulement. Nous vendons argent comptant, 


règle stricte. 


Nos stocks sont complets et très variés, ne consistant que 


boursement 


de marques très réputées et de qualité supérieure. Cha- 
que. item vendu est accompagné d’un garanti 


de rem- 


au cas où il ne donnerait pes satisfaction. 
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ED . 
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NOS SPECIAUX SONT TOUJOURS 


